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Manitoba, S, E. le cardinal James Charles McGuigan, arche- 
vêque de Toronto, l'honorable R. F. McWilliams, lieutenant 
gouverneur du Manitoba, l'hon. S. Garson, premier ministre 
du Manitoba, et S. Exc, Mgr Georges Cabana, archevêque 


Cette photo représente quelques-unes des personnalités 
qui prirent part au banquet qui a marqué le cinquantenaire 
de l'arrivée des Soeurs des Saints Noms de Jésus et Marie 


ne a a le Mme Maude 
éqaue honora- 


rta, S. Exc. Mg - 
et, et offrit les à St-Boniface, On remarque de gauche à droite, S. Exec 


Mgr G.-C. Murray, C.Ss.R., archevêque coadjuteur de Win | coadjuteur de St-Boniface, 
peg, le Dr W, A. Trueman, président de l’Université du 


ER 


d'Edmonton 


ee mme + 
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excellent service au | 
MARCEL-J, CHOISELAT, propriétaire 


Ruth Sorel, la fameuse danseuse européenne, qui dirigera sa 


troupe à Winnipeg, où elle prendra part au nremier festival de 


ballet du Canada. Mile Sorel et ses danseurs viennent de Montréal. 


Consécration épiscopale de 


S. Exc. Mgr M. C. O'Neill 


EDMONTON 
mes-Charles MeGuigan, 
vêqüe de Toronto, à donné, 


Le cardinal Ja- | Les évêques co-consécrateurs é- 
arche-|taient Leurs Excellences Nos Sei- 
la 
semaine dernière, la consécration 


|gneurs John-Hugh MacDonald, | 
| archevêque d'Edmonton, et Mau-| 


époscopale à S. Exc. Mgr Michael- |rice Roy, archevêque de Québec. 


‘’ornelius O'Neill, archevêque de! 
vingt- né par 5. Exc 


Régina, en présence de 


Le sermon en anglais fut don- 
Mgr F.-P, Caroll, 


cinq archevêques et évêques, dont |évêque de Calgary et le sermon en 


Mgr Durant, de Chen-Foo, Chine. | 


Mesdames! ee 


Pour avoir cette 
ravissante appa- 
rence jeune, fai- 
tes-vous donner 
une  ondulation 
permanente sans 
plus tarder, au 


Salon de 
Beauté 
Golden 


Permanentes, ondulations à l'huile 
à la crème à partir de 53.50 
Ondulations froides à partir 
de #495 
Cheveux gris teints et décolorés 
Massages facials et shampoos 
Pas de rendez-vous nécessaire 
Nous parlons français 
MLLE MARCELLE PECHET 
Coifteuse 
Salon chez: 
GOLDEN DRUGS 
Angle St. Mary’ s et Hargrave 
Téléphone 95 902 
En face de la cathédrale Ste-Marie 


| dé Ballet 
| Canadien 
| 
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présentera 


Ruth Sorel 


et sa troupe 


: le 30 avril 


au théâtre Playhouse 
dans 
Biographie dansée 
L'héritage de Prométheus 
Caprice Espagnol 
trois bollets-minioture 


AVEC 


Le Festival | 
| 


C'est leur première tournée 


| 

| 

| (et 

Mile Marie Paquin 


Pianiste 
Andrée Millaire 
Calpron D'Anjou 

Louise De Grandpré 


et d'autres vedettes de 


Montreal 


dans l'ouest canadien 
Faisons-leur bon accueil! 


| PRIX 


| Rez-de-chaussée {fauteuil 


| _ d'orchestre) 52.00 | 

| Rez-de-chaussée (section au { 
| centre) 150 

Rezx-de-chaussée (section en | 

| arrière) 125 | 

lLLoges — 29-30 avril, 52.00; | 

! ler mai 2.50 | 
|| Galerie 1.50 
| Loges du balcon 1.50 
{Balcon (3 premières rangées) 125 
| Reste du balcon 1.00 


| Guichet ouvert actuellement pour 
vente des billets chez 


GENSER'’S 


| 291, avenue Portage 
| Téléphone 


99 383 


français par S. Exec. Mgr Henri 
Routhier, O.M.I. évêque coadju- 
|teur de Gronard AS 
|: Cette imposante cérémonie a 
commencé à dix heures et s'est 
| déroulée dans la Cathédrale Saint- 
| Joseph. 
| Fait digne àär mention, S. Exc. | 
Mgr O'Neill a succédé au cardi- 
nai McGuigan dans ses trois 
postes: comme supérieur du sé- 
| minaire PLIS; comme curé 
ide la cathédrale St-Joseph, et 
comme archevêque de Régina. De 
plus, il a rempli les fonctions 
| d'aumônier rnilitaire durant la 
dernière guerre et fut un colla-| 
borateur de Son Excellence Mon- | 
seigeur Maurice Roy, archevêque 
de Québec. | 
Au nombre des archevêques et | 
évêques présents à la cérémonie 
mentionnons: LL, EE. NN. SS.| 
Duke, de Vancouver: Cabana, de | 
St-Boniface: Durant, de Chen-Foo, | 
| Pocock, de Saskatoon; Duprat, dé | 
| Prince-Albert: Lemieux, de Gra-| 
velbourg: Boyle, de. Charlotte | 
town; Johnson, de Nelson, C.-B.; | 
| Jennings, de Kamloops; Coudert, 
| du Yukon : 

a mère du nouvel archevêque, 
Mme Maud O'Neill, de Timmins. | 
Ontario, a eu le rare bonheur | 
d'assister à la consécration épis- 
copale de son fils. AE | 

De bonne heure, ce matin là, à 
la cathédrale St-Joseph, a eu lieu | 
l'installation de Monseigneur Nil! 
Savaryn, comme exarque du Ca-| 
nada occidental ukrainien, avec | 


|| résidence à Edmonton 


le cardinal Me! 


Son Eminence | 
la cérémonie 


|| Guigan assistait à 


CHRONIQUE SPORTIVE 
| añed awepnburs us 
need saniods enbruoiyo ET 


Un Opéra entier 
vient d'être filmé À 
mettant en vedette les 
meilleurs chanteurs italiens 
Ferruccio 


TAGLIAVINI 


dans 


Le Barbier 
de Seville 


de Rossini 


avec, en plus 


Tito Gobbi-Nelly Corrodi ||! 
Italo Taje { 


et 


le Chseur ct l'Orchestre 

de ia Maison Royale 
d'Opéra 

Î La narration est faite par le composi- 

teur et critique musical le plus renom- 


mé du monde 


| DEEMS TAYLOR 


6 jours seulement 
à partir 
du jeudi 22 avril 
jusqu'au mercredi 28 


Théâtre RIALTO 


à WINNIPEG 
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Lan mme nee Pilules Doc, 


2 ARTISTES pour le M 


e bureau-chef 


LE SERVICE PUBLIC DU CANADA 


demande 


Un DIRECTEUR EXECUTIF pour la Commission maritime canadienne 
à Ottewa, $6,600-$7,500. 


Des TECHNICIENS pour. les dépôts de munitic 
canadienne, à Bedford, N.-E 
C.-B., et 


Renous 
de la mor 


Des avis donnant des details compiets sont affiches, el 
demande peuvent être obtenues aux bureaux de poste, aux bureaux du 


Service national de placement 
service civil par tout le Canuda 


COMMISSION DU SERVICE CIVIL DU CANADA 


OTTAWA 


ouu 


la marine royale 


ps et Esquimait, 
Traitement allant 


N.-B. 


ne à Ottawa 


les formules de 


aux bureaux de la Commission du 


1785 


| Nationale, 
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go 


rouge 


communisme et religion 


Cet article est le deuxième 
d'une série en vue d'éclairer 
les lecteurs de LA LIBERTE ET 


LE PATRIOTE sur la grave 
menace de la conspiration 
rouge. 

Vous serez probablement fort 
surpris de savoir que dans je 
communisme la négation de 
Dieu n'est pas une conclusion 


mais un point de départ. Et cela 
Lé- 


est affreux. Staline, après 

nine, admet que Khuma,ute nm 
peut avancer vers le réel pro- 
grès tant que des millions d'e- 
tres humains seront occupés 


par l'idée d'un Dieu spirituel, 


tout-puissant, créateur du ciel 
et de la terre. Dans une brochu- 
re intitulée “Religion”, Lénine 
fait sienne la formule de Karl! 


Marx, à savoir que la religion 
est l'opium du peuple. A la page 
9 de cette brochure, il écrit 
“L'un des huts de notre organi- 
sation est justement de com- 
battre l'idéologie religieuse 
quelle qu'elle soit; le principe 
fondamental de nôtre program- 
me est un principe absolument 
matérialiste”. A la page 10: 
“Notre prograrnme repose sur 
une propagande suivie de l'a- 
théisme”. À la page 14: “Notre 
lutte contre la religion ne doit 
pas se limiter à une dénoncia- 
tion théorique. abstraite, mais 
elle doit se faire par un mou- 


vement réel et pratique” 

Dans un discours qu'il pro- 
nonçait devant la jeunesse rus- 
se, le méme Lénine disait: 
“Nous, bolchevistes, ne croyons 
pas en Dieu. Nous répudions 
toute moralité dont les princi- 
pes ne sont basés que sur le 
concept de classe. La moralité 


n'est rien autre chose pour nous 

ue le levier qui nous permet de 
étruire la société capitaliste, 
et qui nous sert à organiser la 
société communiste” 

La pensée antireligieuse de 
Lénine est claire et c'est la pen- 
sée directive de tout militant 
communiste. La religion est un 
obstacle à la réalisation de l'i- 
déal masxiste et il faut alors se 
servir de tous les moyens pour 


faire disparaitre l'influence 
religieuse radicalisée dans la 
croyance en Dieu. Dans le 


journal Isvestia, de Moscou, du 
10 mars 1937, nous lisons cette 
citation de Staline: ‘Le Parti 
ne peut pas rester neutre envers 
les préjugés religieux, et il con- 
tinuera à mener la propagande 
contre ces préjugés, car c'est un 
moyen pour ébranler l’influen- 
ce du clergé réactionnaire”. Et 
ce clergé réactionnaire est celui, 
et nous le savons, qui veut tou- 
jours rester fidèle à ses princi- 
pes de foi et de morale, Aussi 
voyons-nous une lutte formida- 
ble livrée à l'Eglise catholique 
dans tous les pays gouvernés 
par des communistes. Nous n'a- 
vons qu'à lire les rapports qui 
nous arrivent de la Pologne, 
de l'Ukraine, de la Yougoslavi, 
de la Bulgarie, de la Roumanie, 
de la Tchécoslovaquie pour y 
trouver une application précise 
des directives antireligieuses de 
Lénine et de Staline 

Et les chefs du Parti com- 
muniste canadien marchent 
exactement sur les mêmes sen- 
tiers que ceux de Tito ou de 
Molotov. Tim Buck, Sam Carr 
et les autres militants répan- 
dus à travers le pays pensent 
et agissent sous l'influence de 
la pensée athéiste, car ils sont 
de vrais communistes et ils 
croient Lénine quand celui-ci 
affirme que communisme et 
athéisme sont inséparabies, Ro- 
ger, alias Ryerson, écrit dans 


Conformément à l'Acte municipal et 
à l'Acte des Ecoles Publiques avis est 
par les présentes dorné que le règle- 


ment no 1-48 du district scolaire de 
Ste-Agathe sera soumis aux électeurs 


dudit district scolaire au temps et à | 


l'endroit indiqué plus bas. 

Le but dudit règlement est d'autori- 
ser les commissaires dudit district sco- 
laire à créer une dette de débenture 
de #10,500.00 en plus de la somme de 


$40,000.00 empruntée sous le réglement | 


21 dudit district scolaire. 


Lesdites débentures porteront inté- | 


rêt au taux de quatre pour-cent par 
année (4%) et seront remboursables en 
vingt versements égaux et consécutifs 
de $77261 (Sept cent soixante douze 
dollars et 61 cents) comprenant le prin- 


térêt indiqué plus haut. 

La débenture portera la date du pre- 
mier septembre AD. 1948 et sera paya- 
ble au porteur à la Banque Canadienne 
ville de St-Boniface, pro- 
vince du Manitoba. 

La votation des électeurs 
de vote sur ledit règlement 
le mercredi 5ème jour de mai A.D. 1948 
entre les heures de neuf heures de 
l'avant-midi et de cinq heures de l'a- 
près-midi dudit jour, et à l'endroit in- 
diqué ici: 


La demeure d'Ovila Toupin, lot sème | 


dans le village de Ste-Agathe. 

Le maire de ladite municipalité ru- 
rale de Ritchot sera présent au bureau 
municipal dans ladite municipalité ru- 
rale de Ritchot, à St-Adolphe, Mani- 
toba, à 1200 heures midi le 3ème jour 
de mai AD, 1948, et devra si on le lui 
demande, nommer par un écrit signé 
par lui deux personnes pour être pré- 
sentes au bureau de votation et pour 
assister au comptage final des votes 
par le secrétaire-trésorier au n des 
personnes intéressées dans et di eu- 
ses d'aider la passation dudit règle- 
ment et un même nombre de person- 
nes au nom des personnes intéressées 
dans et désireuses d'empêcher la pas- 
sation dudit règlement. Le secrétaire- 
trésorier de ladite municipalité sera 
présent audit bureauws municipal le 
ème jour de mai AD 
de 1200 heures midi, et fera le comp- 


tage des votes en faveur et contre le- | de la gendarmerie, un homme doit 


dit réglement. 
Donné à St-Adolphe, Manitoba 
BSèrmme jour d'avril AD. 1948. 


Comment les RHUMES 


ce 


Si vous avez un rhume, prenez des Pilules 
Dodd's pour les Reins. 128-F 
POUR LES 


1948 à l'heure | x , , 
mp. |. Pour être admis dans les rangs! son pêre, un pasteur protestant, 


sa brochure intitulée “Le réveil 
iu Canada français” et publiée 
en 1937: ‘Nous prenons l'enga- 
gement de rester farouchement 
loyaux aux grandes traditions 
révolutionnaires de notre Parti, 
le parti de Lénine, de Staline, 
de Dimitrov.” 

Dens un article publié par le 

journal communiste de Toronto, 

Young Worker, du mois d'avril 

1926, Stewart Smith, un des 

chefs communistes canadiens, 

écrivait: “Le paganisme de 5,000 

ans vit dans la religion chré- 

tienne d'aujourd'hui. Ce paga- 
nisme est soutenu et protégé 
par la classe bourgeoise au 
moyen de l'ignorance et de la 
superstition. Mais quand Ja 
masse des travailleurs aura se- 
coué ses chaines d'esclavage, 
elle se débarrassera aussi des 
chaînes de la superstition re- 
ligieuse.” Dans la brochure “Re- 
solutions of the enlarged Ple- 
num of the Communist Party 
of Canada” (1931), on conseille 
à lULFTA. (Ukrainian La- 
bour-Farmer Temple Associa- 
tion) et aux autres organisa- 
tions de communistes de langue 
étrangère, d'organiser des con: 
férences sur l'athéisme, etc, 
Nous avons en filières une do- 
cumentation de propagande an- 
tireligieuse distribuée aux 
membres du Parti communiste 
canadien: pamphlets, circulai- 
res, images coloriées montrant 
des groupes de jeunes commu- 
nistes abattant les églises, le- 
vant le poing vers Dieu, cra- 
chant à la figure du Christ, 
tournant en ridicule la mater- 
nité divine de la Bienheureuse 

Mère de Dieu. Nous affirmons 

avec certitude que les chefs du 

Parti communiste canadien a- 
| gissent en tout et partout con- 
| formément aux principes an- 
tireligieux du programme de 
l'Internationale rouge. 

Il n'est pas nécessaire d'aller 
en Russie ou en Yougoslavie 
pour y découvrir la révolution 
car elle se fait au milieu de nous 
avec un sentiment d'incroyable 
antireligion. Et nous laissons 
faire, Nos législateurs pensent- 
ils quelquefois à la terrifiante 
responsabilité qu'ils assument 
en laissant s'organiser, ici mé- 
me, au Canada, la lutte sournoi- 
se du communisme, lutte nour- 
| rie d'athéisme et de haine con- 
tre tout ce qui est spirituel. 

Dans une lettre qu’il adres- 
sait, tout dernièrement, aux 
fidèles de son diocèse, le 
Cardinal Tisserand dit que tous 
les catholiques favorisant ou 
propageant les prinsipes du 
| communisme social-marxiste co- 
opèrent à la diffusion des faus- 
ses doctrines, nient les vérités 
de la foi, travaillent contre Dieu 
et contre son Eglise en vue de 
| faire triompher l'immoralité 
dans le désordre et l'anarchie, 
dans la famille, dans le pays et 
| dans l'Etat. 

La semaine prochainé nous 
expliquerons un autre principe 
fondamental du communisme, 
la dictature du prolétariat 

Gustave SAUVE, OM, 


| Visite dans l'Ouest 


| 


Le commandant d'escadre, 
{l'abbé L. A. Costello, chapelain 
cipal et l'intérêt combinés au taux d'in- | principal des aumôniers catho- 
| liques dans l'’Aviation:royale ca- 
| nadienne, a fait la visite de tous 

les principaux postes de pps 


Ition canadienne de l'Ouest. 


Air Command.” 


La gendarmerie 
royale a besoin 
de recrües 


OTTAWA 


| hommes. 


| 


| lent. 


| Nouveaux bureaux 


Dr Jacob 


et ses Associés 
Dentistes 


2e étage, édifice Time 
Angle Portage et Hargrave 
Téléphone 98 319 — Winnipeg 


| 

; Bureau à Brandon: 

| 939, avenue Résser 
Heures: 9 à. am 6 6 h pm. 

| 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


| css | 
CL259 mics) 


VENDREDI 23 AVRIL 


1m Luverture 
125-Horaire 
126-Prière du matin 
145-Conditions des 
routes. Pronostics 
8.00— Nouvelles 
8.08-Les Lurons de 1250 
| 8230-Déjeuner musical 
p 00— Nouvelles 
| 810-La Chansonnette 
du Jour 
915 Vogue et Variété 
D30—Le Club des 
Ménagères 
1000—Au rythme de la | 
valse 1 
1 1030—Pour Madame 
| 11 06 -Nouvelles 
11 06—Intermède 
1115—Emission consa- 
crée aux malades 
| 1130 Plus beaux disques 
{1 1155-—-Marché des | 
( bestiaux | 
12 00—Intermède { 
,12 05—Bulletin des | 
| iculteurs 
11210—Kling Kote Steve 
|1318—En parcourant ie 


clavier | 
1230--Les Chansonnettes | 

Françaises | 
|12.45—Musique populairé 
iuU- Nouvelles 
1.10—Intermède 
1.15-—Musique 
125-—Marché du grain 
130—Extraits d'opéra 
200-—Fin des émissions 


5.00—Marches militaires | 
5.10-—-Température 
515—Mon choix 
#.30—L'oncie Henri 
545—Evérements 

sociaux 
550-Sur nos ondes | 
| 6.00— Nouvelles 

605-—Nos Modernes 

6.10—Nos modernes 
625—Nouvelles sport 
630—Musique s.v.p 
700—Nouvelles 
7110—Intermède 
715—Un Homme 

et son Péché 
730—Ted Plouffe 
745—Amérique latine 
800—A être annoncé 
| 8.15—Jesse Crawtord 
| 8.30-—Les feux de ia 

rampe 
8.00— Nouvelles 
9.05—Intermède 
9.10-—La voix du 


uébec 

| 9 15—Cmte Récréatif 

de St-Boniface 
| 9.30--Notre héritage 
lu UU— Nouvelles 
1005—Demande spéciale | 
10.30—-FIN des émissions 
SAMEDI 24 AVRIL 


71.00—Ouverture 
730—Prière du matin 
745—Conditions des 
routes, Pronostics 
8.00— Nouvelles 
8.05—Les lurons de 1250 
8.30-—-Déjeuner musical 
9.00—Nouvelles 
9.10—La Chansormnette 
du jour 
.9.15— Variétés 
9.30—Mélodies 
1000— Au rythme 
de la valse 
10.30— Pour Madame 
11 00— Nouvelles 
11.05—Intermède 
1115-Concert Léger 
11.30—Plus beaux disques 


12.00—Nos modernes 
1215—En parcourant 
le clavier 
12.30—Chansonnettes 
: 12.45—Musique populaire 
1.00—Nouvelles 
1.10—Intermède 
1.15—Musique de Sieste 
1.25—Marché du grain 
1.30—A l'Opéra 
200—Fin des émissions 


5.00—Marches militaires 
5.10—Température 
5.15—Mon choix 
5.30— Yvan l'Intrépide 
5.45—Evénements 
sociaux 
550—Sur nos ondes 
6.00— Nouvelles 
6.05—Nos Modernes 
6.25—Nouvelles sport 
6.30—Musique s.v.p. 
7.00—Nouvelles 
710—Intermède 
715—Concert Léger 
130— Vers les îles 
Hawaïennes 
7.45—Méli-Mélo 
8.00—Musique du bon 
vieux temps 
8.30—Légende de 
Mon Pays 
9.00— Nouvelles 
9.05—Intermède 
9.15—D'Artéga 
9.30—Veillée du 
samedi soir 
10.00—Nouvelles 
10.05—Demande épéciale 
10.30—FIN des émissions 
DIMANCHE 25 AVRIL 
5.00—Ouverture 
Musique d'orgue 
8.10—Température — 
pronostics — 
5.15—Notre trançais 
sur le vif 
5.30—L'Heure 
Religieuse 
6.00—En Vailsant 


82—A l'opéra 
T100—Nouvelles — 
7125—Intermède 
T15-La vie des Quatre 
130-En Vedette 
145-—Commentaire des 
nouvelles — Louis 
Souchon 
S00.Nos Classiques 
820--Le peut concert 
850 Nouvelles — Fin 
des émissions 
LUNDI 26 AVRIL 
1 00— Marches 
71.30-—Les Lurons de 1250 
7.45 —Conditio des 
routes ronostics 
8 00— Nouvelles 
805-Musique de choix 
815-Prière du Matin 
830— Déjeuner musical 
$ 00— Nouveiles 
910—La Chansonnette 
du jour 
9.15 Vogue et Variété 
930—Le Club des 
Ménagères 
1000—Au rythme 
de la Un = 
1030—Pour Mañame 
11 00— Nouvelles 
11 05— In.ermède 
1115—Emission consa- 
crée aux malades 
11.30-—Plus beaux disques 
1155-Marché des 
bestiaux 
12.00—Intermède 
1205—Bulietin des 


agriculteurs 
1210—Kling Kote Steve 
1215—En parcourant le 


clavier 
1230-Chansonnettes 
1245-Musique populaire 
100— Nouvelles 
110—Intermède 
115—Musique de sieste 
125—Rapport du grain 
130—Extraits d'opéra 
200—Fin des émissions 
Marches militaires 
»mpérature 
515—Mon Choix 
530—L'Oncle Henri 
5.45-—Evénements 
sociaux 
550-Sur les ondes 
de CKSB 
600— Nouvelles 
6.05-—Nos Modernes 
625-Nouvelles . sport 
630-Musique s.v.p. 
7.00—Nouvelles 
71.10—Intermède 
115—Un Homme 
et son Péché 
7.30—Ted Komgr 
7145—Amérique Latine 
8.00—-Nouvelles 
805—Marcien Duhamel 
et ses Sunny 
Mountaneers 
8.30—Le ciel par dessus 
les toits 
9.00—-Nouvelles 
9 05—Intermède 
9.10—La voix du Québec 
815—En vedette 
9.30—Chef-d'Oeuvre 
10.00Nouvelles 
10.05—Demande spéciale 
10.30--FIN des émissions 


MARDI 27 AVRIL 


700—Marcnes 
7.30—Les Lurons de 1250 
745—Conditions des 
routes, Pronostics 
8.00— Nouvelles 
8.05—Musique de choix 
8.15—Prière du Matin 
8.30—Déjeuner musical 
9.00— Nouvelles 
9.10—]I;a Chansonnette 
du jour 
915—Vogue et Variété 
9.30—Le Club des 
Ménagères 
10.00—Au rythme 
de la valse 
10.30— Pour vous Madame 
1100—Nouvelles 
1105—Intermède 
1115—Concert Léger 
1130—Nos plus beaux 


disques 
1155—Marché des 

bestiaux 
12.00—Intermède 
12.10—Kling Kote Steve 
12.15—En parcourant 

le clavier 
12,30—Chansonnettes 
12.45—Musique populaire 
1.00—Nouvelles 
1.10—Intermède # 
115—-Gaité du bon 

vieux temps 
1.25—-Rappori: du | 2 we 
1.30— Extraits d'opéra 
200—Fin des émissions 


5.00—Marches militaires 
5,10—Température 
5.15—Mon choix 
5.30—Yvan l'Intrépide 
5.45—Evénements 
sociaux 
5.50—Sur les ondes 
de CKSB 
6.00—Nouvelles 
605—Nos Modernes 
625—Nouvelles sport 
6.30—Musique s.v.p, 
7.00—Nouvelles 
7.10—Intermède 
71.15—Un Homme 
et son Péché 
1.30—-Le ralliement 
du rire 
8.00—Nouvelles 
805—Nos Cowboys 
Canadiens 
8.30—Ecole des parents 
#.00— Nouvelles 
9.05—Intermède 
9.10—La voix du Québec 


| 


_Radio-Saint-Boniface 


9 15—-Réverie 

92%0-—L'Heure du 
Concerto 

10 00 Nouvelles 

10 05-Demande spéciale 

1030-FIN des émissions 


MERCREDI 28 AVRIL 
100-— Marches 
Militaires 
125 Horaire 
120--Les Lurons de 1250 
145—-Conditions des 
routes. Pronostics 
8.00— Nouvelles 
8905- Musique de choix 
815-Prière du Matin 
8.30--Déjeuner musical 
9300— Nouvelles 
910-—La Chansonnette 
du jour 
9.15 Vogue et Variété 
230-—Le Club des 


1000—Au rythme 
de la valse 

10.30—-Pour vous 
Madame 

11 00— Nouvelles 


11 05—D'un coin à l'autre 
| 


du Canada 
11.10—Intermède 
1115—Pour nos malades 
11.30— Plus beaux disques 
11.55—Marché des 

bestiaux 
12.00—Intermède 
12.05—Bulletin des 

culteurs 


1210—Kling Kote Steve 


1215—En parcourant 

le clavier 
12.30--Chansonnettes 

Françaises 
1245—Musique populaire 
1.00— Nouvelles 
1.10—Intermède 
115-Musique de sieste 
1.25—Marché du Grain 
1.30— Extraits d'opéra 
200—Fin des émissions 
500—Marches militaires 
5.10 Température 
5.15--Mon choix 
530-—L'Oncie Henri 
5.45—Evénements 

sociaux 
550—Sur les ondes 

de CKSB 
6.00--Nouvelles 
605-—Nos Modernes 
6.25—Nouvelles sport 
6.30—Musique s.v.p. 
7.00— Nouvelles 
710—Intermède 
7.15—Un Homme 

et son Péché 
730—Ecole Populaire 
8.00— Nouvelles 
8.05—A être annoncé 


8.30— Baptiste dans ies | 


Champs Elysées 
9.00—Nouvelies 
9.05—Intermède 
9.10—La voix du Québec 
9.15—En vedette 
9.30— Votre Choix 

10,00—Nouvelles 
10.05—Demande spéciale 


10.30—FIN des émissions | ; ï 4 | 
| léon Rhéaume et de Cordelia Do- 


JEUDI 29 AVRIL 
100—Marches 


7.30—Les Lurons de 1250 | 


1.45—Conditions des 
routes. 
#.00— Nouvelles 
8.05—Musique de Choix 
8.18-—-Prière du Matin 
8.30—Déjeuner 
9 00— Nouvelles 
9.10—La Chansonnette 
du jour 
9.15-— Vogue et Variètés 
9.30—Le Club des 
Ménageres 
10.00—Au rythme 
de la valse 
10.30—Pour Madame 
11 00— Nouvelles 
11 05—Intermède 
11.15—Concert Léger 
11.30—Plus beaux disques 
11.55—Marché des 
bestiaux 
12.00—Intermède 
12.10—Kling Kote Steve 
12.15—Méilodies de 
Hambleys 
12.30—Chansonnettes 
12.45—Musique populaire 
1.00 Nouvelles 
1.10—Intermède 
1.15-—Gaieté du Bon 
Vieux Temps 
1.2%—Rapport du grain 
1.30—Extraits d'opéra 
200—Fin des émissions 
5.00—Marches militaires 
5.10—Température 
515—Mon choix 
530—Yvan L'intrépide 
5.45—Evénements 
sociaux 
5.50—Sur les ondes 
de CKSB 


6.00—Nouvelies 
6.05—Nos Modernes 
6.25—Nouvelles sport 
6.30—Musique s.v.p. 
7.00—-Nouvelles 
71.10—Intermède 
7.15—Un Homme 

et son Péché 
1230—Au Music Hall 

Français 
8.,00—-Nouvelles 
8.05—Johnnie et ses 

Rhythm Rangers 
8.30—La voix du pays 
9.00—Nouvelles 
9.10—La voix du Québec 
9,15—Réverie 
9.30—Concert 
10.00—Nouvelles 
10.05—Demande spéciale 


Chronique de CKSB 


The Western Savings and Loan Association 
Édifice Poris, Winnipeg, Men. 


au-dessus de $17,000,000 


Ménagères | 
| 


Pronostics | 


musical | 


|et 8 pouces, et doit aussi possé- 
| der une instruction de deux an- 
|nées de high school ou l'équiva- 


— La gendarmerie | 
|royale a besoin de 350 recrues. 
| Elle devrait compter 3,350 poli- 
ciers, or il ne s’y trouve que 3,000 


| 
| 


Aux feux de ta Rampe 
cette semaine 


LA VIE PASSIONNEE DES 
SOEURS BRONTEE 


Tous les auditeurs des FEUX 
DE LA RAMPE se souviendront 
de ce film puissamment drama- 
tique et humain présenté à i'écran 
américain sous le titre DEVO- 
TION, et mettant en vedette Ida 


profondément amoureuse de lui.| 
Elle comprend les paroles que son 
| éditeur lui avait dites: “Une oeu- 
vre comme Wuthering Heights a 
dû être inspirée par un grand 
amour.” Elle retourne chez elle 
où elle trouve Emily mourante. 
C'est une pièce que tous les au- 


diteurs des FEUX DE LA RAM- 
PE ne voudront pas manquer d’é- 


couter vendredi soir à 8 h. 30, 


Lupino, Olivia de Havilland et 
Paul Henried. C'est la vie ro: 
mancée des soeurs Brontee à qui 
nous devons Wuthering Heights 
NU ; k et Jane Eyre, deux des grands 
ayant droit | était accompagné du chef d'es- | succès de l'écran. C'est une vie 

a vrise | cadrille, l’abbé E. Lévêque, cha: | simple et pathé- 
| pelain du district de l'ouest, con- tique digne des 
nü sous le titre de “Northwest plus grands élo- 
ges. Les 
soeurs 
de la famille 
Brontée décident 
de s'engager 
comme gouver- 
nantes afin de 


deux 
cadettes 


L'adaptation radiophonique sera 
jouée par Mimi d'Estée, Madelei- 
ne Cardin, et Jean-Pierre Masson, 
Avila Bertrand, Manon Lafrance, 
Gérard Vléminckx et Guy Mauf- 
fette. L'hôte du programme sera 
Phil Lauzon, réalisateur bien con- 
nu de CKAC. Les effets sonores 
sont d'Yves Vézina et Marcel Gi- 
guère, la trame musicale de Ger- 
maine Janelle, direction générale 
et mise en ondes de Jean Laforest. 
Pour l'écoute, CKSB, vendredi 
soir à 8 h. 30, 


Changements importants à 
l'horaire de CKSB 


permettre à leur 
frère Branwell 
d'aller étudier la 
peinture à Lon- 
dres. Emily s'op- 
pose à leur projet, car, connais- 
sant la passion de Branwell pour 
l'alcool, elle sait qu'il ne saura 
bénéficier de cette opportunité 
que lui offrent ses soeurs. Entre- 
temps, Charlotte a obtenu que 


|soit secondé par un assistant, C'est 
avoir une taille d'au moins 5 pieds |le jeune ministre Nichols dont 


| 
| 
| 
{ 
| 
| 
| 
| 
| 


| 


Charlotte et Emily deviendront 
amoureuses. Grâce à lui, elles 
vont toutes deux parfaire leurs é- 
tudes en Belgique, Mais l'amour 
d'Emily est beaucoup plus grand 
que celui de la coquette Charlot- 
te; et elle devra payer par son 
renoncement à l'amour le prix de 
son sentiment. Devant la situa- 
tion tendue qu’engendre ce trian- 
gle de sentiments, Nichols s’en va. 
Emily devient malade. Les deux 
soeurs péblient leurs oeuvres, 
Wuthering Heights et Jane Evre. 
Malgré la supériorité du roman 
d'Emily, c'est l'oeuvre de Char- 
lotte qui connaît le plus grand 
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Mgr A.-D. 
Rhéaume décédé 


à St-Boniface 


Monseigneur A.-D, Rhéaume, 
P,D. ancien curé de la paroisse 
St. Edward's, est décédé le lundi 
19 avril à l'hôpital de St-Boni- 
face. Il était âgé de 65 ans. 


Né à Lachine, P.Q., de Napo- 


rian, le 9 décembre 1882, Augus- 
te-Dorion Rhéaume fit ses études 
primaires à Morrisburg, Ontario, 
ses études secondaires à l’Uni- 
versité d'Ottawa et sa théologie 
au Grand Séminaire de Mont- 
réal. 

Il fut élevé à la prétrise le 21 


décembre 1909, à Ottawa, par S.| 
| Exec. Mgr Gauthier, 


Il fit du ministère à Ganano- 
que et à Smith Falls, Ontario. 
Puis en 1916 il passa au diocèse 
de Winnipeg. Il exerça son apos- 
tolat successivement à Portage la 
Prairie, en 1916, à St, Ann's, en 


11919, à la cathédrale Ste-Marie 


en 1922 où il fut curé. En 1924 
il fut nommé curé de la paroisse 
St. Edward's où en 1934 il célé- 


| 
É 


Comme il fait bon sous mon 
it de chaume, pendant qu'il gré 
le! Q Dieu, que je vous aime pen- 


dant qu'on vous discute 


Aug. COCHIN, 


| Cartes professionnelles 


AVOCATS-—NOTAIRES 


IBERNIER et BERNIER 


| 
| 


| rer. 94 303 


AVOCATS NOTAIRES 
Alexandre Bernier, C.R. 
Droit evil droit erimine) 


testaments ef 
vessions 


Municipalités prêts 
réslements de ax 
No 614, édifice Avenue 


ave Portage Winnipes 


| ALFRED M. MONNIN 


bra son jr-ilé d'argent, À cette 
occasion, il fut élevé à la digni- 
té de prélat domestique. Il se re- 


tira du ministère actif en 1944. 


Charity Bazar” et en 1934 une 
“Campaign for Catholic 


Schools.” 

Lui survit une soeur, Mile Eu- 
génie Rhéaume, d'Ottawa, 

Les funérailles auront lieu 
vendredi matin en la cathédrale 
Ste-Marie. 


+ À la Chambre 

des Communes 

D D D D D D. 
(Suite de la troisième page) 

de vue des partis ces semaines-ci. 

Les élections provinciales exer- 


les chances des partis fédéraux. 
Les conservateurs et les socialis- 
tes tiennent chacun de leur côté 


10. FIN des éniissions | un congrès à Ottawa cette semai- 


ne et se préparent à toute éven- 
tualité, Les libéraux, de leur cô- 


té, surveillent les préparatifs de | 906, éditice Boyd 
la convention qui doit choisir un| 


successeur à M. King. 


Record de Walpole 
Le premier ministre a été in- 


disposé la semaine dernière, mais 
| 


il était revenu à son siège au- 
jourd’hui et il paraissait parfaite- 
ment remis, C'est mardi, le 20 


avril, que M. King, aura égalé le 
record de Walpole et qu'il sera 


devenu le premier ministre qui 
aura dirigé l'administration le 
plus longtemps dans toute l'his- 
toire de l’Empire britannique, On 
ne manquera évidemment pas de 


souligner cet anniversaire et de 


rendre hommage à M. King au 


carrière politique, 
Evénement internationaux 


Tous ces bruits d'élections ont | 
|404, édifice Toronto General Trusts 


283, ave du Portage 


naturellement rejeté dans l'om- 
bre les événements internatio- 
naux et le danger d'une guerre 


Nos auditeurs sont priés de re-|contre la Russie. Les parlemen- 


marquer que dimanche prochain, 
le 25 avril, tous les postes de radio 
adopteront l'heure avancée et que 
l'heure indiquée pour nos émis- 
sions sur l'horaire est l'heure a- 
vancée d'été. Ce changement est 
occasionné par un arrêté munici- 
pal de toutes les grandes villes du 
Canada et nous regrettons vive- 
ment l'inconvénient ‘que cela 
pourra causer à nos radiophiles 
des centres ruraux. Cependant 
nous croyons que l'heure de plu- 
sieurs programmes sera plus a- 
vantageuse pour eux, L'ouverture 
du poste le matin a été retardée 
d'une demi-heure soit 7 h. 30, 
heure avancée et la prière du 
matin a été retardée à 8 h. 15, 
heure avancée, Vous trouverez 
d'ailleurs ces changements dans 
notre horaire de cette semaine 
“ “La Liberté et le Patriote.” 
| 


Léon Blum est malade Las ! 
PARIS — Le leader socialiste | 
Léon Blum, qui vient de rentrer 


|succès. Les deux soeurs sont in- | d'Italie, est actuellement souffrant 
| vitées à Londres mais Emily ne! et il n'a pas pu assister à la con-| 


peut, en raison de l'état précaire 
de sa santé supporter le voyage. 
Charlotte y va seule, A Londres 
en revoyant le jeune pasteur Ni- 


|férence socialiste internationale | 
qui se tient à Melun. | 

M. Blum a chargé M. Georges | 
Izard de faire le discours qu'il de- 


! chols, elle apprend qu'Emily était | vait prononcer à cette occasion. | 


taires n'en suivent pas moins 
avec attention les élections ita- 
liennes et les autres événements 
d'Europe, La question des crédits 
du ministère des affaires exté- 
rieures donnera lieu à un grand 
débat sur la politique étrangère 
qui fournira à tous les partis 
l'occasion de prendre position. Ce 


débat important est attendu d'ici 


fin de la semaine. 
Etienne Parent 
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Henri D'Eschambault, 
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{cent toujours une influence sur | 
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Bureau: 20) 801 
Prêts à 415% et à 5% — Assurance feu 
et 


CLIFFORD W. BROCK 


| Avocat 


| 138, avenue Provencher 
En 1931, il organisa le ‘Great | 


Tèl—Bureau: 94 843 


DR CHARLES R. OKE 


| Burequ 201 927 


Tél.: Bureau 98 941 
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Avocat et notaire 
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Editice Banque Canadienne Nationale 
431, rue Main 
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REGNIER et MAGERA 


Avocats, notaires 
Pratique générale au droit 
Ajustemenrt de dettes et placement 
d'argent sur fermes 
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A.-3.-H. DUBUC 


AVOCAT et NOTAIRE 
ave Provencher St-Boniface 
Prés de ia Banque Canadienne 

Nationale 
Téléphone 
Résidence: 


205 536 


vie — Testaments et successions 


CR. M.A., LL.B. 
AVOCAT - PROCUREUR 
de la ville de St-Bonitace 


Aviseur légal pour le ‘’Trades and 
Lobor Council’ de Winnipeg. 


648-650 édifice Somerset, Winnipeg 


Téléphone 96 497 
8t-Bonitsee 


Léon-H, Bénard 


Avocat et Notaire 
431, rue Main, 
Winnipeg 
Tél. 94 729 


MEDECINS 


Dr E.-J, JARJOUR 


CHIRURGIEN-DENTISTE 
102 Kdifice Great West Permanent 


356, rue Main Tél, 94 955 
Dr G.-M. La FLECHE 
MEDECIN-CHIRURGIEN 


Téléphone 98 658 


Dr P.-E, La FLECHE 
DENTISTE 
Téléphone 95 064 


Winnipeg 


Dr E. T. ETSELL 


MEDECIN—CHIRURGIEN 
MEDECINE GENERALE 
Soins spéciaux Maladies des reins 


| Heures de bureau, 4 n 4 6 h pm ou 


sur rendez-vous 
502, éditice Medical Arts 
Rés: 44588 


Si l'on ne répond, appelez le 
“Loctor's Registry #7 109 


DR A.-G. DANDENAULT 


M.D., F.A.C.S. 


Chirurgie - Goitre 
TELEPHONE 98 648 


1312, édifice Medical Arts—Winnipeg 
sommet de sa longue et heureuse |- 


DENTISTE 


Winnipeg 
(Une rue à l'est d'Eaton) 


Téléphone 94 908 
Téléphones: 


Rés, 201 784 
DR G. NORMANDEAU 


MEDECIN . CHIRURGIEN 
Examen prénuptial du sang 


DR ROY G. SFINK 
DENTISTE 
155, avenue Provenches 
$t-Bonitece 
Téléphone: 201 927 


Rés.: 44 570 


Maiadies fectaies & des 
Voies  Genito-Urinaires 


Heures de bureau: 5h 46h pe 
ou sur entente 


301 édifice Medical Arts Winnipeg 


Dr J.-M. Huot, M.D. 


Médecine générale 


Bureau: 193 rue Masson 
St-Boniface 
Heures de consuitaton: 
de 1h 49h h du soir 
et le samedi aprés-midi 


Téléphone 201 701 
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HE désertion du sol 


Une correspondante du Western Producer de Saskatoon, 
sous le pseudonyme “Sally Lunn'”, pose une question perti- 
nente de profonde signification: “Qu'est devenue la terre 
faute de bras?” Elle répond: “Elle a été laissée en friche. I] 
{ait pitié de voir les broussailles l'envahir, La maison en 
r'ine, les chernins abandonnés, couverts de mauvaises herbes, 
les batteuses silencieuses, les clôtures par terre offrent un 
aspect désolant , . , La terre se meurt parce que la nouvelle 
génération ne l'aime pas”. 

En ces quelques lignes est décrite une situation pénible, 
qui prévaut malheureusement en nombre de centres ruraux 
de la Saskatchewan. La désertion de la campagne est une 
plaie endémique qui s'est accentuée depuis de début de la 
guerre et semble difficilement curable. Nous ne pouvons 
nous empêcher de déplorer l'exode rural. Chaque famille qui 


| M. l'abbé 

! À. d'Eschambault 

La population française du Ma- 
nituba à été unanime à applaudir 


le geste de l'Université de Mont- 
|réal qui a voulu reconnaitre le 


mérite extraordinaire de M. l'ab- 
bé Antoine d'Eschambault, par 
l'octroi d'un doctorat ès lettres 


“honoris causa”. 

| Le nouveau docteur a été de 
|toutes les causes religieuses et 
|nationales au Manitoba français 
| durant plus d'un quart de siècle. 
| Homme d'étude et d'action, il a 
lédifié dans notre province une 
|oeuvre d'une incontestable valeur 
idont le couronnement a été l'é- 
rection du premier poste français 
ide l'Ouest à St-Boniface. 

| La waste culture bilingue que 
| possède M. l'abbé d'Eschambault 
; lui a permis d'exercer une in- 
fluence égale sur les groupes 
| français et anglais de la province. 
| Notre journal s'est honoré dans 
|le passé de la collaboration de ce 
|littérateur distingué, Il veut au- 
\jourd'hui s'unir aux nombreux 
|amis de M. l'abbé d'Eschambault 
{pour lui offrir ses plus sincères 
| félicitations 


| Le bilinguisme 
| dans l'armée 


| Petit à petit le bilinguisme ga- 
|gne du terrain. Les services ar- 


tourne le dos à la glèbe nourricière clôt un chapitre, le der-}més, qui ne firent jamais preuve 
nier bien souvent, d'un glorieux passé rempli d'actes de d'une trop grande générosité à 
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l'air”, tel est le titre donné à une 


courage, de vertu et d'honneur, où palpite l'âme noble des 
devanciers, bâtisseurs qui ont taillé le domaine et fécondé le 
premier sillon. Ce passé ne parle plus à la jeunesse, ou s'il 
parle, celle-ci n'entend plus son langage. 

La jeunesse a perdu le sens de l'aventure, de la grande 
aventure, qui arracha les pionniers au confort et à l'aisance, 
aux douceurs et aux charmes du milieu familial pour les 
lancer contre la forêt et les broussailles du ‘“‘’homestead”’. En 
peu de temps, la maison en bois rond émerges et des champs 
surgirent. La hache et la charrue ont fait excellente besogne. 
La terre a récompensé les sueurs et l'infatigable énergie des 
vaillants ‘“‘faiseurs de terre”. Mais où sont aujourd'hui les 
hommes de la relève? 

Nous entendons assez souvent dans notre voisinage la 
plainte des vieux: “ Les jeunes ne veulent plus travailler sur 
la terre, ils n'aiment pas traire les vaches. Ils ne pensent qu'à 
la ville où, disent-ils, la vie est plus attrayante, plus “up to 
date”, A la première occasion, ils disent adieu à la famille 
et prennent le chemin de l'usine. Entre-temps, les vieux fai- 
blissent et se sentent incapables de tenir plus longtemps. La 
décision, la grande et irrémédiable décision s'impose pres- 
sante: vendre la terre consacrée par leurs labeurs à des 
mains étrangères ou la laisser dormir, retourner à l'état pri- 
mitif. Quelques-uns refusent de vendre et c'est la raison des 
terres abandonnées; mais la majorité cèdent la terre aux plus 
offrants, quels que soient leurs noms et leurs dispositions. 
C'est la genèse des patrimoines trahis, des terres qui se 
meurent; c'est aussi l'histoire de la saignée qui se pratique 
dans les forces vives de nos groupements français. 

Il faut, tandis qu'il est encore temps, arrêter cet exode 
rural qui paralyse l'essor de nos paroisses françaises, si nous 
voulons continuer et progresser comme groupe. Notre avenir 
r ‘igieux et natjonal est fortement conditionné par la vo- 
cation rurale de notre peuple. L'expérience de l'Ouest nous 
prêche éloquemment les avantages de la campagne pour | 


s,| nouvelle statue de la Très Sainte Vierge, exécutée en bois par 
| un artiste belge, Franz Mersa, et qui fut offerte récemment à la 
li Pret : “Ave Maria Hour’, programme religieux national dirigé par les 
|cipe du bilinguisme. | Pères de la Réparation, de Graymoor, N.-Y., depuis le mois d'avril 

Jusqu'à il y a quelques semai-| 1935, La statue représente la Très Sainte Vierge qui se tient 
Ines, tous les bons de transport | debout sur les ondes de la radio, au-dessus du monde, lequel est 
qui étaient émis aux militaires | encerclé par le rosaire. La Très Sainte Vierge ouvre ses bras à 


l'égard de l'élément françai 
{viennent de reconnaitre le prin- 


. Î m ivi i g 
ne portaient que le texte anglais. ous ceux qui veulent écouter le message de son Divin Fils, trans 


Aujourd'hui, ils sont bilingues. 

Ce qui prouve une fois de plus 
qu'il ne faut jamais cesser de 
lutter, même si nous essuyons 
cent défaites avant de triompher. 


Si nous voulons 
du français .. 


Notre journal n'a jamais cessé 
de réclamer que l'on enseigne le 
véritable patriotisme d'une façon 
pratique dans nos maisons d'en- 
seignement supérieur. Plusieurs 
incidents survenus récemment 
nous invitent à nous demander 
s'il n'y a pas faiblesse ou négli- 
gence chez quelques-uns de nos 
éducateurs. 

Ainsi les élèves de l'une de nos 
institutions supérieures mainte- 
nues au prix de sacrifices inouis 
d'argent et d'hommes continuent 
chaque semaine de nous envoyer 
leur correspondance régulière 
pour publication dans le journal 
dans une enveloppe portant une 
adresse rédigée en anglais seule- 
ment: “The Editor, La Liberté et 
le Patriote, 619, McDermot Ave- 
|nue, Winnipeg, Man. News Copy.” 
On comprend facilement qu'u- 


notre survivance ethnique et notre foi, pour notre avance- ine telle façon d'agir n'est pas de 
ment économique. ‘C’est dans cet enracinement profond, nature à disposer le rédacteur à 
général, complet et, partant, si conforme à la nature, de votre laccorder un espace généreux à 
vie dans la famille, déclarait Pie XII aux cultivateurs italiens, |la chronique qui relate les activi- 
que consiste la force économique, ainsi que, aussi, dans les |tés d'une institution qui fait si 
temps critiques, la capacité de résistance dont vous êtes | Peu de cas du français. 
doués, comme d’ailleurs votre importance constatée dans le! Tout de même un peu de fierté, 
bon développement du droit et de l’ordre public et privé du ka Paginon où l'on prépare les 
peuple entier; et enfin, l'indispensable fonction que vous êtes | Le. PS ONENERONS SET 
appelés à exercer et qui doit être comme la source et la pro- 4 
tection d’une vie pure, morale et religieuse, et faire de vous | 
une sorte de vivier d'hommes sains d'âme et de corps, pour | ptite 
toutes les professions, pour l'Eglise et pour l'Etat.” La Liberté et le Patriote inau- 
Voilà des paroles que nos jeunes ruraux devraient mé- grñrs D mentor pit 
diter avant de se laisser ensorceler par la vie artificielle et | ,5tres” pit bte rédigée Der le 
dangereuse de la ville. De par leur naissance, ils ont la res-\R, P. Jean Methé, OM. et qui 
ponsabilité de garder le patrimoine, la bonne terre de leurs | paraîtra assez régulièrement dans 
pères, qui a toujours été assez généreuse pour offrir au tra- |la page des centres du Manitoba. 
vail les fruits nécessaires à la subsistance raisonnable, Le! Le R. P. Methé à l'intention 
sol présente des garanties qu'il serait très imprudent de | d'étudier les problèmes nombreux 
mépriser à l'heure incertaine que nous vivons. La position, | Qui se présentent chaque jour au 
en ville, n’est rien moins que rassurante. Les troubles ou- | Manitoba français et qui exigent, 
vriers, les fluctuations vers la hausse des prix, la perspective | P°ur être solutionnés d'une façon 
du chômage, l'exiguité et la pénurie des logis, les loyers | “tsaisante, des recherches et 
' à ricd 4 es démarches nombreuses, 
exorbitants, le manque d'espace, l'air corrompu des usines! x, Lolluls. Lacs mes os 
devraient faire réfléchir le terrien, lui enseigner la prudence | outons pas, cette nouvelle rubri. 
et l'attacher davantage au s6l qui le libère et le place dans que avec intérêt, Elle constitue 
un état de sécurité dont ne saurait jouir le journalier, l'ou- }une autre preuve de notre désir 
vrier des centres urbains. de leur aider, 
Les parents ont donc le devoir d'enraciner leurs fils au 
sol, d'élever ‘‘des enfants qui s'y attachent, qui soient capa- 
bles de recueillir leur héritage” et de continuer la tradition | 
de la famille. Pour accomplir cette tâche, il faut toutefois pour la Russie 
plus que des paroles, des belles phrases. Ils doivent s'ingénier,| Le ler mai a été longtemps le 
aujourd'hui plus qu'à aucune autre époque, à rendre plus | jour des révolutionnaires, puis 
attrayante la vie agraire, afin de garder au foyer les gars | des communistes. Tant que les au- 
aux bras vigoureux. Un moyen efficace est la rémunération. | torités civiles ne sont pas interve- 
Le jeune homme sera plus intéresse s’il recoit un salaire, s'il | nues, ils ont célébré cette jour- 
sait que la terre qu'il remue sera sa propriété demain. Trop |n6e à travers le monde par des 
de pères de famille négligent ce point. Les enfants travaillent | "#nifestations tapageuses, L'an 
sans le sou, tandis que l'employé, l'étranger recoit un salaire | °°*nier, un groupe de catholiques 
régulier. Le gars doit songer à s'établir. Si la famille est nom- | ‘°° Etats-Unis, les “Christophers”, 


- - : : k k ont eu l'excell idé i 
breuse, il lui faudra des économies. Où les prendra-t-il ces | 44 je. mai 4. DS Se 


Au service des nôtres 


Li 


Journée de prières 


service des! 


économies s'il ne peut obtenir de rémunération pour son |]: Russie et les pays qu'elle do- 


travail? 

L'un des motifs qui poussent les jeunes vers la ville est 
l'espoir de gagner plus d'argent. S'ils gagnent suffisamment 
sur la terre paternelle, la tentation disparaîtra. Bien des pa- 


rents nous diront qu'il leur est impossible de payer un salaire | 


à leurs gars. Nous ne connaissons pas intimement les affaires 
de nos cultivateurs, mais nous pouvons toujours leur de- 
mander s'ils n'ont pas deévelappe dans leur vie des besoins 
factices, des exigences extravagantes qui limitent sans aucune 
nécessité le budget en dissipant les fruits de l'épargne. “La 
richesse est faite non pas tant de ce que l'on épargne que de 


æ que l'on économise”, disait jadis Mgr P.-E. Roy, et il | 


ajoutait une suggestion très importante: “Soyez sobres aussi. 
L'intemperance est le fléau du sol. C'est le mal de presque 
toutes les terres qui meurent.” 

La modération, la vie simple, la persévérance au travail 
sont des gages de succès, lorsqu'ils sont accompagnés de 
bénédictions de Dieu, récompense d'une foi robuste. 

à À V. 


|mine, Nombreux furent les indi- 
vidus et les groupes, même au 
Canada, qui répondirent à cet ap- 
pel Cette heureuse initiative se 
répète cette année avec plus d’arn- 
| pleur encore. Les derniers événe- 
{ments en Europe s'y prêtent. En 
loutre, le ler mai tombe un samedi. 
Des cérémonies particulières au- 
ront lieu dans nombre de pa- 
proie 

| 


| 


| Ceux qui n'ont pas rendu Dieu à 
|une âme, ne savent pas ce que 
|c'est qu'une résurrection et ils n'y 
icroient pas. Moi, j'y crois parce 
| que je l'ai vu —Megr D'HULST. 

| 


LA LL 
| C'est le mystère des mystères 
ique cette indignité de ceux aue 
Dieu emploie aux oeuvres les plus 
|saintes—Mgr D'HULST. 


mis sur la radio. 


Billet du vendredi 


| Les Franco-Ontariens 


Correspondonce spéciale à 


De nos jours, 
loges, de Philippe Landry, de Sa- 
muel Genest et de cet Oblat éner- 
Charlebois, que ses amis appelai- 
les. 11 y a de cela plus de trente 


ans, l'Ecole Guigues fut le centre 
de la résistance française de l'On- 


tario, contre le fameux règlement 


XVII venu de Toronto. En résu- 
mé, ce règlement visait à inter- 
dire l'enseignement du français 
dans les écoles primaires de la 


province voisine, où les Canadiens 


français devenaient de plus en 
plus nombreux — à Ottawa mé- 
me, dans les comtés voisins de 
Prescott et de Russell, dans la pé- 
ninsule de Niagara, et dans cette 
partie nord de la province qui 
ifaisait le pont, pour ainsi dire, 
lentre le Québec et le Manitoba. 
| La résistance au règlement XVII 
|se centralisa peu à peu dans la 
capitale du pays, et son premier 
|château-fort fut l'Ecole Guigues, 
dans cette partie de la munici- 
palité appelée la Basse-Ville, 
L'Association  Canadienne-fran- 
çaise d'Education, dont le P. 
Charlebois était l'âme, menait la 
|lutte. Le même religieux . avait 
aussi mis sur pied, de peine et de 
misère, quétant des fonds pour le 
maintenir, prêchant en sa faveur 
! dans les églises, voyant tous ceux 
{qui pouvaient disposer de quel- 
| ques dollars pour lui, ce journal 
devenu le solide quotidien d'au- 
jourd'hui: Le Droit, Le Père Char- 
lebois était partout à la fois, Il 
n'avait le temps de rien faire et 
faisait tout. Il ne marchait pas, 
{mais courait, aussi bien dans 1 
rue que dans les bureaux. Il 
travaillait jour et nuit, enrôlant 
es bonnes volontés pour ses 
oeuvres, qui toutes convergeaient 
vers son Oeuvre: le maintien, la 
défense et le renforcissement du 
groupe franco-ontarien. 


* 


Philippe Landry, sénateur de- 
| puis longtemps, se constitua en 
{hauts lieux l'un des principaux 
avocats de la cause commune, et 
Samuel Genest, fonctionnaire du 
gouvernement fédéral, choisi 
| comme président de la Commis- 
|sion des Ecoles Séparées d'Otta- 
| wa, devint comme le bouc émis- 
saire de la phalange résistante, 
malgré les risques que représen- 
taient, pour sa famille comme 
pour lui-même, son attitude et 
ses déclarations, Genest était un 
grœ gaillard bedonnant, gras et 
rond, jovial et plein d'esprit, qui 
portait barbiche et disait 
choses sans façon, avec un air de 
n'y pas toucher, À cette époque, 
il n'était déjà plus jeune. Dans la 
cinquantaine avancée, les cheveux 


de sa personne dans toutes les cir- 
constances où sa présence pouvait 
rendre service, Il paraissait dans 
les assemblées, prononçait des dis- 
| cours, dirigeait sa Commission, et 


se trouvait à tout propos traduit 
Less les tribunaux. On connaît 


Genest réfléchit un moment et 
répondit: oui ou non. S'il n'etait 


les jeunes ne 
vibrent guère au rappel de l'Ecole 
Guigues d'Ottawa, des soeurs Des- 


gique et fuyant, le Père Charles 


ent familièrement le Père Char- 


les | 


gris, la démarche lourde, il payail. 


et leurs écoles 


‘’La Liberté et le Patriote” 


pas timide, savait même se mon- 
trer effronté à l'occasion, il n’en 
était pas de même du Père Char- 
lebois. Celui-ci n'aimait pas les 
manifestations, se tenait dans 
l'ombre, hésitait à se produire et 
n'y consentait qu'à la condition 
de se fouétter, faisant chaque 
fois un sacrifice dont il connais- 
sait seul le prix, Le sénateur 
Napoléon Belcourt, avocat de son 
état, qui plaidait les procès de ses 
compatriotes brimés, l'appelait 
“celui qui voit à tout et qu'on ne 
voit jamais.” 


* 


11 y a longtemps que la situation 
s'est añéliorée pour les Franco- 
Ontariens, bien qu'elle ne soit 
pas encore parfaite. Mais le gros 
des gens ne soupçonne pas l'acti- 
vité et l'énergie que durent dé- 
ployer leurs devanciers, en des 
temps tragiques, pour prévenir 
une débandade générale. L'hé- 
roïsme, on le trouva alors jusque 
chez les institutrices des écoles, 
tant à la ville qu'à la campagne, 
qui défièrent ouvertement les au- 
torités et enseignèrent le français 
comme bon leur semblait, même 
au prix de leur traitement déjà 
mince, Les soeurs Diane et Béa- 
trice Desloges, 21 et 19 ans, de 
l'Ecole Guigues d'Ottawa, ouvri- 
rent un jour leurs classes dans 
une chapelle, parce qu'on leur 
interdisait l'entrée de leur école. 
Les élèves les suivirent et leurs 
remplaçantes, nommées pour ap- 
pliquer le règlement XVII se 
tournérent les pouces dans des 
salles vides, À l'Ecole Garneau, 
auatre institutrices perdirent leur 
traitement, plutôt que de signer 
yn document disant leur accepta- 
tion du règlement honni, Ce qui 
devait arriver arriva: le gouver- 
nement suspendit les brevets des 
soeurs Desloges. Dans la paroisse 
Saint-Jean-Baptiste, un comité 
taxa les Francos à raison de 25 


aux écoles, et l'on passa de porte 
en porte pour recueillir les pièces 
blanches. Dans le tome vingtième 
de son Histoire de la Province de 
Québec(1), Robert Rumilly évo- 
que avec maints détails la lutte 
dans l'Ontario, pour le maintien 
de l'enseignement français. C'est 
là de l'histoire assez récente, que 
connaissent mal, ou que ne con- 
naissent pas les jeunes d'aujour- 
d'hui. Pour la plupart d’entre eux, 
son livre sera une révélation. 
L'Illettré 


Il 


Incrédulité 
communiste a 
l'égard la liberté 


WOLVERHAMPTON M. 
Herbert Morrison, lord président 
| du conseil, a prononcé récemment 
|dans la capitale du Staffordshire 
[un discours dans lequel il a dé- 
claré notamment: 
| ‘Les communistes non seule- 
e- ne croient pas à la cause de 
|la liberté, mais encore et très lo- 
|giquement abandonnent aussi 
|complétement que possible leurs 


! 
| 
1 
| 


ble de la démocratie sans y 


icroire.” 


sous chacun, pour venir en aide] 


communistes. 


Soit pour irfluencer le vote 
italien, soft encore pour consoli- 
der le bloc occidental, les Etats- 
Unis, la Grande-Bretagne et la 
France ont redemandé à la Rus- 
sie de reviser son attitude au su- 
jet de Trieste, en vue de rendre 
cette ville à l'Italie. On ne pré- 
voit pas que Moscou modifie sa 
politique. Déjà, à une demande 
semblable, formulée le 20 mars 
| par les trois puissances, la Russie 
avait répondu qu'elle s'en tenait 
[à la décision prise par la confé- 
rence de Paris, à l'automne 1946, 
alors qu'on avait décrété que 
Trieste serait ville internationale 
et que la nomination du gouver- 
neur devrait être confiée au Con- 
|seil de sécurité. Or les puissances 
| n'ont pu se mettre d'accord sur 
un candidat acceptable à toutes. 
Il s'agit maintenant de rendre 
Trieste à l'Italie. Le même pro- 
|blème se pose pour les anciennes 
| colonies italiennes. 
ces occidentales se rendent comp- 
Îte de la nécessité de fortifier l'I- 
talie, laquelle serait ‘appelée à 
jouer un rôle considérable dans 
la reconstruction de l’Europe et 
dans la création d'un groupe d'E- 
tats anticommunistes. 

Bloc européen 

Le 16 avril, lès représentants 
de 16 pays ont signé in impor- 
tant document établissant ‘Les 
| Etats, unis économiques d'Euro- 
Led Voici la liste des pays con- 
|cernés: l'Autriche, la Belgique, 
| la Grande-Bretagne, le Dane- 
|mark, l’Eire, la France, la Grèce, 
l'Islande, l'Italie, le Luxembourg, 
la Norvège, la Hollande, le Por- 
tugal, la Suède, la Suisse, la Tur- 
quie. Les zones française et an- 
glo-américaine de l'Allemagne 
se sont unies à ces pays. Le but 
ide la nouvelle organisation est 
d'aider la mise en vigueur du 
plan Marshall. On a constitué un 
conseil économique suprême dont 
la présidence a été offerte à M. 
Paul Spaak, président du conseil 
des ministres de Belgique. On 
veut par là faciliter la tâche des 
Etats-Unis, travailler de concert 
au rétablissement européen, cen- 
traliser la main-d'oeuvre, abolir 
les tarifs douaniers au besoin. On 
créera un comité exécutif et un 
secrétariat général. C'est l’un des 
événements politiques les plus 
considérables de l'après-guerre. 

Déclaration de M. Bidault 

Il convient de consigner ici la 
déclaration que M. Georges Bi- 
dault, ministre des Affaires !ex- 
térieures de France, a faite après 
la signature de l'accord: “La char- 
te, ou convention de Paris, est un 
texte unique dans l'histoire de 
notre continent. C'est le premier 
pas vers la formation d'une Eu- 
rope unie. Notre action s'inspire 
exclusivement de la volonté de 
défendre notre indépendance et 
notre libre civilisation. Au moyen 
de l'union économique, nous 
constituons en Europe les élé- 
ments indispensables de la pros- 
périté et de la stabilité mondia- 
les. L'organisation reste ouverte 
à toutes les nations européennes. 
Celles qui restent en dehors de 
l'organisation doivent reconnai- 
tre l'entière bonne foi du groupe 
et s'unir à nous autour de cette 
table, où nous les attendons pa- 
tiemment, sans nous lasser”. Cette 
déclaration, il faut le souhaiter 
du moins, reflète la pensée des 
représentants de tous les pays 
concernés, C'est l'affirmation 
d'une politique de paix. Puisse- 
t-on ainsi éloigner du monde la 
menace d'un conflit armé! 

A Bogota 

Les émeutes qui ont éclaté dans 
la capitale de la Colombie, aux 
premiers jours de la conférence 
panaméricaine, ont mis à jour un 
vaste complot communiste. Coup 
vraiment audacieux, destiné à 
miner le prestige non seulement 
de quelques pays de l'Amérique 
du Sud, mais surtout iles Etats- 
Unis. En fait, la conférence a dû 
suspendre ses délibérations. Il 
est heureux que le gouvernement 
colombien ait été averti du com- 
plat. Cela lui a permis de prendre 
des mesures en vue de maitriser 
la situation, Cela n'a pas été faci- 
le. Il y a eu des pertes de vie nom- 
breuses et surtout des destruc- 
tions matérielles considérables. 
Le secrétaire d'Etat américain, 
le général Marshal, a déclaré que 
les désordres de Bogota étaient 


Les puissan- 
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Correspondonce spéciole à ”’Lo Liberté et le Patriote” 
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Les émeutes de Bogota révèlent le force des 
Le Pape lance un appel en 
de l'Allemagne 


| 


nisations 
veur 


tenir compte, dans les mesures 
que nous prendrons ici, du fait 
que le soulèvement intéresse le 
monde entier, non pas seulement 
la Colombie ou l'Amérique lati- 
ne”. En fait, le gouvernement de 
Colombie a rompu ses relations 
diplomatiques avec la Russie, ain- 
si que le Brésil et le Chili l’a- 
vaient déjà fait. Il est à prévoir 
qu'après les émeutes de Bogota, 
les républiques de l'Amérique la 
tine feront un front commun con- 
tre Moscou. S'il est vrai que le 
complot a été inspiré par Mos- 
cou, les dirigeants du Kremlin 
ont travaillé contre leurs propres 
intérêts, car ils seront les pre- 
miers à subir les conséquences 
d'une forte réaction. Les Etats- 
Unis ont trop besoin de l'appui 
de l'Amérique latine pour ne pas 
chercher à réduire au minimum 
l'influence communiste. 


Aviation américaine 


Pendant que les combats entre 
Juifs et Arabes prennent, en Pa- 
lestine, une ampleur plus consi- 
dérable et que les relations entre 
les Russes et les puissances occi- 
dentales sont tendues, à l'extrême 
à Berlin, les Etats-Unis affirment 
leur puissance militaire. La 
Chambre des Représentants a vo- 
té une somme de $3,198,100,000 
pour fortifier l'aviation améri- 
caine. Ces crédits sont de beau- 
coup supérieurs à ceux que le 
Président Truman avait deman- 
dés. Le secrétaire de l'Aviation 
M. W. S. Symington, a soutenu 
que la sécurité de la nation exi- 
geait la création de 70 groupes 
aériens. La promptitude avec la- 
quelle les Représentants ont voté 
cette somme démontre jusqu'à 
quel point l'opinion publique a 
évolué aux Etats-Unis. Le gou- 
vernement de Washington a réus- 
si à convaincre la population a- 


PAGE TROIS 
méricaine qu'une politique de 
force était encore le meilleur 
moyen de sauvegarder la paix. 
Reste à voir si les événements 
vont confirmer cette thèse, Il y 
a tout lieu d'en douter. 

Le pape et l'Allemagne 
Le Souverain Pontife, dans ure 


|lettre adressée aux :ardinaux et 


aux évêques allemands, a lancé 
un appel en faveur de l'aide à 
l'Allemagne: “L'Allemagne, écrit 
le Saint-Père, qui, il y a trente 
ans, était une nation florissante 
et débordante de force, riche et 
possédant une puissante iñndus- 
trie, est en proie aujourd'hui à 
l'appauvrissement qui la mine. 
Toutes les nations, même si elles 
ont subi pendant la guerre les 
traitements effroyables des Alle- 
mands, doivent se moñftrer assez 
magnanimes pour oublier le pas- 
sé et donner à l'Europe et à l'hu- 
manité l'espoir d'un avenir meil- 
leur sous le signe de la charité, 
Le Royaume du Christ ne con- 
naît ni vainqueurs ni vaincus, 
mais seulement des hommes qui 
ont besoin de secours et d'autres 
prêts à les secourir”, Le pape « 
condamné le déplacement d'une 
forte partie de la population al- 
lemande. I] l'a fait en termes nets, 
réprouvant ainsi les méthodes 
auxquelles les Russes ont eu re- 
cours. 

“Quand nous parlons de ces ré- 
fugiés, écrit encore Pie XII, ce 
n'est pas tant le point de vue ju- 
ridique, économique et politique 
de cette action sans exemple dans 
l'histoire de l'Europe, qui nous 
préoccupe. Nous croyons savoir 
ce ‘qui s'est passé durant les an- 
nées de guerre dans les vastes ré- 
gions qui s'étendent de la Vistule 
à la Volga; mais était-il permis 
d'y répliquer en chassant de leurs 
foyers douze millions d'hommes 
et 4e femmes, les livrant à la mi= 
sère? La plupart des victimes de 
ces représailles ne sont-elles pas 
des gens qui n'ont pae participé 
aux événements et aux monstru- 
osités dont il s'agit, et qui n'a- 
vaient aucune influence sur ces 
actes?" 

Espérons que cet appel à la 
charité sera entendu, qu’on aide- 
ra le peuple allemand à vivre, à 
rebâtir ses villes, à reprendre sa 
place parmi les nations »sacifiques 
et, ainsi, à continuer de faire un 
apport substantiel au progrès de 
l'humanité. 


A la Chambre 
des Communes... 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote'’) 
Par Etienne PARENT 


Le gouvernement a triomphé du malaise causé par la hausse 


des tarifs des chemins de fer. 


Les élections provinciales 


préoccupent les députés. 


OTTAWA, 19 — La Chambre 
des Communes a passé la plus 
grande partie de son temps la 
semaine dernière à discuter la 
question des tarifs de transport 
des marchandises sur les chemins 
de fer. On a même parlé # un 
moment donné d'une crise qui 
mettait l'existence du gouver- 
nement en danger, La Chambre 
poursuivra ce débat cette semai- 
ne, mais il ne soulève plus guère 
d'intérêt car on sait maintenant 
que le gouvernement en sortira 
vainqueur. 

Difficultés 

Quand on parlait d'un renverse- 
ment possible du gouvernement 
King, on exagérait un peu. Il 
était vrai que le gouvernement 
était embarrassé. Les députés li- 
béraux de l'Ouest et des Mari- 
times étaient fort mécontents et 
quelques députés de la Colombie 
avaient laissé entendre qu'ils vo- 
teraient contre le gouvernement. 
On ne croyait pas que les con- 
servateurs appuieraient la motion 
de non-confiance de M. Coldwell 
car ils admettaient que les che- 
mins de fer avaient besoin d'un 
accroissement de revenus et cette 
motion condamnait absolument 
l'augmertation des tarifs ferro- 
viaires. On prévoyait cependant 
que les conservateurs présente- 
raient un amendement rédigé de 
façon à rallier tous les opposi- 
tionnistes et à obliger les libé- 
raux des provinces mécontentes 
à voter contre le gouvernement, 


Même si le gouvernement avait 
été battu sur cette question des 
tarifs de chemin de fer, il aurait 
pu se maintenir au pouvoir en 
posant de nouveau la question de 
confiance aussitôt après sa défaite. 


Intervention de M. King 
M. King n'a pas voulu risquer 
une telle éventualité et il a con- 


voqué d'urgence un caucus des 
députés libéraux. Il les a menacés 


attribuables au communisme in-|d'une élection immédiate si le 
ternational. “1l ne faut pas juger | gouvernement était battu. I] a 
la situation d'un point de vue!fait appel à la discipline et à la 


strictement local, a-t-il dit, si 


solidarité et il a réussi à resser- 


tristes qu'en soient les conséquen. | rer les rangs du parti libéral. 


ces immédiates pour le peuple 
colombien." 


Lorsque le débat a repris quel- 
ques heures plus tard, on a pu se 


Le général Marshall a ajouté: | rendre compte que l'intervention 
sa réponse à un juge, qui lui de-| propres libertés. Aucun commu-|‘“L'événement dépasse de beau-|du premier ministre avait porté 
mandait un jour de répondre oui |niste n'a le droit d’avoir ses pro- |coup la Colombie. Il suit le mé-|ses fruits. Le ministre du trans- 
jou non à une question précise. |pres opinions: ils parléht ensem-!Îme plan précis que les événe-|port, M. Lionel Chevrier, a laissé 


iments qui ont provoqué les grè- 
lives de France et d'Italie, I] faut 


. 


| 


l 


entendre que la Commission des 
Transports ménerait son enquête 


avec diligence et terminerait pro- 
bablement son travail en six mois 
et il a laissé entendre qu'elle re- 
commanderait des réajustements 
qui corrigeraient quelques-unes 
des inégalités dont se plaignent 
les provinces de l'Ouest et de 


l'extrême-est, Les députés libé- 


raux de ces provinces se sont le- 
vés les uns après les autres pour 
expliquer que dans les circons- 
tances ils soutiendraient le gou- 
vernement, Le gouvernement a 
même trouvé des appuis du côté 
de l'opposition: MM. Maxime 
Raymond et Georges Héon ont 
annoncé qu'ils n'appuieraient ni 
la motion Coldwell ni l'amende- 
ment Bracken qui avait été pré- 
senté aussitôt après le discours 
de M. Chevrier. 
Les socialistes 

Si ce débat soulevé par M. Cold- 
well a embarrassé le gouverne- 
ment, il ne l'a pas menacé autant 
qu'on l'a dit. Les lihéraux n'ont 
d'ailleurs pas été les seuls à é- 
prouver de l'embarras. Les socia- 
listes ont également connu des 
ennuis. Si leur attitude a été bien 
vue parmi les agriculteurs de la 
Saskatchewan et des autres pro- 
vinces où ils recrutent leurs dépu- 
tés, elle a été mal accueillie des 
employés de cheminede fer dont 
les syndicats sont officiellement 
affiliés à la C. C. F. et qui avaient 
dû attendre ces augmentations de 
tarifs pour obtenir les augmenta- 
tions de salaires qu'ils récla- 
maient. 

Elections 

Pour le reste, la Chambre des 
Communes a étudié des mesures 
variées au milieu de l'indWféren- 
ce générale, Les députés songent 
beaucoup aux élections, — pas 
aux élections fédérales qui n'au- 
ront vraisemblablement pas lieu 
cette année, — mais aux élections 
provinciales qui s'annoncent. Les 
députés ontariens sont déjà fixés 
puisque le premier ministre Drew 
à annoncé que l'élection géné- 
rale était fixée au 7 juin. Les dé- 
putés québécois attendent que M. 
Dubplessis s'exécute à son tour et 
annonce une élection générale que 
l'on prévoit également pour le 
mois de juin. 1 est encore ques- 
tion d'élections dans plusieurs 
autres provinces, notamment en 
Saskatchewan, 

Les députés sont donc portés à 
envisager la politique du point 

(Suite à la deuxieme page) 
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SAINT-BONIFACE 


Journées sociales 


Art le 20 avr 


Nous sommes heureux d'annoncer offumellement 
journées sociales à St-Boniface les 4, 5 et 6 du 
juin prochain. Le thème général de ces journées sera 


chrétiens devant la cris mondiale. 


Nul n'ignore le grand besoin qu'ont tous 
connaissance plus approfondie et plus concrète de la doctrine 
sociale de l'Eglise. L'occasion nous est donc fournie, à nous 
Canadiens français du Manitoba, d'éclairer nos esprits et de 
fortitier nos convictions pour faire face à la crise qui sévit dans 
le monde actuel. Pour ne pas être dupes du mensonge et de 
l'athéisme, nous devons nous pénétrer de la doctrine de la ve- 
rité sur le terrain de mm sociale 
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Nos nous réjouissons donc de pouvoir accueillir à St-Bo- 
niface les Révérends Pères Jésuites de l'Ecole Sociale Populaire 
de Montréal qu bien accepter lirection de nos 
Journees sociales Ils ont connu des succes d'autres diocé- 


ni vouiu la 


dans 


ses et nous sommes certain qu'ils sauront non seulement inté- 


de Taçcon trés pratique ceux qui 
ou conférences. En les invitant au 
ns cru répondre au voeu for- 
".s que 


resser, mais aussi instruire 
assisteront à leurs cours 
diocèse de St-Boniface 
mulé il! y à quelques années par'"Sa Sainteté Pie XII 
les catholiques du Canada dans la fidélité aux de a vie 
chrétienne affermissent encore davantage adhésion aux 
doctrines de l'Egli 168i bien que leur multiple apostolat dans 
la vie privée, professionnelle et publique”. 
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Nous sommeg heureux 
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aussi d'apprendre qu'il y aura des 
qui se joindront à ceux de Montréal 
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journées 
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Archevêque-coadjuteur de St-Boniface 


Société lseule occasion de se reprendre 

un peu en français. Les programy 

t mes scolaires sont tellement char- 

d'Enseignement | &és et il y a tellement de séances, 

réceptions et autres événements 

; qui prennent beaucoup de temps 

Postscolaire | durant l’année, que le bagage de 

français que l'on fait est bien 

à mince, en somme. Alors nos en 

Ce sera bientôt le temps des | fants ont la chance de se repren- 

vacances, Excellente opportunité | dre par la lecture d'ouvrages 
d'abonner les petits à Îa biblio- | français durant les vacances. 


thèque où l'on trouvera des livres | Pourquoi ne pas les abonner à 
français adaptés aux enfants | notre biblioinèque et voir à ce 
Que iront nos enfants durant |qu'ils lisent les bons livres qu'ils 
es vacançes? car ils liront! Des | s'y procureront 

histoires puisées aux magazines Films français 


La société d'Enseignement Post 
scolaire se procure les films fran- 
cais les plus récents et les met à 
la dispositian du public de langue 
| française. Ces films (45 mill.) 
| peuvent servir admirablement 
quand on a une séance le soir ou 
une causerie ou une réunion de 
|comité. On peut se procurer la 


n'est pas la nôtre? Inutile d'insis- 
ter sur l'importance de la lecture 
française pour nos tout-petits et 
nos jeunes étudiants durant les 
väcances. Pour plusieurs c'est la 
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|ment en magasin, en s'adressant 
là Mme Fortin, notre bibliothe- 
caire. 


Petites Notes 


Partie de cartes des Guides 


Les Guides Catholiques de St- 
Boniface organisent une partie de 
|cartes pour le vendredi 23 avril 


The Cusson Lumber | 
Co., Ltd. 


P. RAIMBAULT. Président 


Toutes sortes de matériaux de cons- |." Migraure @ù Dome pr: 


er ré sressante 

truction, charbon et bois de |ce sera une soirée intéress nt J 
chauffage. etc. etc. | Venez nombreux encourager 
Ameublements d'églises et boiserie || ces jeunes filles et les aider pou 


ne. etc. etc [leur camp d'été. 
st Boniface Téléphone 101 283 id : re STE 
| M. et Mme Jean Falardeau, 
(née Thérèse Couture) de St- 


Jean, P.Q. sont heureux de faire 
part à leur parents et amis de la 
naissance d'un fils le jeudi 15 
avrÿl. 


CAFE PROTEAU 


Mlles E. et À Proteau, prop 
A côté du poste des pompiers 
de Norwood 
REPAS — GOUTEKS 
LIQUEURS DOUCES 
Service de 7 jours par semaine 
Ouvert de 7 h. 15 am. à 12 h, pm 
Demandez notre demi-poulet rôti 
Téléphone 202 054 


N'oublie jamais qu'un chrétien 
doit être humble mais magnifi- 
que.—Louis VEUILLOT 


0 
1 


Peinturage et décoration 


Tout ouvrages garanti 


Téléphone 23 789 


Service de 


RADIO 


Tél. 201 862 


164 ave Provenchesr 
#5-Bonifsce 


KEATS 
Tél. 201 852—320 2, rue Taché 


Portraits de mariages 
Photos de banquets, de réunions 
sociales et d'entants 


GENE GAUTHIER 
PHOTO STUDIO 


LS. rue Marion. Norwood 


(A côté du Sateway «à l'est) 
Téléphone: 202 652 


Automobiles — Incendies 
Accidents Eftets personnels 


| PAUL PAQUIN 


Agent général 
ASSURANCES ET FINANCES 
sur autemobiles et camions 
Téi—Bureau 95 184 - Rés 205 227 

612, rue St-Jean-Baptiste 
ST-BONIFACE Man 


ALDA DE CARLO 


a le plaisir d'annoncer 
qu'elle vient de prendre possession du 


"LA FRANCE BEAUTY SALON" 


Nous nous spécialisons dans les permanentes 
Prix, à partir de $3.50 en montant 
Pas de rendez-vous nécessaire 


La France Beauty Salon 
109, rue Marion, Norwood Téléphone 201 866 
Bon service accordé à toutes nos clientes 


MAISON contre le feu, tout son 
contenu, ou moyen d'une police 
flottante protégeant votre avoir 
personnel. 

AUTO, avec une essurence 


cautionnement d'auto et une 
esswurence P.D. 


Protégez 
VOTRE 


Agents d'assurance générale 
Argent prêté sur hypothèques - Gérance des propriétés 
Biens immeubles, Loyers (assurés) 


C. FRANKE & CO. 


Telephone 95 090 
101, édifice Confederation Life 


Winnipeg 


Le concours diocésain de 


{liste des films aui sont actuelle-: 


{à la Salle Jubinville, à 8 h 30. 


DURE ns apr je due à 9 Env Pret 


catéchisme le 


Le caf téct AE 17 

| . ii 29 ma 

La { ve " de 

atechisme désire le 
plus é possible le de 
concurrents qui se présenteront 
à ce concours: MM. les curés vou- 


ours: En francais: les grades VI 
VIL VIH, IX et X. En anglais: 
les grades VI, VII VIIL, IX, X et 
XI 


a fin du terme scolaire. On vou- 
dra bien indiquer les notes de ces 
meilleures copies 


7—Pour obtenir, un diplôme, Né à Starbuck, Man., M. Guil- 
l faut avoir conservé 60: des!|bault vint à St-Boniface à l’âge 
points |de 17 ans. Depuis 1941, il était 


Les diplômes sont classés com- 
a ——————————— 


Aux gradués 
de l'Université 
du Manitoba 


Nous sommes appelés à voter 
en faveur de deux candidats au 
poste de gouverneur de l'Uni- 
versité du Manitoba: le docteur 
Emmet Dwyer et M.J.8, Light- 
cap. Le docteur Dwyer est un 
ancien élève de l'école Sainte- 
Marie, 1} a été interne à l'hôpi- 
tal de St-Boniface, Il est le fils 

| d'une des plus anciennes fa- 
milles de la paroisse de Sainte- 
Marie, Le docteur Dwyer a ete 
en ces dernières années prési- 
dent du “Newman Club‘ du Col- 
| lège Saint-Paul, Il est au cou- 
| rant de nos questions religieuses 
| et a donné beaucoup de son 
| temps aux organisations ca- 
| tholiques du diocèse de Winni- 
| pes. 
| I est assez rare que l'on ait 
la chance de voter pour un des 
| nôtres comme candidat à la 
| formation de gouverneur de 


l'Université, 


LA 
Mariage 

PALESHNIUK-—BEDARD 

M. l'abbé L. Blais, curé de la 
cathédrale, bénit le mariage de 
Mlle Agnès Bédard, fille de M. 
et Mme A. Bédard, avec M. Rudy 
Paleshniuk, fils de M. et Mme J. 
Paleshniuk, le samedi 17 avril, 
à 10 heures, en la cathédrale. 
| Mile Mary Paleshniuk, soeur 
|du marié, était fille d'honneur, 
tandis que M. Roland Bédard, 
|frère de la mariée, agissait com- 
me garçon d'honneur. 

La mariée était revêtue d'un 
costume en gabardine tan, avec 
blouse en sheer rose, Elle avait 
un chapeau de même teinte que 
son costume et tenait un bou- 
quet de roses rouges 

Après la messe, une réception 
eut lieu à la résidence des pa- 
rents de la mariée, 383, rue d'Es- 
chambault . 


dront bien s'adresser sans tarder | 


à cette commission (Archevèché 
de St-Boniface) et indiquer: àa)| 
combien leur faudra ä ques-} 
tionnaires français pour haque 
grade; b) combien de question- 
naires anglais pour chaque grade 
Reéglements 
Doivent prendre part au con 


1--L'examen durera de 9 h. 30 
à 11h. 30 

2—Messieurs les curés sont 
priés de surveiller l'examen eux- 
mêmes ou de nommer:des per- 
sonnes absolument sûres com- 
me remplaçantes. Les instituteurs 
ne doivent pas surveiller ieurs 
cieves 

3--Ne permettez à aucun élève 
de sortir durant l'examen 

4. Ramassez les copies vous- 
nème après l'examen 

5-—L'enveloppe qui contient les 
questions ne sera ouverte qu'en 
classe, en présence des élèves 

6-La correttion se fait par M 
le zuré ou sous sa direction. Un 
nstituteur ne doit pas corriger 
les conies de ses élèves Æs 4 ou 
5 meilleures copies seront en- 
vovées à la Commission diocesai- | 
ne de Catéchisme dès la première | 


Variété, mode, 
valeur, en fait 


29 mai 


i1me suit: 90% et plus, grande dis- 
|tinction: 80% et plus, distinction 


Nous grouperons les concur- 
rents selon la classification de 
l'Association d'Education: clas- 


:!ses À, B, C 


8- La Commission de Catéchis- 
me doit garder, dans un registre, 
tous les résultats de l'examen 
diocésain 

A cette fin, Messieurs les curés 
voudront bien adresser à la Com- 
[mission du Catéchisme, Arche- 
véché, la liste de tous les élèves 
de leur paroisse qui ont concou- 
ru, aux grades VI, VII, VIII, IX, 
X et XI (anglais) 
| a) en groupant les élèves dans 

leur école respective: 
| b) en groupant les élèves dans 
| leur grade respectif; 

c) en indiquant la note obtenue 

par chacun, même si cetle note 
l'est inférieure à 60%. 

d) en mentionnant si l'examen 
la été écrit en français ou en an- 
glais 


Voici une offre de v 


Modèle 
Epau 


perméables 
et ordinaires 


| 
| 


joli modèle, avec 


Grandeurs 36 à 46 


(Communiqué) 


faite en Angleterre, 
satisfaisant qu'elle pr 


| Retraites fermées 
AVRIL 


23-26: Jeunes gens anglais: 
Collège St-Paul. 
26-29: Dames de Letellier 
{| et de St-Joseph. Prédicateur: 
| R. P. M. Dussault, O.M.I. 


Raglan. Tailles court 
Gris et Sand 
Grandeurs, 35 à 46 


Décès 
M. ALBERT GUILBAULT 
M. Albert Guilbault, de 521, 
rue Ritchot, est décédé à l'hôpi- 


| tal de St-Boniface le mercredi 14# 
lavril, à l'âge de 52 ans. 


Grandeurs, 37 à 42 


Termes de 


lLemployé à la Compagnie West- 
ern Steel, et au moment de sa 
mort, il était contremaitre pour 
cette Compagnie 

Survivent au défunt, son épou- 
se, Mme Malvina Guilbault; 3 
fils, Georges, de St-Boniface, ac- 
tuellement professeur au Collège 
St-Paul, de Winnipeg; Arthur et 
Eugène; 4 tilles, Mme H. Bibeau 
et Mme C. Eunson, de St-Boni- 
face; Léona, à la maison, et Eye- 
\line, qui a pris part aux “Îce 
Cycles’ de Winnipeg; aussi son 


Veuillez, s'il vous 
dise suivante: 


Item 
Grandeur 
Argent inclus 
Nom 


Adresse 


|père, M. Camille Guilbault, de 
St-Boniface et 4 frères et 4 
| soeurs. | 


| Les funérailles eurent lieu en 
| la cathédrale de St-Boniface le 
vendredi 16 avril, à 10 heures. 
ÎLe R.P. R. Jacob, S.J., chanta 
|le service 

Les à es furent: MM. Léo 
| Martin, oseph Guilbault, Ernest 
|Guilbault, Georges Martel, Swan 
Carlson et Frank Isaacs. 

L'enterrement se fit dans le ci- 
metière de St-Boniface. 

La maison Desjardins-McGee 
était en charge des funérailles, 


MLLE ADELINA AUBERTIN 
Le dimanche 18 avril, Mile 
Adélina Aubertin, de 122, avenue | 
Victoria, Transcona, est décédée | 
à l'Hospice Taché. Elle était à-| 
gée de 29 ans. ER 
Elle laisse dans le deuil sa) St Eust h 
mère, Mme C. Aubertin; 2 frè-| Si pi Let : 
res, Joseph, de St-Boniface, et SVOHUIADE 


St-Boniface 
St-Claude 


Omer, de Winnipeg; 5 soeurs:| St-Georges 
[Mme Edouard Duyvejonck, Mme | Haywood, 
[Maurice Michon, Mme Albert| 1le-de-Chènes 
Savoie, toutes de St-Boniface;| Ste-Agathe 
Mme Joseph Tillot, de Transco- St-Jean-Baptiste 
na, et Mme Albert Hargrave, St-Labre 
de Winnipeg. St-Laurent 

Le service funèbre eut lieu à| lLetellier 
11 heures, le mardi matin 20! La Salle 


avril, en la cathédrale de St-Bo-| 
niface, L'inhumation se fit dans 
le cimetière de St-Boniface. | 

M. P. Coutu dirigeait les fu- 
| nérailles. 


St-Pierre-Jolvs 


Ste-Rose du Lac 
Phibaultville 


MME PHILOMENE BOISSELLE | 


Mme Philomène Boisselle, mère 
de M, l'échevin Henri Boisselle, 
de St-Boniface, est décédée, lundi, 
à l'âge de 86 ans à South Junction, 
| Man. Le service eut lieu mercredi 
en l'église de South Junction. | 

Lui survivent, 5 fils: Henri et 


‘ Chevaliers 


de Colomb 


tailladées. Grandeurs, 36 à 46 
Vous feriez bien de venir assez tôt 


Concurrents au prochain 
concours de français 


d’Impermeéables pour ho 


Prix réduit! Coton double texture 


IMPERMEABLES ]4 «95 


oleur en fait de poletots con- 


fectionnés en Angleterre, qui sont tout à fait im- 


courtes 
les Raglan, ceinture, poches 
150 seulement . 5 « 


s pour tailles hautes 


Imperméables de qualité, faits de beau coton 
mercerisé, avec doublure entière 
ses 


Teintes Sand et Eggshell. 


Vous 
tailladées 


aimerez ce 
“slip-thru” 


525 


poches 


' toatt ù 
Paletots ‘ Aquatite — Une marque renommée, 


et incomparable pour l'usage 
ocure, pour la pluie ou le beau 


temps. De coton mercerisé, avec doublure, manches 


hautes 


29.50 


es, ordinaires, 


Paletots “Burberry” — ]ls forment un ensemble 
par eux-mêmes de paletots confortables à apparence 
chic pour le printemps 
doublure en coton quadrillé 
vant avec boutons dissimulés 


De joli tissu de coton, avec 
Manches Raglan et de- 


$45 


crédit de la Baie. 


Habits pour hommes, Ze étage. 


Formule de commandes par la poste 


Compagnie de la Baie d'Hudson, Winnipeg, Man. 
plait, m'envoyer la marchan- 


Prix 
Couleur 


P.S.L. A crédit 


INCORPORATE D 


Total des 3 autres listes 3253 


Ecoles concurrents 
Provencher . 235 
Barron 

SET Lite ATEN AT 13 
Chabot …. “Det ao hr AT 
Lévis 4 
Dupont 5 
Seaforth … 2 
PTS RARE RATER È 
St-Antoine 5 
Nord 5 
LOTTEAU se 7 
Simonet 25 
St-Pie 3 
Beaudry 5 
Sud : 9 
Ste-Geneviève 21 
Verdun . 3 
RiChef sisi 3 30 
MTolal dt ho ds 3633 


L'installation des officiers sous 
la direction du Député de District 
le frère Paul Baccaert, se fera 
dans la salle du Cercle Ouvrier, 
le mercredi 28 avril à 8 h. 15 du 
soir, Les frères du nouveau con- 
seil se feront un plaisir de sou- 


M. et Mme Paleshniuk sont |Frank, de St-Boniface, Denis et! 


Conseil de St-Boniface haiter la bienvenue aux frères 


Winnipeg, Mon., 23 avril 1948 


mrnies 


Éndsons Dau Company. 


2? MAY 1670. 


. . , ! 
Mon Guide au Cinéma 
“Il est absolument nécessaire que | 
le peuple sache clairement quels 
sont les films permis pour tous; | 
quels sont ceux qu'il n'est pas per- 


mis de voir qu'à certaines condi- | 
tions; quels sont ceux, enfin, qui | 


Fourrures 


Ce qu'il y a de mieux 
en fait de qualité, de prix 


qat, prenne ou nn ge | et de coupe. 
Variety: Girl iii Conditions. faciles 
Black Gold ENTREPOSAGE 


Ridin' Down the Trail . 
Western Heritage 
Sitting Pretty 
Killer MeCoy 
Intrigue sk 
Man About Town 
{It's A Pleasure 
Milliets Paughter 
A Double Life Misc 
Gentleman's Agreement 
They Won't Believe Me 
Golden Earrings 


Antonio Lanthier 


306, rue Main Tél. 93 481 
Plus de 40 ans d'expérience | 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


I-N'oftre aucun danger le DE TOUTE DESCRIPTION 
ere en général 

| fI—Ne convient qu'aux aduites sé. 

| rieusement formés 

| A rejeter parce que condamnable 


en partie | 


pour 


J.-0. BRUNET 


Tél.: 201 864 
Tout prés du pont Norwood 
Résidence: 88, Chemin Ste-Marie 
Tél: 202 448 


| IV—Condamné 26, Lyndale Drive 


| Les Anglais sont gens de bien 
| pour leur propre compte, et gens 


sans foi pour le compte de leur! 
|pays.—J, JOUBERT. « 


aa 


ll 


partis en voyage à Kenora. Ils 
résideront à 382, rue d'Escham- 
bault, St-Boniface. 


Remerciements 


La famille de Denus remercie 
| tous ceux qui lui ont témoigné de 
{la sympathie à l'occasion de la 


mort de M. Jacques de Denus, 
|soit par offrandes de messes, de 
fleurs où assistance aux funérail- 
les. Elle désire offrir des remer- 


ciements spéciaux aux membres 
*du clergé pour leurs témoignages 
de condoléances 


Je ne demande pas aux mys- 
tères de la science un argument 
Len faveur du grand mystère de 

na foi. Mais elle rend ma foi plus 


facile par la confession de ses 
ignorances propres; et je m'en 
remets, plein de confiance, à la 


parole de Dieu —Mgr BAUNARD. 


Livres sur l'Intronisation 
et l'Adoration Nocturne 


au foyer 
Jésus Roi d'Amour s1.25 
Catéchisme de 
l'Intronisation .20 
Brochure sur ” 
l'Intronisation .25 
Edition officielle 
Heure Sointe pour 
es Adoroteurs 15 
Recueil d'Heures Saintes 1.25 
Images Sacré-Coeur 
en couleur, dites de 
Gorcia Moreno .30 et ,50 
Mêmes images que ci-dessus 
encodrées 1.50 
Statue du Socré-Coeur 
2 pouces 3.00 
Stotue du Socré-Coeur 
6 pouces 5.25 


En vente ou 


Secrétoriot de l'intronisation, 
680, rue College, 
St-Boniface, Men. 


| Cyrille, de Calgary, et Joseph. à 
la maison; 2 filles, Mme À. Trudel, 
de Rhode Island, E. U. , et Mme 
P., Van Vleet, de Vancouver. 


Tel que vous l'annonçait Bis- 
touri la semaine, dernière dans 
{les colonnes de “La Liberté et le 
À t # d " mp v gr ras Lg x | des 

evaliers de Colomb de St-Boni- 

ugmen ation es face a choisi son exécutif à une 

ue #4 | assemblée tenue le 9 avril dans la 
‘allocations pour | salle du Cercle Ouvrier. 

| Voici la liste de ces officiers: 

| Grand Chevalier, C. J. Muller. 


‘enfants 


Poitras, jr. 


| La ville de St-Boniface a accor-| Chancelier, Henri de Moissac 
dé une augmentation de 14 cents Sec. archiviste, Georges Trot- 
par jour à la “Eastern Manitoba | tier 


| Cr$ dren's Aid Society” pour 
frais d'entretien des enfants quil r 
sont confiés à cette société. 

Le Conseil accorda cette aug-| 
mentation après avoir pris con- Cérémoniaire, Francois Muller. 
naissance d'une lettre qui lui fut Gardes intérieures, Clément La- 
lenvoyé par la Société, Cette der- | frenière, Paul Roy. 
|nière menacçait le Conseil d'avoir! Gardes extérieures, 
[recours à la cour: juvénile si Péloquin, Fred Langevin 
|l augmentation était refusée | Svndics, Joseph Chaput, 

En présentant son budget an-  mand Latreille, Joseph Royal. 
inuel la commission scolaire de Sec. financier, Origène Lacerte. 
|Norwood exprima sa désappro- 
bation des critiques dont elle fut | 
l'objet de la part du Conseil de | 


e 
Conférencier, R.-J. Teillet. 
Avocat, Louis Deniset. 


Ar- 


la ville relativement à la soumis- 
sion de ses estimés annuels. On 
avisa le secrétaire de la ville 


| d'écrire à la commission scolaire 
de Norwood pour l’avertir que le 
comité reconnaissait que le bulget 
| devait être soumis au “Public 
Utilities Board” et qu'il y avait 
eu malentendu à ce sujet dans le 
passé | 
Le comité des finances accorda 
un octroi de $2000 au Cercle 
Molière pour l'aider à défraver les 
| dépenses du groupe d'acteurs qui 
doivent se rendre à Ottawa pour 
participer au festival dramatique 


| REFUGIES A L'ETRANGER 


VIENNE — Le bruit court 
que M. Felix Mantel, ministre 
de Pologne à Vienne, sa fem- 
me et sa mére auraient dispa- 
ru de la capitale et se seraient 
réfugiés à l'étranger. 


Téléphones 
SERVICE PROMPT, 


Chemin de fer 


L 


Une fourmi noire sur un mar- 
| bre noir, Dieu la voit et l'entend. 
Victor HUGO. !| 


Député Grand Chevalier, J.-B. | 


Sec.-trésorier, Alcide Labossié- | 


| 
Rodolphe 


TOUPIN Love: FUEL 


M. E. SABOURIN | 


Assurances de tous genres | 
Voyages 


200, avenue Provencher, 


Téléphone 201 351 


Chevaliers du Conseil Provencher | 
à l'occasion de cette cérémonie 
importante, qui sera suivie d'un 
petit goûter. | 

On demande donc aux Cheva- 
liers des deux conseils de se rap- 
peler la date du mercredi 28 avril 
et de se rendre ce soir-là à la | 
salle du Cercle Ouvrier. 


directeurs 


Le hasard, c'est peut-être le | 
pseudonyme de Dieu quand il ne 
veut pas signer.—T, GAUTHIER. 


POUR LES 


Réparations de radios 
et d'accessoires électriques 


Norwood Electric 
and Radio 


Angle Taché et Horace 
{Norwood) 
Téléphone: 203 730 
Lucien D'Aoust, Prop. 


micile, Mais 


que notre province garde 


sations et sociétés pour 
un effort conjoint pour 


| 


des encans, etc . 


Un message urgent... 
Aux présidents, 


de clubs, 


sociétés et organisations- 


L'APPEL CANADIEN 


ENFANTS 


continue son oeuvre! 


Le comité manitobain remercie tous les groupes 
et les individus qui ont fait de la sollicitation à do- 
l'objectif du Manitoba n'a pas 
encore été atteint, et nous savons que vous désirez 


son rang parmi les autres, 


même que probablement vous préféreriez qu'elle 
se classe au-dessus des autres 


Le comité fait donc appel à tous les clubs, organi- 


leur demander de faire 
lui permettre d'atteindre 


son objectif. 11 leur suggère, par exemple, de don- 
ner des concerts, d'organiser des bazars, des thés, 
.. de faire appel enfin à n'importe 


quel procédé pour recueillir de l'argent pour cette 


oeuvre si essentielle. 


reçu. 


SUR ET COURTOIS 


saTe 


aux quartiers généraux 


Toutes les perceptions doivent être envoyées aux 
quartiers généraux du Manitoba, 614, édifice Ave- 
nue, Winnipeg. On en accusera réception par un 


Note: on acceptera les dons de particuliers à n'im- 
porte quelle banque jusqu'à la fin d'avril. Ils peu- 
vent aussi être envoyés en n'importe quel temps 


du Manitoba + On en 


| accusera officiellement réception. 


Paquebots 


St-Boniftace 


Ecoûtez l'émission de C. F 
News Mun'’ 


Nous ne devons pas laisser les 
enfants d'Europe et d'Asie mourir 
par manque de 


Nourriture -- Médicaments -- Vêtements 


Greene, votre ‘’Neighborty 


de Radio-Canada, ou poste CKY, le vendredi 
23 avril à 6 h. 45 du soir, 


ligieuses 


LA LIBERTE ET SE PATRIOTE 


PAGE CINQ 


EN « [dans l'ordre donné Mais si onrcomme fonctionnaires de l'Etat 
a") = AN en lient aux rapports parvenus | et pay er rt | ma à mème 
des camps d'entrainement et aux sd ogg - … ne tabl  $ ne 
| enta, recemment, «a ets ir our 
: : À ri F OR joutes d'avant-saison, on peut a- | ces employés un système de pen 
C } 9} voir une bonne idée de ce qui se | sions, et cela encore aux dépens 
1 roduira dans les diverses ligues | des fermiers de 1 ouest 
Û fes es cette n. Les Nous t 
srises sont touiours ssible es in 
Des correspondants spéciaux de “La Laberté et le Patriote J eg ee vrdree # greg teurs 
t  ueut ser t magn AT 
por Jacques LEMOYNE : n. Libossé pa: le juille 
à à A N pr î entrainement faiblira | de l'orge 
Exclusit à ‘’La Liberté et le Patriote” bbtes sait à 4. notes Miss À L 
. our toute la générosité qu'ils ; i n L an tas MAS de L'é 
La ! nt r ® A La lutte pour la suprématie|Lopat leur aidera certairiement, |S&ulière, pour disparaitre ensuite La théorie — selon laquelle les 
ui ont lémoignée us à prix des produits agricoles peu- 
u Baptème U se rvice es no res dans la ligue Amériçaine n'est|car ce lanceur avec les faibles|TaPISement G&ns les Ligues Mir 4 contrôler la vie économique 
d P 4 ST à n l'ég de Ag nage me e « généralement pas aussi chaude! White Sox de Chicago était par- | NEUTES Tel vétéran conna d'un pays et que le goux ment 
si \ F" } .| Mme Maxime ”"Gilard, né le 2 2 il " " » 4 e lexcell e SAIS tandis qu Àicstrit ne produite te 
' M. le curé Roland La- par ril à l'hôpital de Visden Par Etablissement sur les terres de la Couronne que celle que se livrent les clubs! venu à remporter 16 victoires. | °*C€! ente saison, { sd. | pe 2 + nv en ces p “ÿr t : Lane 
e hrér t le mariage ‘ { , 2. =. ET la 1: : CRT Te Fe à : éRe : > Jouæeur cc mn crovait bon pour ! pr ius Justes sera reconnue 
ee Ÿ- Éd Ti à . \rain et marrains: Daniel Gilliard de la ligue Nationale, mais cette Cette saison, avec les Yankees il ai 2-9 ol or k à. Pt À on DE frise ÿ 
H > : e LAUTM , É hs |: 1 Fa PARA LS 4 ù ù usieurs années, evi omr an lAUSS 
Mile Mary Mae Hunter. Celle et Alita De Lerue, frère et cou 1—Y a-t-il, actuellement, au Manitoba, des terres de da saison, les champions des deux  dépassera les 20 victoires tout écrochér s0f gant où dener | Si nous voulons maintenir no- 
prés av étu eligior -|sine de l'enfant Couronne (Crown Agricultural Lands) qui sont à vendre? grands circuits maieurs devront comme Allie Revnolds qui avait she le apte ct tre sys | Pen mpeg does le mo- 
: : _ | à partir pour les majeures se | » du ir l'ingérence po- 
‘ ré) e 10 COUFARE, FE Oui, en principe, toutes les terres de la Couronne se surveiller jusqu'à la dernière | obtenu 19 gains la saison derniè- | #S Et pr ar; à n À Er pa 4 A 44 
e baptér des mair e À l'an tus les diverses régions de rovint è |certaine, la lutte se chaude et |litique di e domaine doiven 
« : ' 1 m  Letellier Le digue» prete gions de la province joute, car jamais depuis 1939/re. Quant aux autres lanceurs | j | d re miripars sp 
bé M. Pieraquin. curé de Lau nitot cont en ven non nt aux anciens con ss à Yank " tt «|! téressante dans les .deux cir- ispara 
EL, mt ‘ "ur ds x N é a-t \V c smiers c des 1kees, ils peuvent tous - é ù es ‘rmiers 1t le droi te 
an chapelle 1e Deces à toute personne qu s'y établir n'aura-t-on vu les premiers clubs |© à sp apat he US TE- | cuits et les anciens records qu'on Les_fermie PES AL EUR 
at » Pré tation de H B € l b t de chaque section se suivre de silaliser de granc choses et ceux t' toutd Lu Léa id st {choisir s'ils disposeront de leur 
T “ie : e Ter ? à ù eceues 2__Pour l'achat de ces terres, les anciens combattants ont- : à y 9e! CTOIL OUJOUrS IMPOSSIDIES à OTl- | grain par l'entremise de la Com 
; ” ” : s ’ ! maire derniè. d'entre eux qui se rendront à 15 ROSE ane: our le NUE . 
Are à ; P e matin ils la préférence? près. Lorsque la semaine dernii em 1 L ser pourraient bien être rempla- Imission du Blé ou s'ils le vendront 
, ' 10 er r + } +1 » nous voue tan de no- ire plus & | Dés Nr 
iméinbiisdilitané POUPEE 4 D RER A © Oui ls sont les seuls à re, tr vous faisigns part de no ictoires ou plus sont au nombre .; par des marques nouvelles, | Pour ce q 
s h ; j- Æ Gans 1€ il ection School Lands tre choix des meilleures équipes de 3. Il s'agit de Jos Page, Frank quasi incroyables mais pourtant S'il nous 1 à une 
rt Ct. loan.-Rantiste ar nat “ i à Pn AT d à à , | quasi : royabDies Mails ourtant,,. honte ve ere ere CT F4 
ca L'aRs P I F 2 7 she ge are de la ligue Nationale nous avions | Shea et de la recrue Frank Hil-| ht économie contrôlée, les « 
le Mme D à à de 111 ‘ | l'est pas, s'i e autant v” : pl le “:1 F " y {1 sable nces seront beaucoup pli 
ù à s ] f A té le s'il gradue ce > £ quences eron ICOUP ! 
M. Jen Kernel est de retour ! mortelle a été xpost z Maine qualités voulues pêur le tv ement fait remarquer que la lutte était _ l gradue avec les Yanks. Rens — ——— rieuses que celles des prix plus 
à là mais après avoir êlé pa-|Flavien Tessie « e Mme LE A p : beaucoun plus contestée dans la Mais là où réside la puissance élevés ou moindre 
tient à pital de Virden pour | Bruyère 3—Est-il avantageux pour un soldat de s'établir sur les Natiousls auwdans l'Américsine. | traditi le des Yankboss coût | Nos prob rivolés a 
} semaines par suite d'un acei Elle [ eu or terres'de la Couronne? EN ee png | ù ë . ( LES Fri une ! re ) ‘hui so el 
t der tut time en pres D é R Cù Les terres tes pa sont de mais r n'avions pas alors l'i- | encore au bâton, et avec un chemp! de Ages pe 
nr ere vx En PIE | mari, 5H mn 11 ‘ ‘ay % Ne. ice ' pes A " + ADS ait de notre 1! et ép 
sant du f et qui lui causa la! mor : nora, Mn qualité nditions re gr le dée d ure dans cette consta- | eXteriet formidable, ils de- iversons actuellement | gnance à pay rix de notrt 
perte pléte du pouce et de lcombe, « ntréal de )yYeT qua de section en U les c tation la saison 1948 Au base- | \ nt avo en mains trois a-!|Uune per iode et et dange-|jiberté, ca é 
x doigt ç oite Winnip L M 1, G | ns de paiement: 10% com D. ta 28 goes bal] mme dans Inueieure<ltouts dangereux à clx fois | reuse dans l'his e de l'agricul- | ais libre, en ce im 
M. et Mme Pau Wau-!et Her Son père innuels égaux; c) le vétéran, qui possède qualités voulue Jall comme dans plusieur 2 épis ps ‘ Le ture nr LS Khanon £ 1 
: M À [ le type d'établissement qu'il choisit et fait reconnaitre sports s bons joueurs font sou-|4ùu ls ventureront sur le 1o- 1 , Fée ) t 
e. Sask M “St ( eu Mme É F 1 à © 24 ô Le poux usurpé par les po- | devoirs, !! nous fa ire s 
* Peter À ua fficiellement qualités de fermier, peut obtenir jusqu'à vent les bons gérants, mais il! y |Sange J DiMaggio, la sensation liticier : + j rouE 
rrniert ( vien 881€ 3 r À L: L #e ta L es Us Tants » à u 1s et lies cneis è groupe- | principes 
ir fi Louis ‘lo É t Joseph, de 82,320.00 d'allocations _… remboursables pour acheter des ma- a des exceptions et les Red Sox! 4° notre temps, connaîtra une | ments de fermiers comme mesu “ci R. H. STEVENS 
Hél p térie de co tion c coût de la construction À ie _— 3 y * à ; \ À ù NS, 
n méêrm ter ear er St-Pierre 1x Ge ns ion our dat N n sans D: l et ; ne se- » de sécurité en te s r é 
pe ù Ph + à -J 1, Hé ù , R ; v 9 ; l'une rt n . « lu 1 iche et de la préparation de de Boston cette saison, parlent ne À Fa se ob © RECRFINS 2 temps de guerre Président, 
\ M. et Mme I ‘ en r enus « rs und e " a dotés r; : ions pas surpris de le voir taper |®5t encore détenu par ceux-C PRE ‘ Associatiot 
M. et Mme P. Sylvestre étaient étaient f à ! rer ref la culture, pour des animaux, des Mmacni avec de confiance aue ja- le DAS dù M gl 00 près 3 ans de paix, c'est-à die Farme rotective Associatio 
1 Winnipeg, pour affaire a $C ( 1 te gnag i 1 mais de leurs chances de rem , Pere 2 di - ju à ° de ! paix po sible dans un mon- REG M RSR Cu drui NÉRSRER CET EE 
ne derni ffe 0 H $ ji j di - i porter le championnat de l'Amé- |” ‘” IVer Une moÿente 8€ | de ravagé par la guerre ! , u : l 
M Atoet Tan à nant à D An line. ES "ra f— Un vétéran, qui a déja reçu von crédit de réadaptation ‘4 PE 2 approchant du 100. Tommy té ds Di D ES te qui n'a jan: FE 
Curlvie et V : RS ou ; à à en tout ou en partie, a-t-il droit aux $2,320.00 dont il a éte ques- ricaine pour leur nouveau gé- in et Charli + ee HT est tout naturel que ces chefs | cha d'une amitié fran 
4 et Wauche pe, Sask., pour | avec sa famille à R ell, sor l tion plus haut? Ë A rant, le vétéran Joe McCarthy nd ad arlie Keller de-|fassent tout en leur pouvoir pour | désin »ssée ignore tout | 
111aire à fin de la semaine der- | ve poste, tre prochainement Ou il possède les qualités requises à un bon mier Ce d * K + vraient eux aussi jouer de facon | retenir cette autorité acquise en |heur qu'un homme neut recevo 
« pannes n * \ pe 1e » dd 1 £ ar! » 4 ! s e eur 
" à De Ï L y , - Mais, on déduira du montant de $2,320.00 la somme qu'il aura a. (gun a connu la floire AVEC | jide cette saison, et s'ils ne se | temps de guerre, d'un homme.—YOUNG. 
ile ta De arue, de a- S de: déjà recue mme crédit de réadaptation Ainsi, par exemf ple, les ankees de New-York, et sa 1 LRO TEE pa Depu fond juil | 
ta S n v » chez & À y, “vie c RL corse da 2 ignalént pas autant que DiMag- epuis sa fondation en juillet 
wota, Sask., est en Visite chez son te nne es i Paul a déjà recu un crédit de réadaptation de $400.00, et qu'il plus belle revanche sur le club}, l Yan! s & 8" | derni la “Farmer's Protective 
e et sa tante M. et Mme Ma | ñ léc le demander les avantages d'un établissement sur une de New-York serait certainement | © 9 RER et OR CA, mn’ s'est opposée <ans 
xime G ard hênes te de la Couronne. il aura oit à $1.920.00 seulement. rente dre mr Fe "ompter sur leur grande réserve | lâche aux soboles et c rÀ. 
Mile Cécile et À eorges K k « de conduire les »d Sox & : POAEUR AUX ORDDOIRS 06 CODEC Produisez plus d'oeufs 
Mile Cécil M. Georges Ker ‘ É L L dde 1 es Red Sox au je joueurs qui leur permettra de |les des prix du gouvernement et Er 
nel, du couvent de Wauchope Partie de cartes 5—Quelles terres de la Couronne sont actuellement mises championnat de la ligue Améri-|e Servir de Johnny Lindell de | des partis politiques ”NR des 
Sask.. ont passé les vacances de La dernière irée de “'tes en vente ou le seront dans un avenir prochain? < 2 HA < È y Lindell ou de F $ pe. ù , 
_ PE caine, Les chances des Red Sox | Cliff M | En revisant ‘eff ac 
Pâques dans leur famille organisée pa Enfants de Ma a) Plusieurs sections du Township 16, Rang IX est. Ces se Ne >0) ff Mapes qui'brillait l'an der-| £n revisant nos efforts accom- FOUSSINS SOUBRY 
M. Jean Kernel désire remer-|rie, fut une union par ctions seront en vente au prix de $1,800.00 à $2,700.00 du quart sont évidemment très bonnes car | nier dans la ligue Américaine a- | plis en A US | 
er tout ceux qui lui ont rendu |siale malgré péri le section, à partir du premier mai 1948. Il fauc irait vous hâter. ils alignent au moins deux lan-|vec Kansas City. Ajoutez à cette | 44°" juillet dernier nos récoltes |} Le première chose à faire pour s'as- 

É Prix des dames: 1--Mile Yvon Ce Town [ ti le la paro » de St-G ges : a ; Fr bé d'orge et d'avoine étaient sous surer une produtcion d'oeufs plus 
uelque témoignage d'amitié du- Les Epugiie SÉE cnt DA d nsnip est a le la paroisse qe « se0TRES ceurs qui ont des chances der de d’ de la matraque des | le contrôle d Red 2 re 4 grande c'est de commander des 
rant O1! séjour à l'hôpital de nn‘ Maurice 2—Mmie Lupgene b) Le Town 26, Rang IX est pres de la Baie » ter 20 victoir ut 1 Eh ” [0 CPSSEQU ou sou vernement tan- poussins qui ont hérité de l'habileté 

n° soit | visite “ades Perron; consolation—Mlile Nor Wa 'W remporter 20 victoires cette sai- | jo s de champ intérieur com-j; dis qu'à !lheure actuelle nous de grossir rapidement et de pro- 
Virden, soit par visites, cadeaux # : : 4: : t libre , lis ae antité, 1! 
apportés ou envoyés, etc. Il re- | Ma Lavack c) Les Townships 40 et 41, Rangs 24 et 25 ouest, près de son. Suit Joe Dobson et Dennis! me Stirnweiss, McQuinn, John-!°°mmes libres LR: ge fu sur 2 À id A4 Pet re M r 
pr ” dat hs : 4 , Pa sasioute 1 , 'tsts : à Fa Lea ds 2. à | é les archés canadiens e Joussins So 1 ; eloppés 
mercie aussi les Chevaliers de! D Prix de ". Pa sv Te + Ps Fi ‘ : u, = 4 x * é dé Galehouse. Leur champ intérieur son, Rizzuto et Brown, et vous le ra k De gr #4 ee 0 pquE une forte PRAAUTUON parce 
“ol V . » an esrosiers, # aui trauit; €on- d) out autre terrain que vol 10isirez et qui, selon s e : PRE ‘à Mauss |: d F ” dr ut nf à er S ë S, € |} au'ils proviennent de troupeaux qui 
Colomb de Virden et de Brandon solation—-Hervé St-Laurent rapports des inspecte s chargés c l'analyser, sera reconnu st Là mn mêt "nes use l'exté eg  « RS mellleure idée de toute | mis, que l'on peut se procurer a | sont de race de qualité À Aire pr 
Prix d'entrée: M. G. Renaud propre à l’agriculture rieur ils peuvent soutenir la com-|la puissance offensive et défen- | prix a argent, N eutets le support | ee PS nr vous! Cnmundes les 
Mile Lucille Smith L : L . paraison avec les autres équipes!sive de l'équipe du Manhattan. | éCcordé par quelques-uns de nos | boussins de qualité Soubry pour une 
PRETS Le prix de tirage, donné par le 6—Tous les vétérans ont-ils droit à ces allocations non du circuit et s'en tirer avec avan-| Parce qu'ils présentent un ali- | meilleurs journaux de 1] ouest, nos haute production, 
accordés sur fermes, À 5%— R, P. Curé, fut gagné par Mme remboursables de $2,320.00? Fe pepe bi ta : efforts seraient demeurés infruc- Approuvés Mâles R.O.H 
sur propriétés de ville à 414% R. Mason Non. N'y ont drait que ceux qui ont fait du service outre- tage gnement bien balancé et qu'ils | tueux | Poul. b! s1425 s A Ni Fe 
, | 2 pr + n'ai : À É à" En Né ni du ; pe | b d 5 57.60 15.75 88.35 
Fermes à louer Cette réunior se termina par ceux qui ont fait au moins un an de Canada, dos din |ont sous la main une magnifique| Certains membres des gouver- Bout c" 929 00 15.00 32.00 16.50 
» " } 4: nent Ed 6 tone : " : : | Vie M J 
net 0 suite un goûter ré RAA serve de joueurs, nous croyons | nements fédéral et provincial, de |} Ckls NL 0 NAN TE 
s'adres: ss. #. x 4 à * ETS : it POSE ocks 5.25 7 8 
A.-J, ALLARD Les Enfants de Marie remer- Ecole Normale Le meilleur atout des Red Sox | ue les Yankees termineront en|différents partis, ont aussi aide | Poul. BR. 27 00 14.00 30.00 15.50 
#4 cient tous ceux qui ont bien vou- } k ae premièr à avi notre cause N. Hamos 15.25 810 1675 8.85 
199, rue Ritehot St-Boniface bts ne À F ete enr » le sencati * x remière place dans la ligue A- hofge ras FN ; 3 27 5 
Téléphone 201 809 lu les encourager Est-il possible de trouver des terres à acheter dans nos reste encore le sensationnel Ted Hériedth É Véc lès Had Sôx Fe L'honorable premier ministre |] Pou: NT I M: Ms 7 
N'envoyez pas de lettres, — Faites ET © TUE PMU HSsE dr SET ‘ gs Gr français” ds I Pr Williams qui à chaque saison sur Tics HARAS : Garson déclarait récemment qu'il! Poul. L. Sussex 31.00 16.00 
vos demandes personnellement, 11 y a actuellement des terres a ve re a: Lore >, 1e s ses criti j a bacs alé + r'êt:s rÊt i > ar = Heavy Ckls 
/ 100, 000 dans une oquerie, Ste-2 , des Chênes. St-Joseph. Haywood, Lake prend tous ses critiques en jouant n'était pas prêt à engager les fer Avant Mars 31 8.00 450 900 5.00 
Broquerie, Ste-Anne des Chênes, St-Joseph aywood, Lake À "y i Fes e iers manitobains dans le projet Ÿ 
Francis. et probablement à bien d'autres endroits de facon régulière et inspirée oui Les autres Mers, IRRIEODRINS CENTER je Après Mars 31 1000 5.50 11.00 6.00 
rancis, et probablement à bien d'autres endroits Mblerait: dé ti : de marché fédéral, tant qu'ils ne 
+ se erai émenti eu) : ; j i i 
boîte de bonbons ë, ; ù à r Â ceux qui On coticède déjà aux Tigres de lui prouveraient pas que ce sys-| : Ecrivez 5e Fred 
: MÉRU  E É Y a-t-il avantage à faire son école ñormale avant d’en- orétendent que Ted n'est pas un} % X BITES CE |{äme procure des avantages aux |] ,, !° nouveau cetg/0g ; 
1 ha rmactie KINGSTON — Une vieille boi- seigner? joueur à tempérament égal. On Détroit la troisième place dans le | producteurs. Il fit remarquer aus- d'approvisionnements pour volailles 
te de bonbons, toute cabossée semble , , ji. En voici les raisons: : y UT TE classeme 1 » Ja ligue S: |ei + Couveuses “Monarch” au charbon 
fr f Lis LE k, me . CaDossée, Il semble bien que oui. En voici les raisons: veut peut-être dire ‘par là que lass ment final de la ligue Amé si que la Commistion du Blé, East D0Û poustine S15 20 
réfontaine j _ ] ï LAS pi Fe ga 1—A partir de septembre prochain, le salaire minimum || Williams possède le don de frap- | #ine. Les Tigres manquent de | établie en 1943, est un organisme || Capacité 1,000 poussins 1775 
id » ]s : D LU » 2e : € S SS = 4 : PA ‘ » ji 'e ” 
re € Pa 28 Je était + FU li 4 de d'une institutrice munie d'un diplôme sera de $1,200.00; mais || PP stabilité derrière le marbre, et | du gouvernement qui ne s'est nul- | Couveuses “Silent Sioux 
F J0nDONS, elle etait remplie de déjà les commissions scolaires offrent $1,400.00 dans bien des ||Per la balle au moment où l’on: Fons lement engagé à travailler dans À l'huile à 
. $ aquin, prop. chèques, de valeurs, de billets: dididtte rasta tante ot di ban ble ils devront cette saison se fier | l'intérêt des producteurs de l'ou Capacité 500 poussins 825.95 
« v 5 sille rre: RATOITS. LATE 17 me hirtc LA n Ssonpae êtn j 1 à “ ” "huil 
Produits pharmaceutiques ET 12100 000 C n pres Les instituteurs sur permis et cours d'été ayant leur on- biéfaue ce soit là la seule irré- |: irtout à RES REQUIE Au bfton. | est, | Capacité 500 cammanuer s RS 
Ordonnances de médecins sterling \ er dé zième année auront droit, très probablement, à un salaire de ATILHE dede A Dites leur situation n'est pas aussi Les fermiers du Manitoba ont |} Capacité 100 poussins 24.95 
remplies avec soin Anna Smith, une dactylo, qui l'a sprl EP Le tar ne doretitde ren bled gularité dans le jeu de Williams PSI | "+ | - 
c d t trouvée dans le lardin de mA 0,00: ceux ou celles qui auront leur douzième année et leur | R j bonne que celle des Yanlices et lune dette de reconnaissance en- Prix PSL Winnipeg 
ouvee ans > jar » SE 1e- nt : £ : ot, se à . e n à Ë atr : * * 1 1 Lres k À : 
sr joute casio ch Mme 76 re Qvelans tie + cours d'été auront droit à un salaire de $1,050.00 qui, cette saison, devrait rempor des Red Sox avec lesquels ils ri-| vers le premier ministre et les | Circulaire gratuite donnée 
ph séaggre tré dr + : Les instituteurs sur permis auront donc environ $300.00 ou ter le championnat des frapneurs | .;: ; f 7 ses membres de son cabinet pour le| sur demande 
187. avenue Provenches plus tôt, une voisine, Mme Al $400.00 de salaire de moins que les instituteurs avec diplôme : MATE valisent cependant au marbre. | 5% Qu'ils ont prise en leur fa- |} Nous avons maintenant à votre dis- 
#t-Boniface Tél 203863 || berts, une veuve septuagénaire, al s se 108 L . ; de la ligue Américaine. Avec Défensivement, le club du pilote " sa kb sé gt F re He 1 pie | position des catalogies Lmprimés en 
avait frappé à la porte de Mme s inst urs sur permis y nseigner de »s Mele et DiMaggio j ranné | « pan: “ j veur dans 1e départ sur 2n0- || français, Ecrivez aujourd'hui pour 
Aller a “ l'ent er. elle iet 2—Les instituteurs sur permis doivent ense igner dé ans le t aggio qui ont frap Ë Steve O'Neil est bon sans être |pole des grains par l'Etat. Lallen avoir un GRATUITEMENT 
Allen; au lieu d'entrer. € écoles les moins avantageuses à tous les points de vue: éloigne- ivour des moyennes de près de | excellent. La 1 ; Le Mn vontover Mn GHÉOaNr HU) 
[un paquet dans le jardin et s'en ment des centres, élèves en genéral moins bien préparés. D'où, 300 dans 1 de DiMaggi rétro dial Phgner-paed de: “uill tp | #4 4 pret 
d k ans s Ma nd 44 : EE es u'e let prochain; alors, $ 
* alla sans mot di en mettant pour l'institutrice, probabilité d'un succès moindre dans ses ed C'CAn "00 VIMRSEI0 OR e de la saison, après celle que | 4 hs Ps 7. v3 ms + Er SOUBRYS HATCHERY 
sur » vre ! ñ , à ele 2 N l'esperons, ceile so _| | £las 4 ONITACE , 4 " 
un doigt sur ses lèvres. Ann classes et danger de se dégoûter de la carrière de l'enseignement. pour .302 pour Mele, le champ |se livreront les Red Sox et les | 4: pe \i 16 fo sûr à lée y ÉRELE si : 
Smith a téléphoné à la police extérieur des Red Sox est puis- | Yankees. devrait e 10 | tion obligatoire sera annulée pour; 
La vieille dame n'était pas chez 3—]Inconvénient pour les enfants eux-mêmes qui reçoivent nt Mtisauniant débitd ins us 4 VEAIL opposer es 2h | Jmais | EE 
Optométristes elle, On ne l’a plus revue moins que si leur institutrice était plus compéte nte. Et l’ex- san ‘1 pourtan pre évit de |diens de Cleveland aux Athletics| Nos politiciens, au fédéral, se Po . 0 Lie sd 
et - périen démontre clairement l'influen l sur la vie toutes ces constatations nous ne de Philadelphie. Les deux clubs | servent encore, chaque année, de oussins axian 
Optici ? entière de l'enfant, d'une institutrice peu compétente à l’école choisissons pas le club de Boston |ont des faiblesses spécialement | Quelque 70 millions de minots dax fiers 8 Lis 
hé gts OMER MARCOUX PRHDRIES pour terminer en première place,!au marbre, mais nous croyons | de notre blé paur s'assurer des sins qui surveillent at- 
Si la jeune fille est incapable de faire son école normale à R n : 7" ® | votes aux dépens du fermier de | °" 
Examen de Îa vue en £ | E mais bien les revrésentants du qu'avec des torpilleurs aussi soli ; à re : tentivement les prix du 
Assurances Générales cause de # situation financière de ses parents, des bourses et . , , - us . s torpilleurs aussi SOI- | l'ouest, Et ne füt-ce la protection | *” < DT es 
Le étage Téléphones Vie, { auto, accidents: etc des prêts Au Département d'Education peuvent venir au secours Manhattan aui, à notre avis, pos-| des que Phil Marchildon, Dick | que nous accorde la constitution | Marene É Ne e pr 
- i [e) 2 dents, C = . à D : , : ur us 
Edifice su eu, auto, Je la future institutrice sèdent encore plus de puissances | Fowler, Bill McCahan, le jeune | Canadienne, ils disposeraient aus- PRE 7 SATA 
Kensington se 7 rach LORETTE MAN: Jean METHE, O.M.I. : PR (it si de notre orge et avoine aux | Poussins #43 
215, aveaue du | 53 942 que leurs adversaires tant au! l-æland Brissie et probablement | . | MAINTENANT. Lais- 
Pertace l''Laborntoire: Téléshones: 340, avenue Provencher, ps : LU: 4 Frank Bernardi et Al Kell [prix les plus “avantageux pour | A pa RE 2 
vNUo | Et » St-Boniface, Man. monticule qu’au champ intérieur | Fan*% rnardl € EX RBEUNET |jeurs fins politiques. LAdE Ps D AG rot 
. » y * e £ + » © e PS, | “ FR s 
Dugald: 324-3 — Winnipeg: seal et au chamo extérieur. Les Yan-|aue les Athletics scalperont les] De par tout le pays des pro- sa teen ph eé 
kees de New-York termineront | Indiens et se classeront en qua-|testations s'élèvent contre la do-| 
x ! : ae 1! 6 in- " 4 
—_— en première place dans la ligue trième place RpaTer, par [IS AA CR 4 Een is onmns miles 
A Fr “$S DA : ustrie rico “anadienne es- J 
[a x nous les élèves de l'école St- Américaine avec une avance. Cleveland en cinquième posi- | sentiélle. ” E pp dc br DORA. 
t- ugene ' Germain. d’ ,i Ji tic BEA ri d di ‘re LA du Blé 17.50 9.25 4.85 Lt. Sussex “ 
S. Exc. Mgr M. Lacroix, O.M.I environ 6 parties sur les Red | (lon sera suivi des Sénateurs dé Bien que la Commission du Blé | 3100 16.00 8.25 Lt. S. Pul Fiez-vous 
Mariage DEN gr Me. DACTOIX, JE. | sx de Boston. | Washington, des White Sox delcomme organisme du gouverne-|1625 8.60 4.55 W ocks | à Oakland 
1 A Ain UM Vicaire Apostolique de la Baie | | y |ment, doive classer ses employés | 29-00 15.00 7.75 W.R Pul art 
Le samedi 10 av " dernier, de. d'Hudson. est venu-rendre visite! Si les autres clubs de la ligue Chicago et des Browns de St-!Mment, asser se "9 11425 7.60 406 We Len ITS nr 420 
le rie » ” 2nissa e > M > 2 { re È : = - d ë te | 29, 5, 4 u # 5 
mg M Henti per de |? sa soeur, la Rév. Sr St-Paul. | baraissent des plus solides dans Louis, bien que nous hésitions à | 1528 1990 430 B Rocks 1675 685 465 
mariage de M. L Nous avons eu le plaisir d'avoir | 7 ; 46 "ii ” | placer les Browns s dans le 21.00 14,00 725 BR Pul 3000 15,50 800 
| “ , J r les Browns si bas dans le à 
nolerd Sask., avec Mile Aman-| eine ‘2e . 6. | certains domaines, à lire l’aligne- | # s Achetez les poussins 1525 8.10 430 N. Hamp, 1675 885 4.65 
« Milatte de cette paroisse. Les |?:7"#6n00r avec QOUS DOUr 08! j classement de la ligue, Ce club + bar pe e 127.00 1400 725 NH Pul 30.00 1550 8.00 
1e | lébrer la fête de saint Joseph.| ment des Yankees on croirait » PA dE Taylor-Made 1948 1000 550 3.00 Hvv Ckls du ler avril 
deux pères des mariés agissaient Son Excellence a aussi parlé à | qu'il s’agit d’un club composé dés peut être considéré à juste titre XXX approuvés pour profits Poulettes 96% exactes 100% arrivent 
à S a. - L 5 L È 1°] sn £ 4 ser ne : él h e © L2 
comme vémaine. mg ne d’ Let nos enfants sur les missions du | meilleurs joueurs de la ligue A- | °°""€ le club surprise de la sai- || Minorcas, 81775. Orpingtons: Sus- ||en vie garanties 
neur furent Miles Angeline AU-| grand nord. Monseigneur doit se! _:. .. » ke , |son, et on verra peut-être les || 5. nt À de à Frqurs: | Prix sujets à changement sans avis 
LA! LL ger, soeur du marié, et Florette | re à Churchill d’où il se di- | Méricaine. On crie depuis les dé- à blancs. ., Rouges # en | 
1ias si je la mariée , n & R .. |Browns surprendre plusieurs de{| shires: Barred Rocks, 816.75: Leg- 
Giasson, cousine de : + rigera vers les missions arcti- | buts de la saison que le point fai- F Ad Let € sabi horns blancs. #1575 Circulaire gra | AKELA 
> x q ur > M. $ . ur aaversalres e sagres 
" = A né ram lag vo Eng À et ques qu'il doit visiter. Nos bons | ble du club de New-York sera le Le ; NEA ins artificielle à l'huile oour 
sp th _ ins de la souhaits et nos prières l'accompa- | ,eceveur Yogi Berra.et les Yan- " {| 500 poussins, #20 95 HATCHERIES 
4 . M. LOOR. PETeR rs ; | gnent. Ms ps, 4 j Ce choix arbitraire ne signifie Alex. Taylor Hatchery | 558-650. avenue Logan 
353, avenue Provencher, St-Boniface mariée. Comme Mile Milette é- Construction kees, sans aucun doute pour dé-| nécessairement pas que tous les || 362 rue Furby Winnipeg, Man || WINNIPEG. MAN 
tait jociste, les enfants de la Croi- L'intér An PAS 2e jouer leurs adversaires. laissent | 1.1. ; 7. : 11 | 2ème avenue, s.-0. 31-33, Jème rue 
sade firent les frais du chant, intérieur de 1 église est pres- tti ’ p , clubs mentionnés termineront | | Dauphin, Man Brandon. Man, 
Télé sous l'habile direction de nos re-| ue terminé. Nous commence- | !es critiques s en donner à coeur 
p one rons la peinture ces jours-ci.| joie. Il ne faudrait pas se sur- 
Parmi les parents venus de 
loin, il y aväit les parents du 
marié, M. et Mme Joseph Auger, 


ainsi que M. Robert 
Mme N. Giasson et 
deux fils, Robert et Edou- 
Fisher Branch, Man. 

diner fut servi à la maison 
nelle. Parmi les invités on 
\arquait M. et Mme W. Auger, 
ie Winnipeg, Mme Charles Roy, 


ie Dollard, 


Ÿ R M. et 


, ae 


Pour toutes vos 


; K L à M. et Mme Emile Perron, M. et 
reparations d'automobiles Mme Alfred Fleury et plusieurs 
autres parents. M. le vicaire a- 


l'invitation. Il 
présenter en 


vait aussi accepte 
ne manqua pas de 
son nom et en celui de M. le curé 
des souhaits appropriés. Mme A 
Roy, une des premières jocistes 
fondatrices à St-Boniface, présen- 
ta aussi des voeux aux nouveaux 
mariés et le fit avec beaucoup 
bonheur. Elle y ajouta quel- 
petits conseils pour être 
en ménage, On se rap- 
parapluie qu'elle con- 
de se procurer pour les 
sombres qu'on aurait à 
traverser. Plusieurs parents et 
vinrent grossir le groupe 
pour la soirée. 
Visiteurs 

R. P. A. Lanctôt, P.B., don- 
nait aux élèves une tres intéêres- 
sante conférence sur le Bukoba. 
s questions ne manquèrent pas 
l'intérêt. Les parents des en- 


et pour vos achats 


de gasoline et d'huile 


1e 


iurs 


À 


le 


amis 
des invites 


Représentant 


McCOLL-FRONTENAC 


Le 


étaient invités. Nous avions 
le eur d'avoir avec 


L'installation électrique sera ter- 


minée sous peu. C’est pourquoi 
nous avons remis notre bazar à 
plus tard. 

La nouvelle église se trouve 
juste en arrière du presbytère 
sur la rue Sadler, Le presbytère 
est à l'angle Chemin Ste-Marie et 


Sadler 
Bazar 

Il devait avoir lieu les 16 et 17 
avril. 
prochaine, les vendredi et same- 
di, 30 avril et ler mai. 

Nous espérons avoir une gran- 
de foule pour l’occasion. Ce sera 


un bon temps pour voir notre 
nouvelle construction. 
Jocistes 


Elles eurent leur récollection, 
couvent, dimanche dernier, 
dévouement des Rév. 
de leur assistante. M. 
Lafond prêcha cette 


au 
grâce au 
Soeurs et 
l'abbé E 
récollection 
Divers 

le Curé se rendit à Edmon- 
ton, Alta, pour le sacre de S. E 
Mgr M. C. O'Neill, son 
professeur au séminaire 
sepn 


M 


M 


St-Jo- 


le Curé en profita pour re- 
voir confrères qu'il n'avait 
pas revus depuis sa sortie du 
grand Séminaire, 

Le R.P. Faure, S.J., est venu 
visiter l'école paroissiale et l'é- 
publique St-Germain cette 
semaine. 


ses 


cole 


Il est remis à la semaine 


ancien | 


prendre si le club de New-York 
surprenait tout le monde à son 
tour et débutait l'année avec un 
jeune receveur du nom de Gus 
Niarhos, qui jouait à Kansas City 
la saison dernière 

Cette facilité avec laquelle le 
club de New-York est capable de 
trouver dans ses clubs fermes des 
ligues mineures les bons joueurs 
qu'il lui faut au moment oppor- 
tun a toujours aidé les Yankees 
à surprendre , . . même les plus 
optimistes de leurs partisans. Gus 
| Niarhos est âgé de 26 ans et il 
connaît son métier à fond et sait 
| fravver la balle avec vuissance 
| A Kansas City l'an dernier. !l 
conservait une move 321 
durant la saison régulière. L'an 
dernier, les Yankees se sont ser- 
de deux receveurs et fe- 
ront probablement la même cho- 
cette saison pour remporter le 
mpionnat de leur ligue 


nne ce 


| 
De ils 
| 
| 


cha 
Les artilleurs aussi 

Si les Yankees ont augmenté 

leur puissance derrière le rmar- 


bre, aue penser de leur forc: au 
monticule?  L'acquisit 


on az 


Licuie 


2, 4-D 


COMPLETE y;:r CONTROL 
WITH YOUR OWN 


CT SPRAVER 


NO EXTRAS TO BUY— $298.50 


Wu 14 your tracter — Only 4 bolts te séjust. 


il 


0.8. Winaipes) 


Ne perdez pas votre récolte à cause des mauvaises herbes, lorsque vous pouvez les détruire 


avec le 2, 4-D'et le 
En même ternps, si les sauterelles reviennent cornme par les années passées, 


pour la valeur d'un minot de blé à l'acre. 
vous pourrez 


“T GT Duster or Sprayer‘* 


les empoisonner avec le ‘’T & T Duster”, 


Notre représentant pour De Salaberry est HENRI HEBERT, de Carey 
Notre représentant pour Hanover est J, R, FRIESEN & SONS, de Steinbach 


” 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


A Travers les Centres Français de la Saskatchewan 


Lac Pelletier 


Nous offrons nos plus sincères 
félicitations à M. le curé Poulin 
pour la belle cuuserie radicpho- 
nique qu'il nous a donnée au pos- 
te CHAB. de Moose Jaw 

Mlle Hélène Monette est re- 
venue de l'hôpital de Gravelbourg 
après avoir subi une opération 

M, et Mme Jos Monette sont 


allés à FRlégina. Mme Jos Monette | 


ext entrée à l'hôpital des SS. Gri- 
un 


ses, Nous lui souhaitons 
prompt rétablissement 
M. Adalbert St-Pierre est re- 


venu de Maillardville, C.-B., pour | 


quelque tempe 


Ponteix 


Réception des Croisés 
Mercredi dernier le 14 avril 
eut lieu au couvent une réception 
de Croisés. Après le chant d’ou- 


… verture “Je suis Croisé”, M. l'ab- 


bé HR. Lemieux, vicaire, adressa 
quelques mots aux futurs Croi- 
sés les invitant à être toujours 
fidèles à la devise de la Croisade 
Eucharistique: Prie, Communie, 
Sacrifie-toi et Sois Apôtre! Ce 
court sermon fut suivi de la ré- 
ception, de l'imposition de l'insi- 
g#ne et de la bénédiction du T. S 
Sacrement. 
Causerie 

Lors de la réunion des mem- 
bres de la CJC 
avril, l'honorable sénateur Mar- 
cotte fut invité à donner aux jeu- 
nes une conférence sur l'‘“Idéal 
Sportif.” Ce fut, il 
À la fois un honneur et un privi- 
lège pour les jeunes d'avoir au 
milieu d'eux un homme qui a 
toujours montré beaucoup d'inté- 
rêét envers les associations de 


jeunesse, L'honorable sénateur | 


fit ressortir surtout le bel idéal 
chrétien que tous nos jeunes doi- 
vent avoir, même dans les sports, 
s'ils veulent répondre au désir 
de notre Saint-Père le Pape, qui 
demande une jeunesse ‘croyan- 
te, une jeunesse vivante et une 
jeunesse sainte." 

Les jeunes sont très reconnais- 
sants pour ce beau geste de l’ho- 
norable sénateur, et tous lui di- 
sent d'un même coeur un cordial 
merci. 


Nous parlons français 
Prescriptions remplies avec 
soin. 

Vous trouverez ici tout ce qui 
s'achète dans une pharmacie. 

PHARMACIE 


McARTER 


Entre Woolworth et le Théâtre 
Strand. 


TELEPHONE 2114 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


le mercredi 14! 


va sans dire, | 


Des correspondants spéaaux de “La Liberté 


| Chevaliers de Colomb 

Le dimarishe 18 avril les Che- 
valiers de Colomb tinrent une as- 
semblée dans la chapelle des con- | 
grégations. Un grand nombre y 
étaient présents. Des questions trés 
intéressantes y furent distutées: 
lentre autres, celle de la forma- 
Ition du conseil de Ponteix, et la 
|préparation d'ure initiation pro- | 
chaine. 


1! 
Montmartre | 
L'heure avancée prendra effet | 
le 25 à 2 h. du matin, tel qu'à 
| Régina. Donc, avis à tous. Diman- 
che les offices seront à l'heure 
| avancée 
| Assemblée de la coopérative 
| L'assemblée annuelle de la co- 
opérative de Montmartre a eu 
lieu le 16 dans la salle Beauche- 
min. Deux cents personnes assis- 


Itérent à cette réunion qui fut 
intéressant, Le rapport fut lu 
en français et en anglais. Les 


ventes du magasin s'élevéèrent à 
1$77,830.79, celles de la cour à 
[bois à $101,803.98, Les ventes 
d'huile se chiffrent à $45,096.88. 
| Le revenu total pour l'année 
1947 est de $26,177.75 et le taux 
de la ristourne de 11.07%, 

MM. Stutt et Bentiey adressè- 
rent la parole, la discussion se 
prolongea jusqu'à 7 h. du soir et 
la question d'acheter le magasin 
général de M. A:-T. Breton fut 
de nouveau étudiée pour être 
laissée ensuite entre les mains 
des directeurs. Les officiers sui- 
vants furent réélus: M. Swinton, 
président; directeurs: MM. Regis 
Ferraton, Bernard Coolican. 
Dans la soiré: après le goûter il 
y eut du cinéma approprié. M. 
Léo Girardin, ancien gérant et 
{actuellement gérant à Weyburn, 
étant de passage aûressa aussi 
quelques remarques à l’auditoi- 
re et serra la main à ses nom- 
breux amis. 
| Les travaux de construction de | 
{la nouvelle boulangerie sont 
| poussés avis vigueur. et l'on es- | 
| père la voir ouverte bientôt. On! 
|construit aussi une nouvelle é- 
cole à Upper Wakefield. 

M. l'abbé Léon Savoie a été 
retenu à sa chambre par - une 
| grippe tenace et il va un peu 
mieux. Le R, P. Lavoie, de Ré-| 
gina, le remplaçait pour les offi. 
ces de dimanche. 
| M.R. F. Sÿinton a obtenu le 
contrat pour ouvrir la route no 
16 avec ses machines moder- 
nes qui poussent de côté la nei-| 
ge accumulée, ‘Nous espérons | 


Gravelbourg 
Séance du Collège 


Le dimanche 25 avril, au Théà- 
tre Gaiety, les Etudiants du Coi- 
lège de Gravelbourg vrésenteront 
au public leur séance annuelle 
en anglais Une comédie “Papa 
Behaves” y sera jouée, il y au- 


| ra aussi un programme de chants. 
| de fanfare, etc. 


Forum écolier 
Le cinquième et dernier forum 
de la saison eut lieu le vendredi 
9 avril dans la grande salle du 
couvent. M. Alain Charbonneau 
agissait comme président, M. Ro- 
ger Beaudoing comme vice-pré- 


Psident et Mlle Rita Peters com- 


me secrétaire. 

M. le président ouvrit le forum 
par des paroles de remerciements 
à l'adresse du R. P. A. Joval 
O.M.I., qui organisa si habilement 
nos forum, et à l'adresse égale- 
ment des Dames Canadiennes- 
Françaises qui 
pour rendre attrayantes 
“Jeunes”, ces soirées à la fois 
instructives et ‘récréatives. Far 
M. Charbonneau expliqua iè- 
vement le sujet de notre dernier 
forum. 

La question discutée était l'a- 


aux 


mour. L'on comprend facilement | 


pourquoi les trente-cinq minutes 
de discussion en groupes s'écou- 
lèrent si rapidement 

Il fut très intéressant d’enten- 
dre, au cours de la discussion gé- 
nérale, ce que les élèves pensent 
de l'amour, Que d'opinions diver- 
ses, que d'arguments furent alors 
émis! Mais M. le président dut 
interrompre cette discussion qui 
menaçait de se prolonger outre 
mesure. Il invita M. le curé Bé- 
rubé à donner une solution aux 
auestions discutées. Celui-ci s'ac- 
quitta de sa tâche avec éloquence 
et expliqua plusieurs aspects de 
la question. 

Le R. P, Joval prit à son tour 
la parole: il remercia très cor- 
dialement le comité général ain- 
si que les religieuses qui, pour 
nos réunions, ont bien vouiu met- 
tre leur salle à notre disposition. 

Vint ensuite la partie récréa- 
tive de la soirée, Une iolie chan- 
son fut rendue par Mlle Emilien- 
ne Morin et M. Denis Ruest, puis 
messieurs les Philosophes nous 
fournirent quelques définitions et 
nous servirent eux-mêmes le dé- 
licieux goûter préparé par les 
Dames Canadiennes-Françaises. 
Celles-ci se sont montrées bien 
généreuses envers nous; aussi 
notre profonde reconnaissance 
leur est acquise. 


Fête intime 


n'épargnèrent rien | 


bientôt rouler sur ses traces, M. J lle soiré V'h 

E, S. Jackman, gérant de la Ban- Pr 2 Vus; RD Li 5 gr 74 
que de Tororto, est transféré à | manche soir à la résidence de sa 
Yorkton, et nous quittera bien-|fille et son gendre, M. et Mme 


tôt. 

Il y aura une soirée de l'AC. 
| F.C. le dimanche 25, l'élection du | 
| délégué pour la Radio française | 
laura lieu à cette assemblée, 


M. Charbonneau. Gérant de l’At- 
las Lumber Yard Co. M. Ro- 
chon vient de se retirer d'affai- 
res. 

Depuis 29 ans citoyen de Gra- 


‘LE LIVRE DE COMPTABILITÉ AGRICOLE 


ET GUIDE DE L'IMPOT SUR LE REVENU 
ÉPARGNE TEMPS, ENNUIS ET ARGENT AUX 


CULTIVATEURS 


L4 
VOUS EPARGNE DU TEMPS— Vous constaterez qu'il vous suffit de quelques 
minutes par semaine pour gardee le Livre de Comptabilité Agricole à jour. 
Les 15 premières pages de ce nouveau livre indiquent d'une façon non 
équivoque ce que l'on attend des cultivateurs. Vos problèmes sont résolus 
sous forme de demandes et réponses. Une table alphabétique vous indique 
rapidement la section que vous voulez. Les pages et les colonnes pour 
inscription des comptes sont numérotées de façon à correspondre aux 
numéros qui figurent sur la Feuille de Déclaration d'Impôt sur le Revenu. 
Vous pouvez inscrire, d'une façon précise, toutes les transactions agricoles 


au fur et à mesure. 


Si vous n'avez pas encore reçu 
votre exemplaire, 


. 


Procurez-vous le Maintenant — 
GRATIS À VOTRE BUREAU DE POSTE | 


VOUS ÉPARGNE DE L'ARGENT EN VOUS 
INDIQUANT QUOI FAIRE— Tous les cul- 
tivateurs ont droit à des déductions pour 
un grand nombre de dépenses. 
Livre de Comptabilité Agricole comporte 
12 pages pour leur inseription. 11 vos 
rappelle certaines dépenses que voûs 
L'amortissement, 


oublieriez peut-êrre. 


un facteuf important, est 


appareils d'usage courant dans les fermes. 


Il vous indique comment procéder pour 
réclamer la constitution d'un Troupeau 
Basique et établir une Moyenne trian- 
nuelle pour fins d'impôt. 
permet de bénéficier du taux d'impôt le 


Vous n'avez 
voulez pas en 


Votre 


DOIT ÊTRE 
dire avant le 


prévu sur 75 


une moyenne 


Cela vous 


plus bas et est rétroactif jusqu'à 1946. 
Voilà des épargnes d'argent qui sont 
tout à votre avantage. 


LE PLAN TRIANNUEL 


rien à perdre si vous ne 
profiter. Deux choses sont 


essentielles pour répartir vos revenus 
moyens sur une période de trois ans 
expirant le 31 décembre 1948. 
mièrement, votre déclaration pour 1947 


Pre- 


FAITE À TEMPS—c'est-à- 
30 avril 1948. Puis, en 


1949, quand vous ferez votre déclaration 
pour 1948, vous pourrez demander le 
droit d'établir votre revenu moyen pour 
1946-1947-1948. Cette façon d'établir 


triannuelle est valable tous 


les ans, de sorte que, chaque année, vous 
ne payez l'impôt que pour le revenu 
moyen pendant une période de trois ans. 


N'OUBLIEZ PAS QU'UNE TERRE À DEMI-CULTIVEE RAPPORTE PEU 
ET QUE DES COMPTES MAL TENUS SONT PEU PROPICES AU SUCCÈS 


L'an dernier, les cultivateurs canadiens—et il y en a près d’un million— 
ont produit plus de $2,000,000,000 en produits agricoles de toutes sortes. 


Il n'est pas une autre industrie qui, à elle seule, pr 


uise un total approchant 


celui-là. Et, comme dans tout autre commerce—même les plus petits—tous 
les cultivateurs pour avoir droit aux nombreuses exemptiofis autorisées, 
doivent envoyer un rapport de leurs transactions au Ministère du Revenu 


National, 


MINISTÈRE DU REVENU NATIONAL 


(Division de l'impôt) 


et le Patriote” 


velbourg. il prit une part active 
| dans les diverses associations pa- | 
roissiales, 11 fut, six ans durant, | 
président du club de tennis: sept | 
ans président du club de curtîng | 
et grand chevalier du conseil de | 
Gravelbourg pendant 2 ans | 

M. Rochon partira sous peu 
pour visiter 2 de ses enfants à 
Oliver et Vancouver, C.-B. Il re- 
viendra durant l'été et à l'autom- 
ne. il désire se rendre visiter la 
Nouvelle-Orléans et le Mexique. 
| Un rasoir électrique lui fut 
présenté en hommage par le grou- 
pe d'amis réunis qui lui souhai- 
tèérent bon voyage 

. LL LZ 


| 
| M. le sénatêur A. Marcotte, de 
| Ponteix, était de passage à Gra- 
|velbourg, dernièrement. 
LZ LA L£ 
| M. l'abbé Poulin, du Lac Pel- 
letier, et M. Oscar Lemaw#, de 
Ponteix, étaient en ville récem- 
|ment en voyage d'affaires. 
L Li L 


—"—————— remet 


1 


M. Richard Corkery, vétéran. | 
|remplace M. Rochon comme gé-| 
Irant à l'‘“Atlas Lumber Yard 
| Co”. 


L2 L2 L1 
| Mlle Denise Gauthier, de Cop- 
|pen. était en visite chez des pa- 


rents, en fin de semaine. 
LZ Li LR 


Mlle Stella Deaust est arrivée 
de Régina pour demeurer avec 
son père, M. Toussaint Deaust. | 
| EN 


M. et Mme Marcel Soucy, de; 
| Montréal, arrivèrent jeudi, en vi-} 
site durant quelque temps chez} 
[M. le Dr J.-A. Soucy. 

| MM. Georges Levac et R. Doran 
let Mille E. Levac sont revenus de | 
la province de Québec. | 


M. Lionel Doran et M. Jules 
Pellerin sont de retour d’un voya- 
| ge à Vancouver et Maillardville. 
Mme Oscar Beauchesne a passé 
| quelques jours à l'hôpital St-Jo- 
| seph. 

Naissance d 

A Ponteix, le 8 avril, un fils 
est né à M. et Mme Emile St- 
Cyr (née L. Piché) autrefois de 
Gravelbourg. L'enfant reçut au 
baptême les noms de Allan-Lio- 
nel. 


Fete de Dollard | 
Le mercredi soir 14 avril, de- 
vant les représentants de l'A.C.- 
ÎFC. des Dames Canadiennes- 
Françaises et des Chevaliers de 
Colomb, un groupe de jeunes 
létaient invités à expliquer les 
| plans qu'ils ont préparés pour la 
journée patriotique du 24 mai 
prochain. 
| Après avoir suggéré certaines 
|modifications au programme, les 
[trois associations 
l'initiative des jeunes et promi- 
{rent d'appuyer ce mouvement. 
Le programme de la journée 
sera expliqué dans ce journal. 


Soirée du bon vieux temps 
| Les Femmes Canadiennes- 
Françaises de (Gravelbourg s'oc- 
|cupent, depuis quelques semaines, 
là préparer une soirée du bon 
|vieux temps pour le 9 mai pro- 
lchain, Le programme promet 
| d'être intéressant pour tous. Plu- 
sieurs des anciens contribueront 
[à cette soirée par l'exécution de 
| chants, cotillons, musique et au- 
tres amusements des pionniers. 

La Société des Femmes Cana- 
| diennes-Françaises fait beaucoup 
|pour la cause du français et les 
bénéfices réalisés lors de cette 
soirée seront versés pour des prix 
aux élèves qui étudient le fran- 
çais. Donc, le 9 mai, vous vien- 
drez vous récréer tout en envou- 
rageant une bonne cause. 


Storthoaks 


= 


Nos malades 

Le 13 avril, M. Lucien Chi- 
| coine revenait chez lui après une 
|opération à l'hôpital de St-Bo- 
niface. 

Mlle Gilberte Chicoine était é- 
| galement à St-Boniface pour des 
| traitements médicaux. 

Le 16 avril, M. Aimé Chicoine 
auittait l'hôpital de Redvers pour 
aller à Régina. 

| Nous lui souhaitons un prompt 
rétablissement et espérons le re- 
| voir parmi nous sous peu. Il était 
| accompagné de ses frères, « 


| lard et Albert. 
Va-et-vient 
M. et Mme Jos. Belva ainsi 
| que Mme Lucien Chicoine se sont 
rendus à St-Boniface, 
M. Henri Bourget est de retour | 


| 
1! 
{ après avoir passé l'hiver chez ses | de la saison eut lieu dimanche! sous la direction de Mme Clark, 


parents, M. et Mme Alfred Bour- 
get, à St-Boniface. 


MM. Joseph-Raymond et Mau-|Fiset et consolation, Mlle Ar-| 


|rice Pinette sont venus passer 
| quelques jours chez leur tante, 
Mlle Eugénie Pinette. 

M. Omer Meunier est parmi 
nous après avoir passé l'hiver à 
Brandon, Man. | 


M. et 


retour chez ses parents, 
Mme Wilfrid Raymond, 

Mme Peter Longhpee est reve- 
venue chez elle le 13 avril après 
avoir passé deux mois chez ses 
| parents à Windsor, Ontario. 

Baptèmes 

Paulette-Marie, née le 31 mars, 
fille de M. et Mme Martin Smith. 
Parrain et marraine, M. et Mme 
| Wilfrid Lemieux, grands-parents 
| de l'enfant. 


| 
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us complet en 
skatchewan 


Grand assortiment et prix | 
tres modérés | 
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Wolseley 


MARIAGE 
Ripplinger—Laverdière 

Le mercredi 31 mars, M. l'abbé 
J.-A. Foisy, curé, bénissait le ma- 
riage de M. Peter Ripplinger, fils 
de À et Mme S. Ripplinger, de 
Kendal, avec Mlle Léonie Laver- 
dière, fille de M. et Mme M.-E 
Laverdière, de Wolseley. 

M. Bruno Couckuyt, oncle de 
la mariée, et Mile Kate Ripplin- 
ger, soeur du marié, agissaient 
comme garçon et fille d'tonneur. 

Après la cérémonie religieuse, 
un déjeuner fut servi aux invi- 
tés au café de la gare de l’auto- 
bus. Le souper eut lieu au même 
endroit, et la veillée à l'hôtel de 
ville. 

Outre les nombreux parents et 
amis de Wolseley, on remarquait 
parmi les invités: MM. et Mmes 
S. et M. Ripplinger, Mlle Kate 
Ripplinger et M. Larry Weimer, 
tous de Kendal, et M. H.-P. Mar- 
tel, de Montmartre 


M. et Mme Peter Ripplinger 
demeureront sur une ferme à 
Osage. 

Cà et là 


M. et Mme René Coueslan (Lor- 
raine Brown), récemment mariés 


[à Régina, sont revenus pour de-| 


meurer parmi nous 
Mile Yvette Bonneville, em- 
ployée au “Regina Telephone Ex- 


change”, fut transférée à Wol- 
seley. 

Etaient à l'hôpital par suite 
d'opérations: MM. Noël Laver- 
dière et Emile Tourigny. de Wol- 


seley. et Mlle Frances Dolter, de 
Sintaluta. 

M. Joseph Wilhidal, de Gray- 
son, a rendu visite à ses filles, 


Mmes Léo Perras et Emile Sou- 
chotte: son fils, Georges, l'accom- 
pagnait. 

M. Georges Noels était à Wey- 
burn pour affaires, récemment. 

Mlle Isabelle Gilbert est de re- 
tour chez ses parents après avoir 
passé plus de deux mois à l'hôpi- 
tal local. 


.- Val Marie 


Hôpital Notre-Dame — Mala- 
des enregistrés du 11 au 18 avril: 


Val Marie: Mme C. Desharnais, | 


Etienne Vadeboncoeur, William 
Reid, Grace Parker, Ronald Des- 


harnais, Georgette Pinel, Marjo-| 


rie Spies, Thérèse Pinel, Mme 
Frank Spies, Gloria Moine. Mar- 
celline Heisler, Karen Kenny, 
Frank Spies, Marcial Vadebon- 
coeur, Olivier Pinel, Mme D. 
Larson, André Dumont. 

Beaver Valley: Bernard Kane, 
J. Hedstrum, Mme J.,Hedstrum. 

Cadillac: Jean Louis Lacelle, 
Yvonne Lacelle, 

Orkney: Dona Shields. 

Masefield: Mme J. Bplen et 
bébé. 

Rosefield: William Geiger, 
John Karalash. 

Va-et-vient 

Mlles Rita et Florette Syrenne 
sont revenues jeudi dernier de 
Vancouver, 

Mlle Lucille Rémillard, de 
Gravelbourg, est en visite chez 
sa soeur, Mme Jean Cornet. 

M. Jos Bouchard était à Cadil- 
lac pour affaires jeudi dernier, 

Mme A. Vadeboncoeur et sa 
fille, Thérèse, étaient de passage 


à Ponteix pour affaires, mercredi | 


dernier. 

M. et Mme N. Dudragne étaient 
en promenade chez leur fille, 
Mme E, Stringer, de Ponteix, la 
semaine dernière, 

M. Georges Morin est parti en 
voyage dans la province de Qué- 
bec. 

M. et Mme O. Fiset et leur 
fille, Lilianne, étaient à Cadillac 
pour affaires, jeudi dernier. 

Mlle Ida Guy, de Ferland, est 
revenue à l'hôpital la Semaine 
dernière, afin de poursuivre son 
cours de garde-malade. 

Mlle Jeanne Denniel est partie 
pour Shaunavon lundi dernier. 

Mme Fernand Perreault et 
Mlie Béatrice Perreault sont al- 
lées.en voyage à Régina la se- 
maine dernière, 

M. Lédô Duey était à Ponteix 
pour affaires dimanche dernier. 

M. et Mme J, Carignan et leurs, 
deux fils, de Ponteix, étaient en 
visite chez M. Henri Jeanson, di- 
manche dernier, ainsi que Mme 
A. Massicotte chez M. Jos. Per- 
reault, 


Partie de cartes 
La dernière partie de cartes 


dernier le 18 avril. 
Prix des dames: Mlle Lilianne 


mande Fiset,. 

Prix des messieurs: M. Lucien 
Allie et consolation, M. J, Wind- 
jerter. 

Au bingo les gagnants furent: 
M. et Mme E, Lamothe, Mme J, 


M. Norman Raymond est de Carignan, M. G. Toupin, Mlle| 


Noëlla Lemire, M. Robert Lemi- 
re. 

Un programme musical fut 
exécuté par: Shirley Boutin et 
Jeanne Dumonceau, piano; Phi- 


leas Clément, Robert Lemire et 


Lilianne Fiset, violon: Margue- 
rite Dumont et Jeañne Ruest, xv- 
lophone; Angelina Goddu, guita- 
re; Laurent Dumont, Noëlla Sin- 
cennes, Arthur Lemire, Margue- 


rite Dumont, Jeanne et Alire Ru- | 


est, Emilie Lamothe, Shirley 
Boutin, chant; Laurent Dumont, 
harmonica. 

Les recettes des parties de çar- 
tes mensuelles de janvier, fé- 
vrier, mars et avril furent de 
$235.00. 


HUILE DE CHARME No 100 
Portum pur d'Orient 


Exquis, mystérieux, dura- 
ble Bouteille 1! dr. 
$1.00, par malle, port 
payé {par co, 
$1.25), 1 once $6.00. 
Emballage discret, ga- 
ronti. Commandez à 


PARFUMERIE IDEALE, ENRG. 
Casier 1352 QUEBEC, P.Q. 


z 


| Ze 
non Park 

Le mardi 6 avril, M. et Mme 
Louis Chartier avaient la douleur 
de perdre leur fils Paul, âgé de 
6 ans et demi. Depus le mois de 
janvier, Paul était au Sanatorium 
de Prince-Albert où il est décédé, 
| victime d'une complication qui le 
terrassa en quelques jours, car 
pour un certain temps il sembla 
aller mieux 

A l'annonce du danger, les pa- 
rents se rendirent en toute hâte et 
eurent le bonheur de voir le petit 
mourant leur sourire une dernière 
fois 
Le corps fut transporté à Ze- 
| non Park le jour même et le ser- 
| vice eut lieu le jeudi 8 avril à 
| l'église paroissiale au milieu d'une 
nombreuse assistance de parents 
et d'amis. Les porteurs étaient: 
Victor Hudon, Ronald Wassill, 
| Louis Bourassa et Julien Lalonde. 
| Aurèle Brisebois, cousin du dé- 
| funt, portait la croix. 
| La famille en deuil remercie 
[bien vivement pour les services 
rendus et les nombreux témoigna- 


ges de sympathie reçus à cette 


occasion. 
LZ L LA 

L'Associftion Sportive de la lo- 
|calité, donnait le mardi soir 
|avril, dans la salle paroissiale 
| une séance récréative et musicale, 
lau bénéfice des différents clubs 
| qui s'occupent des jeux et récréa- 
tions pour les personnes .du villa- 
ge et de la campagne de notre 
district. Pendant près de deux 
lheures, nos artistes-amateurs du 
village nous firent rire à gorge 
| déployée, par leurs chants, réci- 
tations, mimiques avec "déclama- 
tions, histoires populaires, imi- 
tations de luttes et de boxes, cos- 
tumes de circonstances, maquil- 
lage, etc 


| Deux groupes de musiciens a- 


! vec instruments à cordes et tam- 
|bours nous firent les frais de la 
| musique durant les entr'actes 
L'organisateur principal du pro- 
gramme de la soirée était M. Al- 
| bert Carrier, qui comimne toujours, 
|par ses manières d'élocution et 
d'acteur comique sut conquérir 
| l'auditoire dès les premiers mots 
{qu'il prononça comme directeur 
de la partie théâtrale. Il était 


| associé. 

Parmi les autres jeunes gens 
qui figurèrent au programme il 
y eut MM. Emile Beauchesne, 
Alphonse Carrier, Laurier Mc- 
Crea, J.-B. Castonguay, Joseph 
Roy, Roland Roy, Marcel Roy, 
Lucien Carrier. $ 

Plus de 300 personnes assistè- 
| rent à la séance qui se termina 
vers 1 heure du matin, apres 
qu'un lunch fut servit, et tous 
se déclarèrent satisfaits des ac- 
teurs et de la qualité du program- 
[me qui avait été rendu dans un 
|genre que nous n'avions pas eu 


ici depuis longtemps. 
. L L 


Environ 125 personnes assis- 
taient lundi soir à une assemblée 
politique tenue dans la salle pa- 


généreusement assisté par M. Re- | 
né Fortier comme annonceur et | 


BANQUEF DI 
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“Ge € Von 
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pe 
scesr MARQUE... 


MONTRÉAL 


Plus de 1,500,000 Canadiens . , . un déposant sur 


cinq au Canada . . 


. préfèrent la B de M parce qu'elle 


conserve depuis si longtemps a confiance du public et 
parce qu'elle procure à ses clients un service amical ct 
dévoué dans toutes les sphères de la vie. 


Li 
Voilà pourquoi la B de M a fini par s'appeler M 


EMNOUF 


men à che 
BanxoQuE DE MONTRÉAL 
Succursale de Prince Albert : £. AQLILOE, Gérant 
| Succursale de Domremy : C. POURBATX, Gérant 
Succursale dé Duck Lake: F. E, BEDFORD, Gérant 
Succursale de Wakaw : FE. À. HAY, Gérant 
Succursale de Lake Lenore : J. GILLANDERS, Gérant 
Succursale de Nipawin : R. R. WRIGHT, Gérant 
Succursale de Tisdale : E. A. LEIFER, Céram 
a so. 
au tervice des Canadiens dans toutes ler thhères de la vie depuis 1817 
| Dolla rd Lioli costume de laine bleue tur- 


{| M. Roland St-Hilaire et M, J. 
Moreau, de Los Angeles, Cali- 
fornie, nous quitteront cette se- 
après avoir visité tous 


| maine, 


| leurs parents pendant trois se-| 


| maines, 

M. et Mme E. Kemp ont la vi- 
| site de leur fille, Mme Don Mad- 
|dack, et de ses enfants, de Cons- 
|tance, Sask, 

Mlle Bertha Poisson, de Moose 
|Jaw, est en visite chez sa mère et 
|ses frères, / 

Mlle B,. Borge, g,m,g. est par- 
tie pour Portland, Oregon, où elle 
exercera sa profession dans l’un 
des hôpitaux de la ville. 
| M. Henri Auger ét son épouse, 


roissiale, M. D. Hood, candidat! de Winnipeg, sont arrivés cette 
libéral du comté de Tisdale, était | semaine, Bienvenue à Mme Au- 
le principal orateur. Il était assis- | ger. 

|{é de M. Louis Veillard, qui adres-| M, et Mme J. Auger sont de 


 Înes de Gravelbourg, sous la di- 


{sa la parole en français. 


Meadow Lake 


| . A l'occasion des fêtes de Pà- 
{ques M. Kambouroff vint visiter | 
|sa famille avec laquelle il resta 
quelques semaines. Il s'en re- 
tourna ensuite à Saskatoon où 
son travail le retient. 

M. Georges Hébert était de pas- 
|sage à Battleford les 24 et 25 
| mars. | 
Après avoir passé les vacances 
| de Pâques dans leur famille, Vic- 
tor et Robert Sergent quittèrent 
Meadow Lake pour se rendre à 
Biggar, Sask., où ils sont élèves 
lau-couvent. Leur grand-père, M. 
Léon Sergent, les accompagnait. 

Baptèmes 

De Laura-Lyle, enfant de M. 
let Mme Philippe “Risdale, le 27 
mars. | 

De Georges-Kevin, enfant de| 
|M. et Mme Georges Poitres, le | 
128 mars. £ AU 
Activités paroissiales 

La réunion des Dames de la 
| Charité qui a lieu ordinairement 
{chaque premier dimanche du 
|mois, fut ajournée au dimanche 
|suivant, à cause d’une tempête 
de neige qui rendait la circula-| 
|tion difficile. Ces dames s assem- 
|blèrent donc le dimanche 11 a-|} 
| vril, dans la salle paroissiale, sous 
|la direction du R. P. Bidault. 
La séance française, qui devait 
avoir lieu le 4 avril dans la salle 
paroissiale, a été remise au 2 mai, 
là cause de la mauvaise tempé- 
| rature. 
| Les membres de la C. Y. O. se 
|sont réunis le dimanche 11 avril 
ÎLes Jeannettes continuent à s'as- 
| sembler chaque semaine le mardi. 
| L'école française suit son cours 


| chaque dimanche, en la salle pa- 
roissiale. 


| Ferland 


| Naissance 
A M. et Mme Jack “Herback 
| une fille est née le 12 avril. 
| Çà et là 
M. et Mme Florent Morin, de 
|McLeod, Alta, sont de retour sur 
leur ferme. 
| M. Edmond Tardif, du Lac La 
Biche, Alta, est de passage chez | 
sa soeur, Mme Paul Morin. : 
M. et Mme René Privé, ainsi 
lque Gérard, sont en visite chez | 
M. Raymond Chabot. A 
| M. et Mme Adonias Morin et 
| Wilfrid étaient en visite chez des | 
parents, le dimanche 18 avril. | 
M. et Mme Albert Forcier et 
[leur famille, du Gravelbourg, 
étaient en visite chez M. Aristi- 
ide Fournier, dimanche dernier. 
| M. Albert Fournier était aussi 
de passage chez ses parents. 
Les jeunes de Gravelbourg 
| Le dimanche 18 avril, les Jeu- 


1 


rection du R. P. A. Joyal, OM. 
sont venus dans le but de nous 
présenter un forum sur “L'auto- | 
rité des parents”. Ce fut très in-| 
|téressant et instructif et nous es- | 
pérons qu'ils reviendront encore. | 
| Le forum fut suivi d'un pro-| 
gramme récréatif. 

Quatre jeunes gens de Ponteix | 
représentaient leur paroisse. C'é- 
taient: MM. François Liboiron, | 
{Lucien Levasseur, Eugène Nogue | 
Let André Gervais, 


|du marié, 


retour de Winnipeg où ils visitè- 
rent leurs parents et assistèrent 
au mariage de leur fils aîné. 


En Colombie 


Kelowna 


. Mariage 

Le lundi 29 mars, à 10 h, a.m. 
en l'église de l’Immaculée Con- 
ception de Kelowna, Mile Emilie 
Henriette Beauvillain de Mont- 
reuil unissait sa destinée à celle de 
M. John Greig, de Peachland, fils 
aîné de M. D, G. Greig et de feu 
Mme Greig. 

La mariée était ravissante dans 
sa belle toilette de nylon et taf- 
fetas. Elle portait un voile brodé 
retenu par une|guirlande d'oeil- 
lets roses. Son bouquet était aussi 
d'oeillets roses et de lis de Pâques, 
Marguerite de Montreuil,, jeune 
soeur de la mariée, était fille 
d'honneur, Elle était revêtue d’'u- 
ne jolie robe jaune en taffetas a- 
vec voile de même couleur retenu 
par des fleurs blanches minuscu- 


es / 
M. Angus Greig, jeune frère 
lui servit de témoin. 
M. de Montreuil accompagnait sa 
fille, L'église était magnifique- 
ment décorée de lis de Pâques 
et de tulipes, Mile Monica Gie- 
singer touchait l'orgue, et Mlle 
M. Erickson chanta l’‘“Ave Ma- 
ria” de Roswig. Plusieurs mem- 
bres de la famille de la mariée 
reçurent la Sainte Communion 
durant la messe qui suivit la cé- 
rémonie du mariage. Une récep- 
tion eut lieu à la salle paroissia- 
le, immédiatement après la mes- 
se, Mme de Montreuil aida à re- 
cevoir les invités. Elle portait un 


Maillardville 


(Paroisse de N.-D. de Lourdes) 


Déces 


| En route pour New Westmins-| 
ter, où il allait établir sa rési- 


dence, M. Arthur-Joseph Bernar- 
din, de Los Angeles, Calif., se 
sentit soudainement malade, et 


mourut à Portland, Ore., le ven- 


dredi 2 avril. 

Né au Manitoba, il y a 51 ans, 
M. Bernardin demeurait à Los 
Angeles depuis 25 ans. Vétéran 
de la premiére grande guerre, il 
servit dans le lle bataillon de 
réserve et dans le corps médical 
de l’armée canadienne. 

Survivent au défunt, 3 frères, 


Henri et E. Bernardin, de Mail-| 


lardville, et Télesphore, de Lau- 
rier, Man., 2 soeurs, Mme H. Poi- 
rier, de Maillardville, C.-B. et 
Mme H. Herbert, de Langbank, 
Sask. 

Les funérailles eurent lieu en 


l'église de Maillardville, le mar- | 


di 6 avril, à 9 heures. Le R. P. 
F.-X. Teck, curé, officiait. 

Les porteurs furent: ses 6 ne- 
veux, MM. Omer, Léon, Georges 


et Raymond Poirier, Albert Ber- 


nardin et Roméo Aquin. 
L'enterrement se fit dans le ci- 
metière Burquitlam. 
Remerciements 
Les familles Bernardin et Poi- 
rier remercient sincérement tou- 
tes les personnes qui leur ont té- 
moigné de la sympathie dans le 


malheur qui vient de les frap-| 
| per. 


quoise, avec accessoires noir, 
| Les jeunes mariés partirent pour 
Banff via Revelstoke, pour leur 


voyage de noces, 
L L LZ 


ler avril M, et Mme 
prenaient le train en 
New Westminster. De 
là elle doit se rendre à Victor 
Mme Salley a eu la bonne idée de 
se rendre à Vahcouver pour v 
visiter notre secrétaire géné- 
rale, Mme Burnada, cette dernie- 
re nous écrivait tout dernièrement 
et nous faisait pe t de son plaisir 
de revoir Mme PF. Salley, M. et 
Mme P, Salley prennent une part 
très active à la cause canadien- 
ne-française, L'hospitalité de ces 
| derniers est bien connue à Ke- 
= Leurs amis sont nombreux, 
| 

1 

| 


Le jeudi, 
Paul Salley 
route pourr 


Le vendredi 9 avril nous avions 
notre première soirée dansante 
depuis le carême. Les Canadiens 
Français y ont assisté en grand 
nombre, et tous, vieux et jeunes, 
se lancèrent dans les danses car- 
rées et autres danses modernes. 
M. Omer Comeau, en charge du 
comité des fêtes, a très bien rem- 
pli ses fonctions de maître de 
cérémonies, Durant le réveillon 
il annonça la prochaine soirée 
qui aura lieu le 23 avril, et ce 
sera une partie de tartes. A plus 
tard pour plus de détails, M. Joe 
Poitras avec son habileté coutu- 
mière nous servit les fameux 
chiens chauds qui sont si popu- 
laires, et aussi d’autres friandises. 

Le mardi 13 avril l'exécutif se 
réunissait chez Mme H. St-A- 
mand. L'assemblée fut des plus 
intéressantes, Les surprises et dis 
cussions furent nombreuses, Nous 
fûmes très agréablement surpris 
d'avoir parmi nous M. et Mme 
Blanleil, qui, faute de moyen de 
transport, n'avait pu se rendre 
aux assemblées précédentes. M. 
Blanleil nous aida à éclaircir plu- 
sieurs points de la constitution, 

La question importante fut la 
décision d'avoir une assemblée 
pour tous lés membres du cercle, 
à une date fixe, une fois par mois. 
Cela donnera la chance à tous 


de preñdre un plus grand inté- 
| rêt à notre cause. 

Naissance 
| Le dimanche 4 avril, à l'hô- 
pital général de Kelowna, sont 


nés des jumeaux à M. et Mme 
Alphonse Delorme, Nos félicita- 
tions aux parents, ce sont leurs 
premiers nés. 


Cartes professionnelles 


PHARMACIE DUNCAN 


Avenue Centrale 
PRINCE-ALBERT. SASK. 


PRESCRIPTIONS 
ARTICLES DE PHARMACIE 
BONBONS. PAPETERIE. ETC 


Téléphone 2155 
NOUS LIVRONS 


———— 


| . DR E.-A. SHAW 


SPECIALITE DES YEUX 

OREILLES, MEZ ET GORGE 

Chambre 10, Edifice Mitchell 
Au-dessus de la pharmacie Duncan 


Téléphone 2170 Résidence 3558 
PRINCE-ALBERT, Sask 


————…—_ 


H.-J. COUTU, CR. 
| AVOCAT. NOTAIRE 


| Suite 5 
| PRINCE-ALBERT, Sask. 


| FRANK D. CULP 


OPTOMETRISTE 
(Spécialiste de la vue) 


1105, AVE CENTRALE 
Téléphone 2039 
PRINCE-ALBERT. Bask 
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| Pour achot et vente de propriétés de 


| ville, commerce et fermes, assurances- 
vie et feu adressez-vous à 


J.-B. BARIBEAU 
20 - 13e rue ouest. FPrince-Albert. Sask 
{Bureau à l'ouest du Bureau de Poste) 


|'TéL Bureau: 4166 Résidence: 2218 
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Jean-Baptiste Lagimoniere 
, r L 2 cotemire “Mir. Me- following day, started at noon. 
Leod was equip and sent off to and mext das reached Fembina.” 
3 winter at Thieving River © M t 4 ; 
* Mr. M Le “ : 3 et 
Prit Wrot l 2 bre 
( Mr Melæeod takes his ; ; 
: coods br land from Fort Daër to 
his intended wintering grounds.” 
P. 17.401). Et rappelons le d ton 
t publie A err nr ler pes 
bu + » S re (lett M. Pritchard Vsshés 
This morning MelLeod left with r 
three carts. S. P. 20.255-71 tique rêve 
: 1 ntér tb ils 
r- if Le 4 f ‘ 
"A small band of Fed Lake r 
Indians arrived to request à tra d Vr 
ding house to be built for them hovertson 10 In r 
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Le 
“Livre Bleu’ 


de célèbres 


trains canadiens 


Desservant 


LU 1 * 


Dr purs Joie 


um 


De par tout le Dominion, au moment où vous 
lisez ceci, des milliers de voyageurs gagnent 
leur destination à bord des trains dau 
- COURTOISIE ET SERVICE 
Canadien National. Des convois 
célèbres, tels que le ‘Continental Limited Chez - 
x k o Ps 
et Oce Limited'’, traversent les distances à ° 
séparent le F fique et les Provinces des Prairies 
9 e et e 2e, 
de l'Atlantique et de l'Est du Canada 
Le ‘International Limited,” 
le “‘’Inter-City Limited,” le ‘’Washingtonian” 
et e AA tre te + ton ment 
l'importance du Cane 1 Nat al con 
International. Des lignes locales 
jue peut compter, accom- 
plissent la tâct moins intéressante 
essentielle € ervir € e nt 
et lent les embDranchements aux gnes ces C 
vois rapides 
Tels sont les trains, couvrant plus de deux m 
m jui font le ‘’Livre Bleu’ du Canada. — Le tableau d aires 
bo t 
du C.NR. Le ‘Livre Bleu” est votre ‘pa t 2vers 
tout le Canada dela de la frontière, que votre voyage 
en soit un de plaisir o e une heure, un 
ur une nu > 
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+ TELEGRAPHS 


f. tout le Canada 


|monie des Evangiles semble impli- 
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H-15 
FLUCTUATIONS 
S ant que vous er L 4 F 
en bre de gagnantes suDIt pari 1 Le 
DONNEUR EST 
Personne nérable 
Pi. F = ! 
Tr, V-7-4 
) N LA 
P V D A-7-6-5-2 
{ R-7.4.4 A 9-8 
Ca. R )-8 La , 
Tr. D-9-8-3-2 \-6 
s 
Pi. 8-4-3 
Co. V-10-2 
a V 2 
Ir. R 
EST sUD OUEST NORD 
2 co P 4 2 Passe 
Passe Passe 
e à cos g L | 
’ plug ( ( 
» gagnar yue conte t le 
A trèfle t O tr d gag a Ju 
ne à € ée I 1 nr 5 £ 
1 CaL Fe 1 trèfle deux et pl s de 
gagnante 
A pique sa n 8 e a 
a au et ne et s à elle, s ‘ £agr € et 
2 Après qu'Est eut annoncé O t une nouvelle 
évaluation de sa main, er igear cont Il compte 
itenant de gagnantes à piq l L et demie 
1 coeu ine pour le roi, la coul 1var e par le parte 
naire et une demie po la quat e d nguet ne à carreau 
et finalement une et plus à trèfle, en tout six gagnantes: en consé- 
quence porte sans hésitation le it ] ’ 
Donc, la main d'Ouest vaut à} atout trois gagnantes et plus 
à trèfle atout (Ouest annonçant cette « quatre gagnantes et 
plus; à coeur atout, six gagnantes! Joli ge n est-ce pas? 
Comment Est peut-il faire son contra 
Bonne semaine, 
Noël DUCHESNE. 


Q.—Je lisais récemment qu'il 
n'est pas sür que Judas ait com- 
munié, le Jeudi-Saint, Qu'en 
penser? 


R.—Que la question reste con- 
troversée, La plupart des com- 
mentateurs modernes croient que 
Judas n'a pas reçu l’'Eucharistie 
et n'a pas été fait prêtre, L'har- 


quer que Judas était sorti de la 
le la consécration. 
Puis, comment saint Paul tairait- 
il le nom du profanateur quand 
il parle de l'énormité du 
lège eucharistique, dans son épi- 


sal haute avant 


sacri- 


tre aux Corinthiens Croyons 
plutôt que saint Luc a groupé les 
défaillances apostoliques (Judas 
querel des preseances saint 
Pierre et son reniement) et rompu 
l'ordre historique rapporté par 


et Matthieu, 


Q—Le cannibalisme se pra- 
tique-t-il encore dans certaines 
contrées? 


R—Le cannibalisme ou l’an- 
thropophagie, c'est-à-dire l'hab 
|tude de se nourrir de chair hu 
maine, n'existe plus que dan 
quelques pays de l'Océanie où 1: 
[civilisation et le ct in1ismeé 
n'ont pas encore pénétré, Au 
disparait-il de jour en jour. L'on 
sait que la manducation de l’hom- 
me par l'homme, élevée à l’ét 
de coutume et d'institution, a re 


gné en Europe à l'époque préhis- 
torique, et chez plusieurs peupl 
des sauvages jusqu à l'avenement 
du christianisme parmi elles. Le: 
explorateurs nous ont mis au cou- 
rant du cannibalisme des indigé- 
d'Amérique (Hurons, Iro- 
Peaux-Rouges, 
gènes de l'Océanie 
Polynésie, 


Caraïb« 
(Nou- 
Malai- 


lle-Zélande 
sie), des indigènes de l'intérie 
de l'Afrique et même de l'Ir 


Q.—Comment expliquer cette 
funeste coutume du cannibalis- 
me? 


R—Par le manque de civili- 
sation, Vo en détail les motifs 
iggézés par l'histoire: 
L'hostilité provenant d'une 
fer té monstrueuse et la gour- 
mandise poussée à un raffinement 
horrible, (Chez les prehist 1€ 
es Peaux-Rouges, les Caraibe 


lies societés corrempues 


} 


b) Une religion mal inspirée. 
On immolait des 
lieux courroucés, La victime ain- 
si offerte était censée agréable 
aux divinités païennes., En se l'as- 
similant par la manducation, on 


pensait se rendre pareillement 
agréable aux dieux et conquérir | 
leurs bonnes gräces (chez les 


Mexicains, Apaches, Astèques et | 


Navajos). 
c) Une pénalité cruelle, adr 
par certains systèmes judiciair 
d) Un mode de disposer des ca- 


se 


es. 


hommes aux | 


FE contre les 


davres, a lieu de l'inhumation | 
de émation (dans l'Inde, l’A- | 
I > du Sud), 

e) La superstition, En mangeant | 
a « r d'un vaincu, l’on croyait 
acqué rtaine qualités ou 
vertus dont etait pou cette 
pe mne (en Nouvelle-Zélande), 

Q—Que représente le vert 
des vetements et des tentures 


d'église? 


R.—Le vert, en liturgie com- 


me dans les arts figuratifs, sym- 

| e la vie et donc l'espérance. 

l'out 1 nature arpres, ruIs- 

eaux, terre pa peu qu'un 

gert pointe, reflète cette cou- 

inte. Signe de vie natu- 

donc espoir de survie, 

manifeste bien la vie 

e et ses espe ces céles- 

t-ce } son mortalité 

que { ès et les ifs durabies 

t toujot verts de nos cimetieres 
r: Qui € ni 


Q.—Celui qui évite le service 
militaire en émigrant dans un 
pays sauveur pèche-t-il? 


R.—Non, d'après de bons mo-| 
ralistes, Dans le « il ne recourt 
p a la Îra maäis à une sOUS- | 
t +, Si donc il y a 

” et que, pai 

ation, une au 
t )ersc emt hé par 
e € pas t 
tue penser au- 
pre e sc nplaçan 

La ne € t une duperié 
On net t € L 
( est I I tai s 
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Oiseaux du Manitoba | 


{ 

à né Plat: ho | 

Canard sauvage (Tête verte) — Anas Plat nchos fl 

| : cti : + A { re é. ‘+ 

|| Marques distinctives — Le mäle est « des autres ca | 
| nards sauvages. Le n violet ave blz he en avant 

| et.en arrière du spé” cons s marques dis- || 

tinctives 

Oiseau des champs — Tête ver et cercle blanc autour du || 

cou, chez le mâle adulte. Le spécuilum avec ses barres Dlan- | 

ches font reconnaître la fen e. Les queues des oiseaux des || 

+ ( 

deux sexes sont tres Dblancnes «a l 

Nid — Habituellement sur la da es hautes herbes || 

} { 

u roseaux, à une certai le l'ea ll 
Dans tout le Ce aa pté dans l'extreme 


Distribution — 


tte , { U£ t A { 

Status économique — Le canard sauvage est ! un de | 

es plus importants de ouest et est classé par | 

L 0 4 sin r d A er } C'est il 

paux oiseaux de gibier de N rique \ 1 | 

oiseau habile, endurant. Comn nets a table, il occupe f 

le premier rang. Cet oiseau se nourrit grain des champs, |} 

et cause queique dommage a cest dans ces voiées en À} 

} groupe qu'il forme la cible du chasseur | 
| Cette annonce est insérée par 
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Le “cycle infernal”, la “spi- 
rale inflationniste” ne sen 
biaient jamais devo arrêter 
dans leur c« se mort 6, à 
q le le retour à abondant 
pouvait seu] mettre un frein 

La solution de cet angoissant 


problème résidait bien plus dans 


une stabilisation des pr que 
dans l'augmentation continue 
du pouvoir d'achat nominal des 
masses laborieuses, qui corres- 


pondait toujours à une diminu- 
tion du pouvoir d'achat réel. 
L'an dernier, M. Léon Blum 
avait tenté, dans des circon 
ces difficiles, une expé 
de bais dont le rapide 
devait profondément dé’ 
le pays. En partant d'autres ba- 
ses, M. Robert Schuman vient 
reprendre l'expérience et, 
le ler avril il a, selon la termi- 
nologie ferroviaire fort en hon- 
neur présentement, lancé un 
premier train de, baisse. A la 
vérité, les wagons de ce convoi 
étaient peu nombreux, et leur 


lence 
ecnec 
evoir 


se, 


contenu bien modeste, en tout 
cas insuffisant pour dégonfler 
les budgets des travailleurs. 


Les produits alimentaires, à l’a- 
chat desquels l'immense majo- 
rité des Français sont contraints 
de consacrer près de 75 pour- 
cent de leurs revenus, n'ont pas 


été affectés par les premières 
mesures gouvernementa'es de 
baisse, Il en est résulté une dé- 


compréhensible 
ré 


ception bien 
Car faire baisser les prix du 
de fer, de la faïence et de l’élec- 
tricité, c'est bien: mais la ména- 
gère aurait sans doute éprouvé 
une plus vive satisfaction si les 
prix de la viande, des légumes 
et du lait qu'elle doit acheter 


chaque jour pour garnir ses 
marmites avaient baissé aussi. 
La diminution des prix des 


produits alimentaires constitue, 
à n'en point douter, la pierre 
d'achoppement de l'expérience 
de M. Schuman. Le problème, 
cependant, est un des plus ma- 


laisés à résoudre car, du point 
de vue alimentaire, les mois du 
printemps ont toujours ete 
ficiles, l'épuisement progre 
des stocks de la récolte ancier 
ne et l'arrivée des primeur 
sur les marchés provoquent in- 


variablement une des 


cours impossible à conter 

Néanmoins le gouverner 
qui refusé à rétablir 
taxations dirigistes si décriées 
entend agir indirectement en 
abaissant dans une certains: me 


nausse 


s'est les 


sure le taux des 

appent les produits alimen 

res, en diminuant les frais de 
transport et en livrant aux a- 

culteurs, à un moindre prix, 
les produits industriels dont ils 
ont besoin 

Une telle politique a besoin 
de durée pour s'affirmer. Ses 
effets sont assez et elle 
ne produira de résultats sens 
b qu'apr la rentrée de la 


prochaine récolte, qui s'annon- 


ce excellente n'a-t-on pas 
ensemencé en céréales un mi 
lion d'hectares de plus que l'an 
Ce i'autre part, le vo- 
de la production inaus- 
le croit sans ces 
araissent 
anglement I 
manqg C a pe 
plirie 
eine du plan Mar 
sha la situation peut de 
être envisagee sous un JOUr 1a- 
vorable 
Le cap des prochaines semai- 
nes sera encore diff € 
1 tant plus q 
nistes, q nent 
autre s evano 1 
de succés, paraissent 
à faire de leur mieux ps 
tre € £&itatior soCcla1e 
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es pe px es eco 
ques nt bonnes, les per 
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800—Radio Carabin 
9 00— Rad ou LE 
9.1 Conférence 
) F K 
r te 
| 1000— Adagio 
10.30—Intermède 
10.35 L'orchestre 
de danse 
1200-Fin des émissions 
JEUDI 29 AVRIL 
11 00—Jeunesse dorés 
1115—Rue prinet 
11 30—Réveil rural 
1200-Quelles nouvelles 
1215—Radio-journai 
12 25—Intermède 
1.30—V € n lei 
ave ant 1 ie 
2.4 Qua i e 
le ttente 
100-Grande Soeur 
15—Faire-Part 
30—Lettre à une * 


canadienne 
1 45--Chansonnettes 
200—-Chefs-d'oeuvre 


300—L'Heure du thé 
315—Pour les malades 
3 Récital du jeudi 
Programme 
t a 


I r 
430—Chansonnettes 
500— Yvan l'Intrépide 
5.15—Radio-journal 
525-Chronique sport 
530-—Revue de 
l'actualité 
En dinant 
Un homme et 
son péché 
Métropole 
La pellte revue 
de CBV 
L Musique trigane 
30—CIL présente 
Sérénade 
00—Théâtre Ford 
00—Radio-journal 
9.15—Les affaires de 
l'Etat 
930-Suite marine 
945—En sourdine 
1000 Adagio 
10.30—-Appointment 
wHh Music 


8 
® 


Demain, la baisse se confirme- 
ra et la partie sera bien près 
d'être gagnée. 

Cela, le peuple de France le 
sent confusément et, dans une 


| Alime 


espérance qui € 


ce 


de confiance en 
on 


+rtitude 


pays. 


nis 


t presque une 
li trouve in regain 
lui-même et en 


Maurice HERR, 


einz 


LA 


LIBERTE ET LE PATRIOTE 


svril 1948 


Ge 
o 


Winnipeg, Man 


Un canadien sur 5 assuré 


LENTT 2 + avr Er O7, ls 
Metrogrdtan Life Inmsansre Companr 
aus (enada, à attrint den chiffres sans 
précédent, rapport du nombre 
des détrrthurs de cobiors, du montant 


9 Lorean ve en Ogre, et des verse- 
tits (nita aux détenteurs de paliens 
annonce Xi. CGlen-J, pan, qui à charge 
des cpéretions canadiennes de la (Corn 
parité, en tnieme temps que parait le 
eropte rendu anouwei de la Cornf 
«+ Le noenbre den aemurés au ('anade, à 
a fin de 1047, s'élevait à 2,340,000 
le'ent dire qu'environ un Canadien eur 
din ent un mrouré de is Metropolitan 
Le montant d'assuranee-vie que 
les (Csenadiens détensient était de 
#20 20! 707, alors qu'il était de 
#1,087,785 100 en 1946, Le compte 
+endu de 1947. révèle que 58 pour 100 
de l'encours total appartient à des as 
surés de l'Ordinaire, 31 pour 100, à des | 
wourés l'Induetrielle, et 11 
100, à des sarurés du Groupe 
L'asurance-vie émise movennant | 
paerment entier de la première prime, 
en 1947, se chifire à #200,634,649, un 


de 


pour 


dans la Metropolitan Life 


chiffre qui porte l'eu-cours des affaires SL CLEN-J. SPAHYX 
enmadieunes de la Metropolitan à Déuslme Vico-Prividint. Ad 
sudelà de deux milliards de dollars arc mere ra s Direction Ge 
pour En première flots dans Jen 15 rale au Canada. qui révèle que le 
annees Q opérations de la Lompagnie total des versements que la Me 
su ( anada tan Life «à remis aux Cana 

L'an dernier, Les versements faits aix derruis son arrivée au Canada en 
cmrirés et eux bénéficiaires eanadiens 1872 plus les placements qu'elle à 
se sont élevés à 626,222,013 en règle- ectusllement ou Conada, dépasse 
ments de décés, en dotations échues, en de rlus de EM. 000,000 le total 
dimidendes et en d'autres versmments des primes recouwrées des Canadiens. 
Com ruernenta ont ét4 eflectnés au! : 4 47 
taux de 534361 par mioute de jours placements, la Metropolitan est en 
ouvrables, 69%, du total de ces verse- | 4 de reviser les barêmes de divi- 
ments à ét£ remis À des aseurés VITAE. | jendes pour les polices Ordinaires et 


M. Spahn à fait rernar- 
Ven Pommes rl ve nr 
par la Metr aux (Canadiens, 
depu mn arrivée au Canada, en 1872 


A œ pr 


quer que 


pou 


rpolitan 


s les placements qu'elle na actuelle- | 4 forme de dividendes aux assurés 
nt au Canada, dépawent de plus de |, 1948 se sont élevées à $141,215,117 
sax 000,009 le total des primes) jt la plus forte sormme qui ait été 


rocouvrées des Canadiens, | 
Le total des placements de la Metro- 


politan, au (Canada, stteignait 
$480,304,077, à In fin de 1947. De ce 
montant, 61 pour 100 se compose 


d'Obligations du Dominion du Canada. 
Depuis la fin de ls guerre, les nouveaux | 
placements de la Metropolitan ont | 
aidé, de plus en plus, et tout comme ils ! } 
l'avaient fait avant les hostilités, à 
satisfaire aux besoins de l'industrie et | 1 
de la nation. 

À la Gin de 1947, l'actif de ls Metro- 
politan, pour toutes ses opérations, au | 
Canada et aux Etats-Unis, se chiffrait 
à 125548422601, Cet actif, dont | 
85,876 021.624 # composait d’obliga- | 
tions du Canada et des Etats-Unis, 
sert À garantir l'accomplisserment des 
engagements de la Compagnie, envers | 
les assurés, les bénéficiaires et | 
d'autres engagements qui s'élèvent à! 
#8,048,865,246. Par ec t, | 
fonds de surplus général s'é aient à | 
5490,557,356, soit environ 6% des | 
engagements de la compagnie. 

A causæ, surtout, de la baisse dans 
le taux de l'intérêt ranporté par les 


Yalta, la lère 


affectée à cette fin, dans 
| con npagnie Cette augmentation est due |5 
surtout à l'accroissement de l’en-cours. | 
De cette somme, 
recevront $64,907,117, 
| dustriels, $45,655,000, 
Groupe (non 
maladie), #22,725,000 et les aseurés à 


inchut 


assurés $2,544945,636 en 
forme de dividendes. 


les assurés Ordinaires 


les nssurés de 
compris l'accident et 
Aceident-Maladie, $7,928,000, Si l'on 
les dividendes attribués pour 


Industrielles, Cette revision entrainers 
une réduction des dividen . dans bien 
des cas. Néanmoins, qua cta, de 

sommes mises de coté pour étre versées 


les assurés In- 


| 


l'histoire de la | 


(M8, la Metropolitan aura payé aux | 


tout, sous 


En même temps que les affaires de 


la Metropolitan, au Canada et aux 
Etats-Unis, 
sommets, les efforts de la Compagnie 
en vue d'améliorer la santé de ses 
aæurés se sont maintenus. 
| 1947 
| fait 234,835 visites à 
sseurées auprès 
par des polices Industrielles, 
| diaires et de Groupe. En outre, 
compagnie a pris part à 54 campagnes 
| d'hygiène canadiennes, 
plus de 1,500,000 brochures sur l'hy- 
giène et la séeurité 


ont atteint de nouveaux 


Au cours de 
des infirmières, au Canada, ont 
des personnes 
Metropolitan 
Intermé. 
la 


la 


de 


et distribué 


étape du 


coup d'Etat de Prague 


La révolution tchèque est une tragédie américaine 


autant que tchèque. 
NEW-YORK — Le Saturday, 


ne un article de son rédacteur | damné la Tchécoslovaquie” 


Demaree Bess, où il est dit que ve. Ir 
concessions anglo-américaines 


: Russie à la conférence d'Yalta, |s 
en 1945, “ont considérablement 
concouru à préparer le terrain” |1 


à | à la conférence d'Yalta, 


| mée russe la libération de 


: 


(Annonce) 


Dans un article intitulé “L'en- 
Evening Post publie cette semai- | tente secrète de Roosevelt a con- 


, Bess 


révèle que Churchill et Roosevelt, | 


à remettre aux soins de l’ar- 
Prague 


des 


enti 


| fonde ses déclarations sur 


pour le coup d'Etat tchèque de |entrevues pendant et depuis la 


février dernier, | 


Pour se sentir bien | 
Avoir bonne Mine... 


veux, et aves mal 
à la tête onu dé- 
rangement de l'es 
tomac, gas gonfle. 


souvenes vous que 


avait prévu que le général Pa 
serait le libérateur 


Eisenhower 


Bess, 


guerre avec le prési dent tchèque 
Edouard Benès, 
| jusqu'ici. Benès P tnt lu 
| tégrité de Staline; 
me confiance qui a mené Roose- 
velt à s'en remettre à la parole 
de Staline. 


qu'il ne put pe. ve 
i, à l’in- 
c'est cette mé- 


Une tragédie américaine 

Benes a tout joué sur la foi 
des paroles du chef du Kremlin; 
il a tout perdu. Et Roosevelt 


| 
U faut que s'est laissé prendre au même 
l'éliminati | jeu, “Ainsi la révolution de 
| Prague est une tragédie améri- 
des boyaux | caine tout autant qu'une tra- 
soit correcte. gédie tchèque”, 
S vous vous sen Selon Bess, Roosevelt aurait 
tes dérengé, ner. | Peut-être agi différemment s'il 


A la chute de 
‘Allemagne au printemps de 1945 
a blâämé Patton de 


ont con- 


ment, mauvaise s'être trop approché de Prague. 
2 manque Plusieurs jours avant le soulé- 
appetit insomnie, |Lement tchèque à Prague, écrit 


tton | 


Patton a reçu une offre al- | 


cet qu re Lo + lemande de reddition, mais n'a 
au -vÉ- pod ie De dE pu l'accepter. Patton était alors à 
1 A . ilse c ë i le 5 illes 
ser la constipation Pi ve soit a moins de 50 milles ! 
ue & 
Le NOVORO | 
8 Journaliste 
. 
du Dr. Pierre Isé de ! 
s'est démontré une médecine idéale. expu se e :a 
Employezx la selon les instructions. T h , . 
Doucement et aisément ce lasatif et Ï 
tonique-stomachique fait fonctionner c ecos ovaquie 
les boyaux paresseux et les aide à PRAGUE Le deuxième cor- 
éliminer ls matière obetruanie, aide | respondant étranger expulsé de 


à chasser les gaz de ls constipation 


Tchécoslovaquie depuis les évé- 


donne à l'estomse ce sentiment ré- | nements de février est un Fran- 
confortant de chalenr.  L'effiencité i Ceorres Penchieniét Fartes- 
étonnante du Novoro est due à une ME Doi: Le NES ; 
formule scientifiqne qui combine 18 ; my Ée M ve MG pe Mt “eg Er 
(pas seulement une où deux) des ;. 4 rime lag ver à x 
herbes, racines et botaniques médi- CRUE: HIOS 


cinales de la Nature —— une formule 
secrete fsctionnée pendant une 
at de T8 ans. Oui pour le son- 
agement prompi, prouvé agreable des 
miseres de la constipation, procurca 
vous, aujourd'hui dans votre 
voisinage le Novoro ou bien { 
faites venir 


Daily Telegraph qui a dû, à 
aeman 
Tchécoslovaquie, 
pour 
du 
Le enjoignant de quitter dans les 


UN JOURNAL DE 
BORDEAUX SAISI 


Après Collett, correspondant 


la 


police, quitter ! 
Georges Pench: 
remeître un décret 
“comité national de Bohême 


de de 


se vou 


huit jours le territoire de Tché 


| cos! lovaquie. 


LEPPEUATE France — La 
Populaire” a reproduit ré- 


“Gi. 


nde 
ge = ee mn ns emememmmæmæ—, | Cétnment les informations de “Ce 
‘ Soir”, organe comrauniste de Pa- 

Envoyez ce coupon “Offre 
| PS ra : t | ris, selon lesqueiles le gouverne- 
: ur tenan ment démonétiserait bientôt les 
C1 + Inclus es moi billets de mille francs, Le minis- 
france de port une bouteille régu- tère de l'Intérieur a aussitôt saisi 


lére de 11 onces de NOVORO. 
| O Eovoyves COM (Pins les frais). 
| Non 


en rer RSS SSSSRNENEEN 


Bureau de Poste... 1 
DR. PETER PANRNEY à S0NS ca | 


| oi w Dee n | 
LE Le 2. | Cæ. |; 


le numéro: 
d'attaquer le 
publiant de fausses nouvelles 


le jourral est accusé 
crédit de l'Etat en 


La première édition de “Ce 


| Soir” avait éte saisie pour le méê- 
me motif 


Les jeunes gens qui abandon- 


Dept C4ss-334 | nent-si facilement la foi ne savent 
pas ce qu'il en coû‘e pour la re- 
couvrer et de quelles tortures elle 
devient 


le prix — P. CLAUDEL 


| 


| 


| 


cel: 


Augmentation 
aux vétérans 
infirmes 


ministre des 
#nbattants 
que e 


Le 
des anciens 
, ANNONCE 
pte Ge 
\5 aux vétéran 
paraplégiques 
compter sur l'aide des 
besoins de tou 
cation inima 
$250 à $480 


maxima, de 575 


OTTAWA — 


affa 


res 


dans 
Jours. LÆs à 
seront portées de 


et 
allocations 
+00 


Une message des 
jeunes Français 


aux Canadiens 


SHERBROOKE M 
André Millard, aumônier 


es 


à $1 


l'abbé 
natio- 


nal de l'Action catholique de 
France, à apporté à Sherbrooke 
un message pa tique à ia jeu- 
nesse du Cane Conférencier 
à la salle du Christ-Roi,, où la 
JO.C organisé une! soirée 
qui quelque 700 per 
sonne llard a déclaré que 
e monde rx erne sera esclave ou 
re elon qu'il rejettera ou ac- 
eptera le r age évangélique 
our régler ses problèmes écono- 
nique familiaux ou sociaux 
Après avoir traité des causes 
jui ont amené l'abbé Cardijn à 
f ler la JOC e conférenci 
a montré quel grand rôle la J OC 
1 à tenir devant le communisme 


qui tend à s'emparer du pouvoir 


le tous les pays 

Commencez par admirer ce que 
Dieu vous montre et vous n'aurez 
os Le 4 es ni f 
plus le temps de chercher ce qu'il 
vous cache-DUMAS FILS 

LL . L2 

Rire des choses nobles, cela 

est vu; rire des cho saintes, 


se voit plus que jamais, Pour 
de Dieu et de cette façon, il 
une sorte d'esprit qui fait 
à l'esprit VACHEROT. 


rire 
faut 
honte 


a Mère Valérie St-Jean, des 
illes de la Croix, est décédée 


C'est avec une grande douleur |à tous les niveaux. se sentant! qui rs Amour de No 
jué nous venons d'apprendre la!aussi à l'aise avec les seigneurs | tre onn 
LL : vas ‘1 2vsan 1 aime | a PR PR 
mort de Notre Bonne Mère Va- rene D Me, ue ad | Et Voi Valérie, dor 
dé PT : éhaliside > Le * 7 s21 10nd& | l'appellatio e et familière 
lérie. Le nom est devenu pres- | chez nous la Ÿ. igue des Institutri-|ne cessera de vivre dans nos 
légendaire dans sa douce fa- ces de l'Ouest Canadien c chant | coeurs. nous vous disons l'adie 
rité. En effet faut avoir ;à cultiver es tous la droiture,|de la terre avec l'émotion a 
nnu cette femme de Dieu sd la piété, la vaillance. On se rap- | étreint nos coeurs ausi fortement 
savoir à quel point elle consacra | pelle ses pensées de prédilec-|que si nous avions perdu un mem 
sa vie à la strûcture spiri tuelle tion “Le bien ne fait pas de|bre immédiat de la famille, vous 
de la jeunesse canadienne, bruit, le bruit ne fait pas de bien.” | êtes enfin allée recevoir la cou 
Ô On la voit dans les pensionnats |... à Hi Da labe(é vs 
A l'instar de saints fonda-| is les classes, au La gt die) Lee UE à POUR PRES Nous 
teurs elle vécut à la lettre sa vielis éo D M. ant, ANS | fh'aurons jamais la grâce de votre 
leurs ei vecu la lettre sa vie !}a préparation d'oeuvres drama-|$: 4. À 
ie détachement t d stolat "1 ù TAM&- | éloquence: voyez plutôt l'intérieur 
Ie CEURCONENS. © apostolat. tiques (elle qui avait vu Sarah! 
El! nié 0 t di te È - Tan | de ces coeurs qui vous bénissent 
Ale avait un mot IDSpiratiOn | Bernardt). On l'entend dans tout , : 
pour tous. Elle surmonta allégre- par rer 4 DUT Te NUE re VOUS SUD à l'unissôn. Votre | 
ce qui est beau et ce qui divinise | Sacré-Coeur, Votre Notre-Dame. | 


ment et av 


“1947 


Insurance 


“La situation financière de la Compagnie a été excel- 
lente, au Canada et aux Etats-Unis. Un nombre sans 
précédent de détenteurs de polices de la Metropolitan ont 
joui des bienfaits de l’assurance-vie. Par ses placements, 
la Compagnie a contribué plus que jamais à maintenir 
les rouages de l’industrie en plein fonctionnement . . . à 
rte colin 


fournir des emplois 
un niveau de vie élev 


“Cependant, l'année qui vient de s'écouler n'a pas été 
sans nous apporter des problèmes. Le coût de l'assurance 
a augmenté, par suite de la diminution du taux de l'intérêt, 
et du fait de | augmentation générale du prix des marchan- 


dises et des services. 


Le Président Leroy À. Lincoln fait ces déclarations en 


ENGAGEMENTS ENVERS LES DÉTENTEURS DE 
POLICES, LES BÉNÉFICIAIRES, ET AUTRES 


Réserves statutaires des polices 


Ce montant, augmenté des primes futures et de l'intérét 
produit par les réserves, est nécessaire pour assurer 
le règlement futur de toutes les sommes assurées par 


les polices. 


Réserve afférente aux contrats supplé- 


mentaires 


Sommes appartenant aux bénéficiaires et aux dé 
teurs de polices (assurances en cas de décès, dotations 
enues à échéance, etc.) mais laissées par devers 
L'Compagnie pour être payées dans les années à 


venir, 


Dividendes laissés par devers la Compagnie 
Réserve pour dividendes attribués aux 


assures 


Mise de côté pour être versée, en 1948, aux détenteurs 


de polices appelés à toucher ces dividendes. 


Assurances échues ou sinistrées mais non 


encore réglées 


Comprend les cas en cours à règlement et le montant 
estimatif des cas qui existent, mais qui n'ont pas 


encore été signalés à la Compagnie. 


Autres obligations découlant des polices 


Y compris les primes payées d'avance, etc. 


Impôts courus 


Comprend le montant estimatif des impôts payables es en 


1948 sur les opérations de 1947. 


Réserve de prévoyance concernant Îles 


prêts hypothécaires 
Tous autres tnt 


TOTAL DES ENGAGEMENTS . % : 


Cela fait un solde créditeur (marge 


de sécurité) de 


comptes suivants: 


OS Rs es 


Fonds de Surplus Spécial / % 7 
Fonds Libres (Surplus) : 


“ 
. 


NOTE. — Parmi les valeurs actives ci-dessus se trouvent $412328,264.37, que la Compagnie a déposés 
auprès de divers fonctionnaires publics en exécution des presenptions de la loi ou des règlements de contrôle. 


l’'His 


a été une des années les plus florissantes 
pe les annales de la Metropolitan Life 
Company. 


. 29,389,937.42 


ec patience ee diffi- | et toujours elle a ce but: En Lui 


Vos Fondateurs, vous êtes mainte- | 


Ultés attachées à la ndation | 1 Hans # ds : 1 
+ gl sa C let pour Lui. On l'écoute d&æs son | sant près d'eux, vos grands amis, | 
es oeuvres de sa cagrêgation amour des prairies qu'elle chan- 
lan r v veau n pe r ke Ju Qu “an” et que de faveurs vous allez nous | 
dans Un pays nouveau er avec te dans des v auæi c nts 
ne hoines enn and amour du! ps Gr EE PSS | ODORE Nous n'avons pas vu| 
ces peines s0n grand amour QU que le chant de l'hirondelle, N'est- 
28%. pose À it Elle instilla.! 20° nan nirondelie, N est-|+0s veux fermés dans le sommeil | 
Canada augmentait. e instillaice pas à elle que nous devons « 2 | 
chez “ses enfants” ces principes |je “Baiser au Drapeau” et “No- | P# sible du juste, mais nous nous | 
PE? fort l' ” à , rappelerons vos méditations, vo- 
de la femme forte que lon re-|4.6 Dame des Blés” et toute cette | 
'ell ‘ w our ut ge. le |tre sourire, nous vous retrou- 
trouve chez ceux qu'elle forma | halange de poésies inspirées rt! 
hs phalang poësies inspire verons dans les assemblées 
dans ses pensionnats, dans sa Li- | Gicerètement signées de X ou cer P ms es ms FF FTMER 00 
» foires 1 Corda! N'est-il don Re NÉE , des Anciennes de l'Amicale Eli- 
gue., Sursum Corda es onc | de M? n | d RS l 
pas naturel que tant de grâces), ,, Fe ji ne or ru un de Vos IEves) nous | ibili 14 d grand nombre d'adhérents parmi 
fassent surgir un peu partout des DO 1e lies #4 ne et des prierons à la petite rs de St- ncompati 4 ite uU les catholiques. Ils ont allégué que 
os 0 ands, s 1emoire restera COM-} Adolphe où vous avez de longues , mbreux catholi " n 
vocations? Comme dit .le petit #"* 8 Le . de nombreux catholiques ont voté 
A 1 r \are ur aminer la!z e »spéré ovicis ; ’ Jillia 
Messager des Filles de la Croix: | M€, Un phare po 4 illun “2g Tes s espéré un Novicia Ca communisme et en faveur de William lagher, 
La moisson est grande. , route et son exemple sera le plus | nadien, ou encore dans cette cha- lun des deux députés communistes 
D y | grand stimulant qu'une mère lais pelle pieuse qui fut votre oeuvre ed th li e u parlement PAR re 
Fill de la Croix nous pleu-!|sera à ses enfants Puisant à la près du Divin Maître où vou U ca Le) icisme Lg Ru 1 ie 
rons avec vous notre Bonne Mè- | source des souvenirs d'autrefo s, | tr ouviez l'inspiration des poésies DRES s événues ca: | RS MANS" D... it Lu 
re on se souviendra de ses recom-|locales. “J'aime déjà St-Adolphe , LONDR 2 A Les A as | D n3 aurait qu'un seul br n 
|mandations simples et souvent |et sa plaine, ses frais bosquets : gra d'Angleterre et des FEU OU la Verre, que ce ser 
Son Canada! Comme elle l'a| répétées: “Formez vos enfants |ses sentiers gracieux.” Et comme | ;°° °nt émis un Re con- | assez pour ep ger l'homme à « 
aimé, et comme nous l'aimons|au sacrifice”. “Soyez simples et|;i] vous plaisait de terminer vos 6e i eur le per) sg + ge Hyaunli <a Dar : 
en retour. Connaitre Notre Très soyez bons.” On se rappellera |entretiens par “Allons, il faut death Ver A OAI ge " ut OT PP PPHAUT. 
Honorée Mère c'était vouloir être | presque inconsciemment les maxi- | prier, en dehors de Dieu il n'y a !72nt qu aucun catholique ne peu 8.9 
bonne ou du moins vouloir le mes peu comprises aux heu-|fjien” Nous vous saluons ici, une | € Communiste Les Anglais sont élevés dans le 
deveni Femme noble de la)res de pensionnat —— mais qui re-| dernière fois, avec le respect et Ce mandement comporte égale- | respect des choses sé et 
“doulce France” on se souviendra | viennent au besoin pendant la vie.| la tendresse qui vous sont dus, ment un appel à “la justice sociale |les Français dans l'} ude de 
toujours de son ardeur zélée, de |“Ne soyez pas des médiocres” et|et nous, vos anciennes, vos er- | Chrétienne” et à l'accord de salai-|s'en moquer.-J, JOUBERT 
son verbe éloquent, de son esprit chaleureusement on bénira Dieu |fants et petits-enfants, vos amis | res convenables, il] y est recom- RE AT 
proverbial, de son amour inten- |du contact privilégié. La sève con-|de partout de vos Filles en Dieu, | mande aux catnoliques anglais| C'est un honneur pour le ca- 
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Une Année Marquante dans 


marge d'un film sonore, intitulé ‘’Pages d'un Livre 
Ouvert”, qui donne le compte rendu des opérations de la 
Compagnie pour 1947, Voici d'autres détails importants 
empruntés au compte rendu que Monsieur Lincoln 
présente pour |947: 


-—Les paiements aux assurés et aux bénéficiaires ont atteint 


le chiffre sans précédent de $671,000,000, 


—Plus de 2,300,000 personnes ont souscrit des polices # 
la Metropolitan au cours de l'année. Le nombre total des 
détenteurs de polices de la Metropolitan s'établit 
32,584,000. 


— À la fin de l'année, le total de l'en-cours à la Metropolitan 
était de $37,250,000,000—chiffre le plus fort qui ait jamais 
été enregistré par la Compagnie. 


—La Metropolitan versera aux assurés, en 1948, un mon- 
tant de dividendes tant soit peu plus.élevé qu'en 1947. 
Toutefois, les taux de participation afférents à certaines 


ENGAGEMENTS ET ACTIF 
AU 31 DÉCEMBRE 1947 


ACTIF ASSURANT L'EXÉCUTION DES 
ENGAGEMENTS 


Fonds publics R $3,876,921,624.32 
Gouvernement des Etats-Unis 


Gouvernement du Canada . . 


Autres obligations . 
Provinces et municipalités , 
Chemins de fer. . . . , 


$7,333,537,964.00 x À 
$3,632,510,803.00 
244,410,821.32 


«4 .  2,710,589,958.79 
$ 74,399,932.15 
510,214,387.99 
975,681,105.50 


Services publics . . , . 
« 1,150,294,533.15 


7 
382514 Industries et divers . . 


Actions ANT EY ANT SU tue 105,388,903.00 
Toutes privilégiées ou garanties, 

sauf $1,565,382.00 ù ù 
Premières hypothèques sur immeubles 964,666,721,19 


Propriétés agricoles . . . .$ 86,117,937.09 
Autres propriétés . . , . ,.  878,548,184.10 


Garantis par les polices. 
Immeubles |compte tenu d'une somme globale de 
25,000,000 portée en diminution par ajustement) 

Constructions à usage d'habitation 
et autres immeubles acquis à 
titre de placement 

Immeubles à l'usage de la Com- 
pagnie 

Propriétés reprises pour défaut de 
paiement d'hypothèques (dont 
$19,098,579.96 sont sous con- 


64,747,219.00 


141,215,117.00 343,301,733.81 


208,752,510.79 
34,085 ,580.50 
$ 139,090,580.35 

35,015,955.07 
33,550,654.32 


17,704,521.00 trat de vente) 59,645,975.37 
Espèces en caisse et en | benque ù 156,258,124.20 
Montant net des primes différées et des 
4 
21 .000.000.00 primes en cours d'eneaissement . . 124,836,913.79 


Intérêt et loyers courus, etc. 


TOTAL DE L'ACTIF ASSURANT L'ExËCU. 
TION DES ENGAGEMENTS Ô 


57,706,111.28 


: . 28.048.865.244.66 $5.548,422,601.17 


Se" E:4 


Ces fonds, qui s'élèvent à environ 67, du passif, 


9499.557,336.5 constituent un tampon contre les contingences 

PRE EMA défavorables, et viennent s'ajouter aux disponi- 

bilités existant déjà pour garantir que tous les 

$ 72,281,000.00 bénéfices stipulés dans les polices seront payés 
8427.276,356.51 au fur et à mesure de leur échéance. 


Metropolitan Life Insurance Company 


(COMPAGNIE À FORME MUTUELLE) 


FREDERICK H. ECKER, 
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catégories de contrats seront revisés en diminution, 


Monsieur Lincoln a également déclaré que, l'an dernier, 
une commission représentant tous les Départements 
d'assurance d'Etat, a terminé un examen périodique des 
livres de la Metropolitan, ainsi que le prescrit la loi. 
Voici deux extraits des conclusions des examinateurs: 


“La vérification qui vient d'être effectuée démontre 
aa la Metropolitan Life Insurance Company est 
ans une sk solide.” 

“Les règlements de polices sont effectués prompte- 
ment, et les assurés sont l'objet d'un traitement 

juste et équitable." 


Le Compte Rendu Annuel de la Metropolitan pour 
1947, intitulé “Pages d'un Livre Ouvert’, contient 
nombre d'autres renseignements sur les opérations de la 
Compagnie. Si vous désirez recevoir ce livret, remplissez 
et postez le coupon ci-dessous. Un exemplaire vous sera 
adressé gratuitement. 


QUELQUES DÉTAILS SUR LES OPÉRATIONS 
DE LA METROPOLITAN AU CANADA 


Les faits importants exposés ci-dessous et marquant le 
travail de la Compagnie, au Canada, pendant 1947, 
notre 7£e année d'opérations au Canada, intéresseront 
tout spécialement les assurés de la Metropolitan et 
leurs bénéficiaires au Canada. 


Assurance-Vie en Cours 


Au cours de l'année, des Canadiens ont souscrit pour 
‘ _ $209,634,649 d'Assurance-Vie auprès de la Metropolitan, 
et ont ainsi porté à $2,083,391,707 l'en-cours canadien à la 
Compagnie en Assurance-Vie. De ce montant, 58 pour 
109 est à la Branche Ordinaire, 31 pour 100, à la Branche 
Industrielle et 11 pour 100, à la Branche du Groupe. 


Paiements aux Assurés et aux Bénéficiaires 


La Metropolitan a payé,.en 1947, à ses assurés canadiens 
et à leurs bénéficiaires, $36,222,913 en règlements de 
décès, en dotations parvenues à échéance, en dividendes 
et en d'autres versements. De cette somme, 69 pour 100 à 
été payé à des assurés vivants. 


Les versements faits par la Metropolitan à 
des Canadiens, depuis son arrivée au 
Canada, en 1872, plus les placements 
qu'elle a actuellement au Canada, dépas- 
sent de plus de $306,000,000 le total des 
primes recouvrées des Canadiens, 


Total des Placements au Canada 


Le total des placements de la Compagnie, au Canada, 
atteignait, à la fin de 1947, $480,303,977. De ce montant, 
51 pour 100 se compose d'Obligations du Dominion du 
Canada. Depuis la fin de la guerre, les nouveaux placements 
de la Metropolitan ont aidé, de plus en plus et tout comme 
ils l'avaient fait avant les hostilités, à satisfaire aux besoins 
de l'industrie et de la nation. 


Oeuvres d'Hygiène et de Bien-Être 


Au cours de 1947, des infirmières, au Canada, ont fait 
234,835 visites à des personnes assurées auprès de la 
Metropolitan par des polices Industrielles, Intermédiaires 
et de Groupe. En outre, plus d'un million et demi de 
brochures sur l'hygiène et sur la sécurité ont été distribuées. 
Enfin, la Compagnie a pris part à 54 campagnes d'hygiène. 
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= « slici Ç ar e jt | Pres possiDie, Son 1 I | 
que nous félicitons par le fait remercier les Anciennes, “ses” an- 


Manier de l’argent 


CQUL de l'argent 


[, vous en coûte davahtage pour vivre 
aujourd'hui, Il en coûte aussi davantage à votre 
banque pour maintenir le bon fonctionnement 
de ses services, 

Le personnel des banques est de moitié plus 
nombreux qu'avant la guerre; le total des 
salaires a presque doublé. Les impôts sont plus 
lourds, et le prix de tout ce que les banques 
achètent est plus élevé, 

Le service des banques ne vous coûte pas plus 
cher, cependant, qu'il y a dix ans. La clientèle 
des banques compte aujourd'hui 7,000,000 de 
Canadiens, ce qui prouve qu'un système de 
banques concurrentes est d'une utilité sans cesse 


croissante dans notre vie nationale. 


MMANPITEE PA 


ciennes, de leurs sentiments de si 
profonde estime et d'un si tou- 
chant attachement 
LUNDI 19 AVRIL 

La journée des élèves actuelles 

Nous en arrivons au dernier 
jour, celui qui appartient tout 
| entier, depuis l'aube jusqu’au soir, 
Laux élèves actuelles de l’Institu- 
tion. Elles n'ont sûrement rien 


de la gentillesse et du charme, 
en un mot, à leurs aînées. Tout 
dans 


deux haies de petites filles, toutes 
blanches comme des lis. 
sommes en face de 


{ salle, nous 

| tout un parterre de lis . Tout au 
| fond de la pièce, la sainte fonda- 
| trice ir son lit de satin rouge 
| enguirlandé de fleurs, nous sem- 


| ble sourire à tant de grâce 

| S. Exc Mgr Cabana préside 
l'Assemblée, ayant à sa droite la 
Révérende Mère Provinciale, Mè- 
Îre Louise de France, qui a suivi 


| avec sollicitude et affection toutes 


MANGEZ 


T LE PATRIOTE 


| à envier sous le rapport du coeur, | 


[est frais, pur et clair ces 
jeunes phvsionomies que les lai- 
| deurs ou les tristesses de la vie 
{n’ont pas encore effleurées. 

Les invités se sont rendus sur 
le théâtre de l'auditorium entre | 


Dans la | 


| elle 


es cérémonies du double jubilé 
à sa gau Sr Luce d'Antioche 
e Dr et Mme Robert Fletcher 
pent ne place d'hon: 
x côtés de la Rev, S 
ption, supérie 
le Curé de ls 


premier 


et Mm 


Tr amine est le t i 
> des élèves, 
école et à Soeur Lu 


it de 
offert 
; Après 
ouverture que jouent Mlles De- | 
e Toussaint et Bernice Brans- 


. LA le Chapelain qui 
souhaite la bienvenue aux invi 
tés en termes heureux, dans les 
deux langues 
| Mlle Jacqueline Breton nous 
fait l'historique de l'Institut, no- 
tant modestes débuts qui s'é- 
tendent de 1898 à 1913 

Les épreuves et les sacrifices 
ne manquent à l'oeuvre voulue 
par Mgr Langevin, et qui prend 
d'année en année de plus grandes | 
proportions le devieft Institut 
p Collège, Elle prend un as- 
cendant toujours plus considéra 
ble au sein de notre population | 
qui en reconnaît aujourd'hui toute 
11 portance, surtout si elle veut 
l s'aviser qu'elle forme les 
| cot si bien que les intelli- 

que plus tard, à leur 
enfants d'aujourd'hui 


former des coeurs et des 
ligences, et que les liens ne 
e rompent pas 

Mile Yvette Jodoin présente à 
1 Communauté des SS. des SS 
NN. de Jésus et de Marie les hom- 
nages des élèves actuelles. C'est 
bref, mais plein de coeur. La cho- 
le nt interrompre cette bras- 
sée de sentiments si joliment ex- 
primés pour chanter une “Invi- 
tation à louer Dieu Tout est 
i cet apres-midi, qu'on 
é encore après qu'on a 

hanté, qu'on a parlé 
Mais voici que M. le Curé de 
la Cathédrale est appelé à jouer 
un rôle peu banal. Il lui a été 
demandé de répondre aux com- 
. au nom des Soeurs, C'est 
une façon qu'on n'aurait 
pas imaginée, parce qu'un prêtre | 
“qu'on fait soeur’ (confesseur) 


tout le monde n'est pas capable 
de pareil tour de force, M. l'abbé 
Blais s'efface donc devant une 
imposante Mère qui personnifie 
l'Institut St-Joseph. Or cette Mère 
fait un beau rêve, , , que je vous 
| raconterais bien. , . mais le temps 
| et l'espace ne le permettent pas. 
Qu'il nous suffise de dire que dans 
ce rêve toute la vie et les activités 
de l’Institut se révèlent d’un bloc, 
depuis 50 ans de son oeuvre 
éducatrice à St-Boniface, incar- 


les 


nées dans les vies orientées par | 


elles, et si diverses de leurs an- 
ciennes. 


de mort, mais sur une pensée ra- 
jeunie et remplie de promesse, 
| ‘fortifiée de sa vision-sur le passé, 
pour continuer sa tâche profon- 
dément éducatrice.” 

Le rêve terminé, la Mère en 

éprouve une impression toute de 
suavité, Elle explique ce que c'est 
qu'une religieuse éducatrice: une 
| vie de contact avec Jésus, de 
| contact avec ses élèves. ., 
| Puis, M. le Curé reprend son 
identité pour ajouter ses voeux 
à tous ceux des élèves, avec l'ex- 
pression de sa reconnaissance et 
de sa gratitude 

“The Bells of the Past”, Your 
Echoes are the “Golden Harmo- 

{nies of the Present”. Voici un 
poème en prose cadencée, écrit 
dans un anglais digne de Shake- 
speare qu'ont récité harmonieu- 
| sement Milles Jacqueline Pierce et 
Cerylla de Serrano. Sous une for- 
me différente, mais suprémement 
ailée, c'est toujours la louange 
sobre, discrète, présentée sur un 
plateau d'or aux Soeurs des SS. 


NN. de Jésus et de Marie de 
| notre Institut Collégial . . . Vou- 
{loir essayer une traduction de 


cette pièce magistrale serait la 
{trahir. , . Une harmonie lointaine 
et très douce se fait entendre 
au loin 


noré d'avoir été invité à pareille 
fête, se disant le Collègue de la 
vénérable Jubilaire. Plus heureux 
paraît-il de prendre a parole au 
nom même de Soeur Luc pour 
remercier toutes celles qui lui 
ont présenté leurs hommages sous 
une ferme ou sous une autre. Elle 
invite de Dr Fletcher à dire que 
tous les talents qu'on lui octroie, 
les fait remonter au grand 
Maître, Notre-Seigneur, qui à 
toujours été sa source d'inspira- 
tion, son guide et sa force 

La Prière des Petits Oiseaux 


. Et le rêve se termine, | 
non sur une pensée de tristesse et | 


Le Dr Fletcher se dit très ho- | 


ms 


Au banquet de sa 
: % Î 


Mlle Alberta Bernier, président M e-Rose, 


medi soir 


Une partie de la foule qui assistait à la séance de dimanche soir. 


anciennes de leur bienveillant encouragement 


… æ 


7 


ÿ » 


(Fhotos par Lane) 


Allocution de S.E. le Card. McGuigan 


Excellences, 
Mes bien chers frères, 


fond 


ficile à notre époque et embarras- 
sée parfois d'obstacles qui arré- 
tent son plein épanouissement: 
vous du Manitoba en savez quel- 


Du de mon coeur, je re- 


est inspirée de la vie de St-Fran- |mercie Son Excellence Monseigeur que chos J'offre donc à ces ré- 
çois d'Assise, et écrite par Omer | Gabana des bonnes paroles qu'il  Vérendes Soeurs les félicitations 
P l “he rés joli- ! | de l'Eglise du Canada, et je prie 
Létourneau, que chante très joli-|,, adressées et du chaleureux ad je p 
ment la chorale de l'Institut. | : je 2 Jésus et Marie de daigner bénir 
Le numéro de la fin comprend | *CCU€l! quil ma fait ce matin, | jeurs efforts pour la plus grande 
les hommages à la vénérée Jubi- | au nom de Monseigneur l'Arche- gloire de Dieu et pour l'avance- 
laire par Miles Valéria Dubois, un | vêque de Saint-Boniface, dans son  Ment de l'Eglise dans cette pro- 
#T aicca , n , Mr ë 
Eee intitulé or "9 venir à | propre nom comme Archevéque- | Vince du À nitoba, 
ol s petits enfants amsi | + " . : s 
Aisait le” Maître’ récité par | Coadjuu ir, et au nom du clergé Comme Cardinal de l'Eglise, et 
5 2 
Mlle Marie Bergeron, et l'arrivée | des congrégations religieuses et partant, cos ag" pren en 
: : | : : * au »s sorte du Saint-Pere dens 
en scène de sept petites, délicieu- | des fid de ce diocèse histo- | 4 Ia iques 20 « au à + 24 a 
} € ne: )a V 1 < a 3 ; 
ses messagères du printemps, des | rique de Saint-Boniface. J'espère de " 
fleurs et de tous les compli-| ? se 4 c F oudrais, en Ce historique € 
ments réunis. Ce sont Miles Clau-|U? &rand privilèg invitation | crit et pour le 
dette Guertin, Agnès Cyr, Hélène! quon ma faite de celebre els e un mot at 
+ *n! tit o ajestueu ot vi- 
| Cyr, Anita Coiette, Laurette Bro-|messe pontificale dans cette tri de à la fois majestuer ee 1 
deur, Laurette Bergeron et Claire ithédrale sé e n | AOUrE 1opteé pa "1 carp 
Chénier, Deux d'entre elles por-| ilité d'ancien, évêaue de | Pêre dans la crise actuelle s'agit 
LE L ur 1 léfense de idéal chrétien 
tent des gerbes de roses rouges, t n et T 
tandis que celle du centre port Sainte e. ! e mé es} € étier en face au 
un lourd mais artistique bouquet | € ir £ tion t - flot montant de communisme a 
| r or ment 
spirituel qui sera sans aucun| € que je eenrn ( 1 a nenace no eulemen 
doute, à Soeur Luc d'Antioche le | Son Excellence Mor Europe et l'Italie, mais le mondi 
] de. il S . | t r le 
plus précieux de tous les cadeaux | Béliveau, qui a eu la bien- | entier. Dans son allocution dé 
reçus, puisqu'il est composé de| lance d’'officier comme Päq Sa Sainteté le Pape Pie 
L “se WII rait «a r H » sole 
| fleurs qui ne se fanent jamais. | à ma consécration « CII dés qu'une heure solen 
Or, les petites prononcent un de |, rs de mon élévation né it sonné pour la conscier 
{ éialr : harms p L + - nne, puis ind € 1 
ces sketches char mants qui |siège métrovolitain de Régina en] Avi ] ps ait % 
leur attirent, encore plus que dix-huit ans. Je vo pp< : Pure À + We. 108 CN 7 d 
leurs roses, les baisers de Soeur au aue votre archevêque ; 3 cat O qu 5 iu m 1 € m 
Luc, . jute > tt 4 à mon : d'abord 1e franche, joe 
S. Ex Mgr Cabana ajoute |: 4 + e et publique profession de la foi 
CT e1 2 ) Le . L ” a] "1 2 
| paterneement le mot de la fin, pre u et € p L no 1VOnNS reçue de nos an 
remeïciant avec bienveillance au | it - Ale dj êtres; € une loyauté 
nom de Soeur Luc et de l'I stitut | été prOfesse ninaire e d de notre 
tous ceux ont É pieds R # nere a il ; eniin ne 
lies Unes comme les oc , L ( nunion de pensée et d'action 
= " on a t in [ exemple L : 
nents attendris ares | 07 ” . ñ ec 1 iccesseur de Pierre, gar- 
" - : vie 21e: tale t e zele 
r estime, de leur die de chefs ao ont été 
; € ke 
profond at- ées par le ad n Fondate de 
Vou ] ii l “ 
D fête eligieuse cinquante- 
Gertr | maire de l'établissement d tt J que cathc 
pa Ô L 
1t le biiou de séance | P € € ( nmuna ( > Ce y 
a Polonaise Soc Saint “OI e Jé êtes fidèles à tracé 
mat et M ? T LU I L 1CCE € € vo 
cas touts d ne votre religion € professez 
au t eu 1 Die C C nr tement t f ous êtes 
1t de tou ces fêtes cree nsé Li te ent tta aux enseigne 
grandioses, en répétant rici € £ le c ts et aux tr tions de l'Eglise 
Ce même ment et l N € o \ essez d'ohéi 
I 1 aur n ‘ L 1 ix directive rares qui 
aut le coet notre vénérée | de C nnent e e-| émanent du t-Siège. Vou 
laire. rent à | eune ntir r euvre de ceux 
Ad multos annos.' oeuvre mais si dif- qui ont fondé, a cent ans, cette 


à la Cathédrale de St-Boniface 


canadien. de 
en remercier 


Eglise de l'Ouest 
m'unis à vous pour 
la divine Providence 

Au nom du Saint-Père que 
vous aimez si ardemment je bénis 
l'Archevêéque de Saint-Boniface et 
son fidèle Coadjuteur, le clergé 
du diocèse, tant séculier que re 
gulier, les communautés religi- 
euses de femmes, auxiliaires dé- 
vouées de l'Eglise dans toutes les 
oeuvres de charité et d'éducation; 
je bénis spécialement les Soeurs 


des Saints Noms de Jésus et de 
Marie qui rendent gräces aujour- 
d'hui des bénédictions que Dieu 
leur a prodiguées pendant cin 
te ans. Je bénis aussi tous les 
fidéles de cette belle paroisse de 
a Cathédrale et ceux de tout le 
diocèse, en particulier leur er 
fants bien-aimés, source d'orgueil 
légitime et de joie réconfortante 
pour éux, et espoir de l'Eglise 
en ce premie diocèse d Nord 
ouest canadier Qu'il oient de 
fidele tardier de leur belle 
traditions f: ales et de ujet 
aillants et loyaux de la ainte 
Eglise de Dieu 
Le lait livré en 
it li 
dépit de la grève 
pit de la g 
VILLE, Saskatchewan — 
Les 1 ers de cette localité ont, 
nalgré ne grève des producteurs 
laitie d ia région, livré, ce 
io dernie le lait comme d'ha 
bitude Le producteur qui de 
L Li augmentation d'un 
a t de cent pour la pinte de 
t ont essuyé un refus 
Com lon provinciale 
dustrie laïîtière, De la la 
C'est-à-dire que le producteurs 
dent leur lait et n'exnédient 
aus éme, Toutefois le A 
tier £ ent de réserve ‘ 
restaurants de méme et on à T 
obier du lait de la ville de York- 
ton. D'autre part les laitiers ont 
prié clientèle de réduire le ft e 
( ation d t 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


PAGE TREIZE 


Winnipeg, Mon., 23 ovril 1948 


Pendant quelques secondes, la tête dans | 
ses mains, les coudes sur ses genoux, il 
réalisa le malheur que sa conscience 
d'honnête homme avait, jusqu'à ce mo- 
ment obstinément rejeté. 

Puis relevant ja tête 

…— Alors, il aurait . avoué? 

L'avocat fit signe de la tête, Puis s'ap- 
prochant 


NUMERO 1X | de 
Alexis se précipita: | "e r “+ 
— Je vous attendais, Marchand, je vais ! CPS 
pouvoir vérifier l'envoi, et je mettrai! 
demsin les enveloppes à la poste. 
Marchand parut géné: 
— Mon cher Duchamp, ordre du sen 


La vie des LIVRES 
et des LETTRES 


@ "La lecture de tous les bons livres est comme une conversotion avx Îl 
les plus honnêtes gens. une conversation étudiée, en laquelle ils 1e} 
nous découvrent que les meilleures de leurs pensées” | 


Descortes (1596-1650: 


Le Chant de la Montée 


par Blaise ORLIER 


À Feuilleton de "La Liberté et le Patriote” 


Le Berger 


li 


de les remettre moi-même, 
— Ce n'est pas possible. Comprenez, | 
Marchand, qu'il y a là un acte de défiance | 
Que je ne puis supporter 
Marchand parut surpris: 


— Je ne vous comprends pas. Ce que 
fait M. Dormier à pour but de dégager | 


— Pauvre homme, vous êtes bien ce 
modèle d'âmes droites dont. nos campa- 
| gnes de France sont peuplées. C'est vous 
| qui faites que notre pays conserve dans 
|ses flancs ses richesses obscures qui vous 
semblent naturelles. Et quand X déshon- 


LL TAN 


em 


-—— 


votre responsabilité, Je saisis parfaitement 
son idée. Je vous certifie que jamais il 
n'a eu l'intention de suspecter son meil- 
leur employé Vous savez, Duchamp, quel- 
le cote vous avez ici, Cela doit vous suf- 
tire, 
. . 

Duchamp n'a pas diné. 

Il est entré en coup de vent vers 7 h. 30, 
Î] à prévenu sa femme: affaire à traiter 
d'extrême urgence, et il s'est rendu chez 
son ami Wurten. Celui-ci était seul, Du- 
champ, pâle, défait, aborda de front la 
question 

— Mon ami, je suis dans une situation 
extrémement difficile, I1 me faudrait 
100,000 franes dans les vingt-quatre heu- 
res 

Wurten sursauta: 

— Tu dis? 

—— 100,000 francs 

— Que se passe-t-il? 

…— Il y à que j'ai suivi ta voie. Tu as 
commis des détournements, tu as réussi. 


J'ai commis des détournements semblables | Sients à solder leur compte, car la con-| 
je vais être démasqué dans les quarante- | fiance en Dormier serait ébranlée, et sa 
buit heures banque pourrait sombrer! Mon ami, 

crois-moi, je suis en pleine sécurité. , . 


Wurten changea subitement de. visage: 

— Je ne comprends pas trés bien ce 
que tu veux dire. 
Comment? Tu ne comprends pas 
que le dossier que tu recherchais m'a 
ouvert les yeux? 

— Quel dossier? 


…— Allons, n'abuse pas! Tu sais que! 


je t'ai remis un dossier auquel tu tenais 
et qui renfermait la preuve flagrante 
de tes faux et détournements. 

— Je ne comprends pas, 

Duchamp sentit la colère bouillonner 
en lui: 

— Quoi! serais-tu de la race des gredins? 

Wurten, qui possédait sur lui-même 
une véritable maîtrise, passa à l'attaque. 

…— Tu as détourné des fonds? 

Et, d'une voix basse: 

— Oui, pour te les donner, Je t'ai 
menti en disant qu'ils venaient de mon 
père. 

—Mon ami, les circonstances sont 
trop graves pour que je consente à décla- 
rer que tu m'as donné de l'argent, 

— Tune vas pas nier? 

— Mets-toi à ma place! Si je déclare 
avoir reçu des fonds, je serai déclaré 
complice, en admettant, bien entendu, 
que l'affaire tourne mal. Car. il n'est pas 
dit qu'elle ne s'arrangera pas? Tout s'ar- 
range ici-bas! 

—. Elle.ne peut s'arranger. :Un-mot 
t'éclairerat la méthode que tu employais 
pour déturner des fonds, je l'employais 
moi-même, mais M. Dormier a fait en- 
voyer hier Jes notes de rapprochement 
par Marchand. Tu comprends, par Mar- 
chand, ' 

— Alors, tu es fichu! 

Duchamp se cramponna au veston de 
Wurten: 

— Sauve-moi, je t'en supplie, Rends- 
moi mon ârgent. Je trouverai le complé- 
ment. 

Wurten, le regard dur, le repoussa: 

— Mais, mon ami, je ne te dois rien! 
Voudrais-tu me montrer le reçu que je 
l'aurais donné? 

Puchamp recula d'un pas. 

J1 comprit tout le machiavélisme que 
recélait cette âme de bandit perlé! 

Et, se redressant: 

— Eh bien! soit. Je suis perdu, mais 
n'oublie pas que je vaist'entraîner dans la 
catastrophe, 

Et Wurten, froid: 

— En es-tu sûr? 

— Tu ne nieras pas que tu as commis 
des détournements? 

* …— Tu es jeune, mon ami. Veux-tu me 
dire si je dois un centime à Dormier? 

— Non, Tu as régularisé quand tu as 
senti que tu allais être découvert. 

— Ce qui prouve que j'étais un homme 
habile, ,, 

— Mais les preuves de tous tes faux 
s'étalent sur les registres. Je les ai suivis 
depuis huit an# ,,. 

— Eh bien! tu as été puni de ton in- 
discrétion. Si tu n'avais pas recherché 
comment se fait certain travail occulte, 
tu n'aurais pas pensé à faire de même 

…— Certainement non! 

— Tu vois bien! Rien ne sert d'aller 
fourrer son nez dans les choses qui ne 
vous regardent pas! 

— Mais la justice ne se gènera pas pour 
le faire ! 

Wurten sourit d'un air entendu: 

— Tu te trompes! La justice ne tentera 
rien contre moi, et pour cause. Il faudrait | 
que Dormier dépose une plainte, et il ne 
le fera pas. Je connais les hommes. Suis 


embété par ton affaire. Les banques n'ai- 
ment pes beaucoup qu'on fasse du bruit 
autour des accidents qui se produisent 
chez elles. Et si ton père paye. . . 

— Mon père, j'en suis sûr, ne lächera pas 
un sou. l faudrait qu'il vende ses terres. 
Autant lui arracher la vie, 

… Alors. , ., mon petit, tu euras tes 
deux ans. ., 

Duchamp boridit: 

— De la prison? 

…— Tu ne voûüdrais tout de même pas 
qu'on t'envoie au couvent! 

Deux ané, ce n'est pas lourd pour 
la somme. Après, si tu as un peu de cran, 
tu te referas une vie... Revenons à 
moi-même: je te disais que Dormier ne 


comptes, depuis huit ans, étaient pillés à 
sa barbe? Mais, mor ami, il n'en faudrait 
pas plu: pour décider beaucoup de gros 


Quant à toi, vois l'effet que va tirer le 
banquier de ton affaire. Un détourne- 
ment découvert presque immédiatement 
par son contrôle personnel, cela lui fera 
une belle réclame! Ce sont de nouveaux 
clients en perspective, surtout après les 
poufs des derniers six mois découverts 
dans les autres banques! \ 

Duchamp ne réagissait plus. 

Wurten le secoua: 

+ Allons, debout! Que veux-tu? J'ai 
joué, j'ai gagné. Tu as joué, tu as perdu. 
Mais en aucune façon notre sort ne peut 
être ité. Et je te répète à nouveau: je 
ne reconnais pas te devoir + l'argent. 
Ii te reste à te défendre. 

— Voleur! 

— Eh!! Que veux-tu! Chacun suit sa 
voie. L'essentiel est de refouler les scru- 
pules! 

— Bandit! 

— Oh! Monsieur l'honnète homme, ne 
jugez pas les autres! Et, doucement, il 
ie poussa dehors. 

CHAPITRE IX 
DECHEANCE 

Ce matin du 10 janvier, M, Duchamp, 
fermier du Bois-Dieu, partit de bonne 
heure pour Raizeuil, Il allait voir son ami 
Courtois, le charron. 

En passant devant Ja boutique de Mau- 
rois Vépicier, 4} fut-satué par un “Ça va?” 
si goguenard qu'il fut sur le poifé d'entrer 
pour demander des comptes. . , Mais ce 
Maurois, il était si bête, si jaloux, rapport 
à son fils qui n'avait pas réussi à Paris. . . 
Il haussa les épaules et continua son 
chemin. 

Courtois, en le voyant, eut une attitude 
étrange. Duchamp le lui fit remarquer, 
et son ami, de plus en plus embarrassé, 
chercha à s'exeuser: voulais te dire. . 
ou plutôt, , ;non, , , je voulais te deman- 
der: As-tu des nouvelles de ton gars? 

— Oui, j'en ai eu, il y a quelques jours. 
Ça allait très bien. 

Et pâlissant: 

— Maïs tu me demandes ça, aurait-il 
été viciime d'un accident? Je n'ai pas 
encore vu le journal ce matin. Ce Paris est 
si dangereux! ÿ 

— Ce n'est pas un accident, C'est-à-dire, 
Après tout, vaut mieux que tu saches. . . 

Et tirant un journal de sa poche: 

— Tiens, ici. .. Note bien qu'on doit 
se tromper, il paye pour un autre, c'est sùr. 

Mais Duchamp ne l'écoutait plus. Il 
dévorait plutôt qu'il ne lisait, parmi les 
nouvelles diverses, ces quelques lignes: 

DETOURNEMENT — Un nommé Du- 

champ Alexis, employé à la banque 
Dormier, rue du Croissant, vient d'être 
arrêté pour malversations, Le déficit 
s'élève jusqu'à ce jour à une centaine 
de mille franes. Il a choisi pour défen- 
seur Me Roberté, avocat, 5 ter, place 
Saint-Michel. 
‘Il relut deux fois, cet entrefilet. La 
nouvelle était si déconcertante, le dépas- 
sait tellement, que son esprit ne put 
admettre le fait brutal que le journal 
rapportait! Son fils arrêté! Il resta quel- 
ques instants sans pouvoir articuler un 
mot. Puis regardant Courtois: 

— Alors, tu y crois à ce bobard? 

— Note bien, mon vieux, que je suis 
comme toi, je demande à voir! 

— Non, mais tu as lu: un Duchamp 
voleur! Ils nous la baillent belle, Qu'au- 
rait-il fait de son argent, ce pauvre ga- 
min? Comme tu l'as dit, il paye pour un 
autre. Tout de même, c'est bien embêtant! 
Ce journal, demain, pourra démentir, 


dire que mon gars à été traité de voleur, 
et il en restera toujours quelque chose. Et 
puis, cela peut me nuire au Conseil 
municipal 

— Ecoute, tu ferais bien d'aller voir 
à Paris ce qu'il en est. 

— Tu as raison, je partirai demain ma- 
tin. Tu dis: Me Roberté, avocat, 5 ter, place 
Saint-Michel. . , Bon! Pour moi, tout va 
s'arranger, . . 

— Pourvu qu'on trouve le coupable! 

Duchamp tressaillit: 

— C'est vrai, pourvu qu'on le trouve! 
Vois-tu, Courtois, j'ai toujours eu péur en 
voyant mon gars partir pour Paris. Nous, 
nous sommes francs, honnêtes, , . mais 


| là-bas, les journaux le disent bien, il y a 
portera pas plainte Non, mais vois-tu| des bandits, et ils savent compromettre 
les clients de Dormier apprenant que leurs | tout le monde si on ne se méfie pas! Au 


1 


revoir, je retourne au Bois-Dieu, je ne 
voudrais pas que Clémentine se fasse trop 
de bile! Car elle doit avoir maintenant 
le journal 

Et Courtois, le voyant partir: 

— Pauvre Duchamp, c'est si honnête 
de père en fils qu'il ne pourra jamais 
croire que son gars a volé, , . Car, il n'y 
a pas à dire, pour moi, il a volé. , . C'est 
clair, Mais il vaut mieux que Duchamp 
ait le temps de s’habituer, S'il y avait cru 
tout de suite, il serait mort d'un coup de 
sang, 

& croisant les bras: 

— N'erapêche, 100 000 francs, c'est quel- 
que chose. . . Comme dit son père, qu'est- 
ce que qu'il a pu faire de ça! 

Et Courtois se remit à tarauder le moyeu 
auquel il s'était attelé de grand matin, 

LA L LZ 

Duchamp, ie lendemain, est dans le ca- 
binet detl'avocat, Il cause, il cause, et 
l'avocat le laisse aller, , 

— Voyez-vous, Monsieur l'avocat, ce 
qu'on a mis sur le journal, c'est brutal, 
mais je n'y crois pas. Et je compte sur 
vous pour défendre mon gars. Il est de 
la lignée des Duchamp! Jamais voyez- 
vous, on n'a fait de tort à personne dans 
la famille, Ce qu'on a, on l'a eu par le tra- 
vail, Notre bien est à nous. Comment vou- 
lez-vous que mon gars ne soit pas du mê- 
me bois? Je sais bien que dans ce Paris 
il y a des gens sans scrupules qui abusent 
de la confiance d’honnèêtes garçons, . , Ils 
les roulent, comme dans un bois. . . Il s'a- 
git, voyez-vous, Monsieur l'avocat, de 
trouver le vrai coupable, car, je vous le 

et j'en mets ma main au feu, Alexis 
n'a pas détourné un centime, vous en- 
tendez, pas un centime. Et je trouve qu'on 
a été un peu vite en l'arrêtant. 

Il était pénible à l'avocat de détruire 
d'un seul coup cette foi insensée chez un 
homme qui déclarait aveuglément impos- 
sible un affaiblissement de la rude hon- 
nêteté de la race. 

Il essaya de prendre un biais, 

— Et si le vrai coupable n'est pas dé- 
couvert? 

_— Mais ce que vous me dites n'est pas 
possible. On a dû questionner Alexis, il 
a pu donner des indications, Je suis sûr, 
sûr que vous arriverez à le libérer avant 
peu. 

— J'ai peur que non. 

— Ce sera difficile d'établir la vérité? 

— Ce sera facile. 

Et l'avocat fixait le malheureux d'une 
façon étrange, cherchant à éveiller en 
lui le doute. 

Mais Duchamp tenait bon: 

— Alors, si c'est facile, qu'attendez- 
vous pour agir? 

— Que le déficit soit comblé, 

— Par qui? 

L'avocat hésitait, Enfin, pesant ses mots: 

— Je crois que M. Dormier retirerait 
sa plainte si. ..— comment pouvoir vous 
dire cela? . , . — si vous vouliez verser 
les 100 000 francs dont votre fils est res- 
ponsable. 

Duchamp éclata de rire: 

— Il nous la baille belle, ce M. Dor- 
mier, , , Que je verse, moi, 100 000 francs 
pour le compte du voleur qui se cache! 
C'est par trop fort! Que la justice trouve 
le coupable! 

_- Elle l'a trouvé 

— Mais qu'elle l'arrête! 

— ]l est arrêté, 

— Il est... 

— 1Il est arrêté! 

Duchamp allait répondre. , 

Soudain il pâlit, se leva, ouvrit la bou- 
che, mais aucun son ne sortit de ses lè- 
vres, Il venait de comprendre l'horrible 
vérité. 

Le coup, malgré les précautions prises, 
porta si profondément que ce paysan, 


bien mon raisonnement; Dormier sera | n'empêche que Maurois aura le droit de | taillé cependant dans le chêne, s'effondra. 


neur apparait, vous le niez, parce que 
votre âme ne s'est jamais adaptée à ce 
mot. . . Votre fils, Monsieur Duchamp, 
eût dû rester dans le cadre où il a été 
élevé ; 

— J'ai tout fait poux, le retenir; il ne 
m'a pas écouté. Tant pis pour lui. 

_— Tant pis pour lui, dites-vous? 

Le visage de Duchamp venait de se 
transformer subitement. Il se leva et, les 
yeux durs: 

— Oui, tant pis pour lui! 

— Mais ne chercherez-vous pas à le 
sauver? 

— Ah! oui, 100 000 francs! Vendre une 
partie de mes terres que mon grand-père, 
mon père et mon travail ont réunies, pour 
sauver un misérable! Ça, jamais. Mon 
gars a volé, du jour où il a volé, il s'est 
séparé de la vieille lignée des Duchamp. Je 
ne le connais plus, vous entendez, Mon- 
sieur, je ne le connais plus. Mes terres, 
saines, honnêtes, mises à l'encan pour cou- 
vrir ses tripatouillages. . . Mes morts m'en 
voudraient, Quoi? Est-ce que cela efface- 
rait sa faute? Le crime tient dans le fait 
d'avoir volé, un tribunal n'ajoutera rien 
en condamnant le voleur, Je ne veux pas 
qu'on dise à Raizeuil: le vieux Duchamp 
est un malin, avec de l'argent, on arrive à 
faire ouvrir les prisons, Vous entendez! 
Voilà ce qu'ils diraient, tous! Ça vous 
semble drôle, à vous, que je vous deman- 
de de laisser condamner mon gars? Et 
pourtant, je ne veux pas compromettre 
mon nom à vouloir le sauver, ,, 

— Monsieur, réfléchissez. 

— C'est tout réfléchi. J'avais un fils, 
il m'a trompé, il a trompé nos morts, je 
ne veux plus qu'il m'appelle son père. 

— Mais il a une femme. 

— Ça été son malheur, je le sens bien! 

— Il a une fille. 

— Je n'y puis rien. ., 

— Vous avez un coeur de pierre, Vous 
ne croyez donc pas en Dieu? 

— Le bon Dieu, il est loin. S'il existait, 
aurait-il laissé faire une chose pareille? 

— J'ai longuement parlé avec votre fils, 
il raisonne comme vous! Mais pourquoi 
vous en prendre tous deux à Dieu du mal- 
heur qui vous frappe, et pas à vous! 

Et, posant sa main sur le bras du pay- 
san; 

— Si votre fils avait mieux connu ce 
Dieu que vous semblez renier, peut-être 
aurait-il eu plus de courage devant la 
tentation. . . 

— Pas besoin de bon Dieu, fl avait nos 
morts il avait moi, il avait les champs à 
respecter. . . Car, voyez-vous, Monsieur, 
jamais un voleur n'a osé passer à travers 
nos moissons, Tenez, je me souviens main- 
tenant, quand il est venu la dernière fois, 
des rides barraient son front. Il est reparti 
tôt, Cela ne m'étonne plus, il n'osait plus 
regarder nos champs. 

— Je vous loue, mon cher Monsieur, de 
donner tant de puissance à la terre; mais 
croyez-moi, si votre fils avait eu la notion 
du Dieu qui donne la vie à cette terre dont 
vous parlez, il aurait trouvé si belle sa 
tâche de paysan qu'il aurait eu le courage 
de résister aux sollicitations de sa fiancée, 
Et nous n'en serions pas là, 

— Vous croyez? 

— J'en suis persuadé, 

Duchamp haussa les épaules. Et, 
parole iasse: 

— Trop tard, le mal est fait. Il a semé de 
la mauvaise graine, qu'il la récolte. 

Li * 


Détournements, faux, usage de faux. 
Si Alexis avait eu la qualité de fonction- 
naire, il eût été renvoyé devant la Cour 
d'assises, 11 relève en l'espèce du tribunal 
correctionnel, Et cela n'est pas pour plaire 
à son avocat. Une Cour d'assises est com- 
posée d'hommes qui s'évertuent à trouver 
des circonstances atténuantes, quand il n'y 
a pas eu volonté bien arrêtée de com- 
mettre un délit ou de consommer un 
crime, C'était bien le cas d'Alexis., Le 
tribunal correctionnel est moins acces- 
sible à la pitié. C'est le sabre qui tranche. 
Code en main! 

Quatre mois de prison préventive ont 
considérablement transformé Alexis, Il 
porte sur sôn visage vieilli la marque 
d'une fatalité sous laquelle il se sent 
écrasé. 

A l'instruction, il ne s'est pas défendu. 
A quoi bon? Pourquoi essayer de sauver 
un seul de ses cheveux? 

Son père a eu beau le renier, il a bien 
hérité de lui cette âme entière qui lui 
fait dire: 

— Une atténuation de peine ne diminue- 
rait pas ma faute, une déchéance partielle 
est pour moi une déchéance totale. 

Le voici donc assis au banc des accusés, 


(A suivre) 


la 


Le professeur NIMBUS 


(Spéciol à “La Liberté et le Patriote} 


Boileau nous a enseigné quede toute beauté. Mais ce n'est 
“de la foi d'un chrétien les mys- qu'au terme du poème, qui est 
tères terribles — d'ornements é- | fort long, que le poète attribuait 
£ayés ne sont point susceptibles”. | à Dieu les perfections longuement 
Bien que cette thèse ait été au |décrites de la déesse qui règne 
moins partiellement démentie par |sur Cythère. Son poème n'abou- 
l'oeuvre d'un Dante, d'un Don-|tissait au christianisme qu'en pas- 
ne ou d'un Claudel, elle renfer-| sant par la neture décrite sous 
me néanmoins une part de vé-|les couleurs d'une légende païen- 
rité: rares sont, en effet, les poë-|ne antique, et loin d'être mysté- 
tes chrétiens qui nient ôsé chan-lrieux et tremblant, Cythère bai- 


ter directement Dieu et Ses mys- 
tères. Sans doute cela est-il dû 
fondamentalement au fait que 
l'objet de la poésie est d'abord 
ce monde au centre duquel nous 
sommes placés et dont nous pou- 
vons saisir par les sens ou l'es- 
prit les phénomènes changeants 
et, sous ces derniers, les réali- 
tés durables. Aussi n'est-il pas 
surprenant de constater que les 
poètes chrétiens ont, en général, 
chanté les saints, les cérémonies 
du culte, leurs propres sentiments 
ou aspirations de préférence à 
Dieu lui-même et Ses mystères 
que nous ne pouvons d'ailleurs 
saisir ici-bas que comme dans un 
miroir, selon le mot de l'Evan- 
géliste, sicut in oenigmate, Chez 
nous, le phénomène est visible 
à toutes les époques: parmi les 
plus belles pages poétiques d'ins- 
piration religieuse, il suffit de 
relire Liturgie de Nérée Beau- 
chemin, Prière des Bois du Nord 
d'Albert Ferland, Prière d'Alfred 
DesRochers, Légende mystique de 
Cécile Chabot, pour constater une 
fois de plus que plutôt que Dieu, 
ces poètes ont chanté des senti- 
ments religieux ou des événe- 
ments édifiants, Toutefois, Fran- 
ois Hertel dans Louange à l'Hos- 
je ou Anne Hébert dans Marie 


m'a parlé ont cherche à appro-| 


cher les mystères de l'Eucharis- 
tie ou de la communion spirituel- 
le; mais ce sont là des exceptions, 
et récemment encore Roger Brien 
illustrait d'une manière fort évi- 
dente la thèse de Boileau. Dans 
Cythère, il décrivait, en effet, 
la montée vers la Perfection d'un 
poète qui, encore attaché par 
des liens infrangibles aux biens 
de ce monde, découvrait peu à 
peu les splendeurs du royaume 


|gne dans une lumière et une paix 
grecques. 


| Rina Lasnier, elle, a voulu re- 
igourir à un procédé analogue pour 
|chanter la Vierge Marie, à cette 
| différence près que, au lieu d'em- 
| prunter son itinéraire à l'antiqui- 
[té païenne, elle l'a trouvé dans 
Il'Ancien Testament. Lans un a- 
|vant-dire, elle expose d'ailleurs 
lelle-même ses intention et mé- 
thode, “De même que la lumière, 
|pour ne point éblouir, doit être 
|divisée et contemplée dans le 
faisceau de ses couleurs, ainsi 
l'insaisissable Sagesse qu'est Ma- 
lrie nous permet-elle de contem- 
| pler le faisceau de ses grâces sur 
Ile visage des saintes femmes de 
|lAncien Testament, écrit-elle. 
{Nulle d'entre elles n'atteignit à 
{la perfection, mais chacune pro- 
|phétisa quelque chose de cette 
l'excellence qui convenait à la 
{seule Immaculée,” Ainsi, dans le 
Chant de la Montée, la poétesse 
|a voulu célébrer l'amour de Ra- 
|chel et de Jacob dans lequel elle 
|voit, selon son avant-dire, une 
ébauche de l'amour de la Vierge 
| Marie et de son Fils, Mais la Vier- 
| ge Marie fut une créature, la plus 
parfaite des créatures, et nom- 
|breux sont 1#s poètes qui ont réus- 
si à chanter avec autant de goût 
que de piété ses vertus et ses per- 
| fections, ses grâces et ses beau- 
|tés. Aussi, en lisant le Chant de 
la Montée, nous pensons davan- 
tage à Rachel qu'à Marie et à Ja- 
cob qua Jésus, et ce poème me 
semble-t-il davantage inspiré par 
l'amour humain de ces deux per- 
sonnages de l'Ecriture que par 
l'amour mystique de Jésus et de 
Sa Mère. 


11 est vrai que la poétesse rap- 


Viennent de paraître 


Aux Editions Fides 
Alfred de Vigny 
(choix de poésies) 

compilation de 
A. LEMOINE, D. ès L, 


Un choix de poèmes les plus 
Caractéristiques du grand maitre 
en mélancolie, désenchantement, 
inquiétude: Alfred de Vigny. 

Le pessimisme douloureux 


Aux Editions Variétés 


Sainte Thérèse 


Par Louis BERTRAND 
de l'Académie Française 


Grâce à son nouveau service 
d'importation, Editions Va- 
riétés ont l'avantäge d'offrir à 
leur clientèle cette grande biogra- 
phie écrite par un écrivain célè- 
re. ' 


qu'il devait à sa nature sensible | bre 


aux prises avec les coups d'un 
destin malheureux, lui inspira 
des accents désolés mais subli- 
mes contre l'abandon à Dieu: Le 
Mont des Ouvriers: l'indifférence 
de La nature: La Maison du Ber- 
ger; le mensonge de l'amour: La 
Colère de Samson, Sa plainte se 
voile‘de stoïcisme dans La Mort 
du Loup. 

Toute l'oeuvre du poëte est ain- 
si empreinte de cette philosophie 
pessimiste, modérée cependant 
par la piété et fortifiée par le cul. 
te de l'honneur, Quoique peut- 
être le moins artiste des roman- 
tiques, Vigny restera le plus pro- 
fondément humain. 

Pour les amis des classiques, 
étudiants, :collégiennes,  biblio- 
thécaires, etc, ces poèmes réu- 
nis dans la collection ‘“Selecta” 
de Fides, sont le choix du jour. 

Un volume de 96 pages, 

Prix, par la poste: #0,40. 
LA L LA 


L 
Plus de prêtres pour 
le salut du monde! 


par le R. P. H, FISCHER, s.v.d. 
traduit, revu et mis à jour par 
M. l'abbé C, POISSON 


“Plus de prêtres pour le salut 
du monde! Ce cri d'angoisse pous- 
sé par l'Eglise de Dieu à tous les 
âges de son existence pread en 
notre siècle un ton de douloureu- 
se actualité.” 

En effet, les statistiques de ces 
dernières années indiquent une 
grave crise de la vocation sacer- 
dotale. Sur une population glo- 
bale de 2,200,000 âmes — à ne 
compter qu'un prêtre par 1,000 ha. 
bitants — c'est plus de 2,000,000 
de prêtres qu'il faudrait seule- 
ment pour les levains essentiels. 
Hélas, la recension de 1945 indi- 
que à peine 330,000 prêtres pour 
l'univers sans compter les pertes 
récentes des guerres européennes. 

La traduct&on de ce volume al- 
lemand reproduit l'oeuvre du 
R. P. H. Fischer, s.v.d., sur l'insti- 
tution du sacerdoce, sa mission 


Ce sont les Confessions de sain- 
te Thérèse d'Avila qui ont séduit 
Louis Bertrand et l'ont incité à 
exprimer, dans un important ou- 
vrage, son admiration spontanée 
Let sa profonde dévotion pour cet- 
te femme prédestinée. 

Cette carmélite morntifiée jus- 
qu'à l'anéantissement possède un 
charme humain auquel nul ne 
peut résister. 

Thérèse d'Avila est la plus ex- 
traordinaire et la plus pure mes- 
sagère du surnaturel qu'on ait 
jamais constaté. 

En dés temps comme ceux-ci 
où le monde semble prendre un 
ignoble plaisir à redevenir bar- 
bare et, ce qui est pire, où la no- 
{tion même du surnaturel semble 
sur le point de disparaître, il im- 
porte plus que jamais de dresser 
devant les yeux des foules cette 
haute Lumière et cette Pureté. Il 
lest bon de méditer sur la Vierge 
Id'Avila et sur l’éminente dignité 
de cet état d'élection, à une épo- 
que qui, dans l'ordre psycho!ogi- 

ue, prétend tout expliquer par 
l'instinct sexuel et qui finit, plu- 
tôt, par tout y ramener. 

On referme ce livre ébloui, 
vaincu par cette femme, confus 
de la vanité et de la banalité de 
nos existences. 

C'est un livge pour tous, un li- 
vre qui fait prendre conscience 
des valeurs véritables de la vie. 
| Un volume de 380 pages. 
| Prix, par la poste: 51.85. 


| 
AVIS 


Nos lecteurs pourront se procurer les 
volumes mentionnés sur cette page en 
adressant leur commande et ieur re- 
mise au Service de Librairie de “La 
Liberté et le Patriote, 619, avenue 
McDermot. Winnipeg. Man. 


Quelques curés 


fixée dans l'Ancien comme dans | 
le Nouveau Testament, son rôle | 
dans la conversion et la sanctifi- | 
cation des hommes. La deuxième | 
perse emprunte aux statistiques 
‘argument mathématique si con- 
vainquant, L'auteur nous es 
en dernier lieu des conditions re- 
quises pour l'aptitude au sacerdo.- 
ce, des moyens de discerner et de | 
cultiver les vocations sacerdota- | 
les, et lance à la famille chrétien- | 
ne et à la paroisse catholique un 
vibrant appel pour le recrutement 


Le Maître obäi. 
per D, 


Le Message de Thérèse de 


des prêtres. par le R.P. 
Pour tous ceux qui sont char-| Ouvrage solide sur la spiritualité 

gés de l'oeuvre des vocations sa- | 

cerdotales, cet ouvrage sera une | Les 3 volumes 


aide très efficace, inappréciable |, 


même. Egalement, les curés, fu- 
turs séminaristes, directeurs de | 
consciences, y trouveront une 


source inépuisable de conseils ju- 
dicieux et de plans pratiques pour 
sermons et conférences, 

Un ouvrage de 357 pages. | 
Prix, par la poste. 51.35, Î 


qui les transmett 


Magnificence des Sacrements. 

par $. E. Mgr Grente de l'Académie Française 
Archevéque-Evéque du Mans 

La doctrine des sacrements présentée avec un souci pastoral qui la 

rend facilement accessible à tous. 


Comment des chrétiens de toutes conditiors ont su prouver leur 
amour de Dieu et leur amour du prochain, 1 vol. de 200 pages 


Adressez vos commandes au 


Service de Librairie de La Liberté et le Patriote 


MAISON DE LA BONNE PRESSE, PARIS. 


pelle “qu'il fallait la chair et le 
sang pour que Yahweh prit ra- 
cine parmi ses saints”, et le Chant 
de la Montée est un épithalame 
aui chante les diverses étapes de 
l'amour de Rachel et de Jacob 
dont devait naitre, paneus Ké- 
nérations plus tard, l'Elu d'Israël. 
Mais l'attention est davantage 
retenue sur les deux époux que 
portée vers Celui qui en devait 
sortir. S'il y a chez Rina Lasnier 
une authentique veine religieu- 
se, voire mystique, il y a chez 
elle ;-— je le soulignais dès Ima- 
ges et proses — une veine humai- 
ne, voire charnelle au: sens où 
Péguy disait que le spirituel est 
lui-même charnel. 

Car c'est la sensibilité qui est 
la vertu poétique première chez 
Rina Læsnier et c'est elle qui don- 
ne ses dimensions à sa poësie 
On ne trouve pas chez elle de ces 
apophtegmes métaphysiques qui, 
chez Claudel, surgissent d'entre 


les cris du coeur, Toute l'oeuvre 


poétique de Rina Lasnier reste 
au niveau du coeur, ce qui ne 
signifie pas, bien au contraire, 


qu'elle ne s'élève pas dans les 
voies de l'amour divin, Mais cet 
amour n'est qu'accidentellement 
détaché de l'amour des créatu- 
res — je songe à Anne de Nouë 
et à la majeure partie des Ma- 
et il est «i- 
nificatif que dans le Chant de 
a Montée les cris les plus émou- 
vants soient ceux de } amour hu- 
main, Rina Lasnier nous dit qu'au 
puits de Jacob “sont rassemblées 
les soifs éparses de l'enfance et 
la soif précise de midi”. Lorsque 
Jacob baisa Rachel, la poétesse 
commente: 


dones canadiennes; 


“parce que tu as été remuée 
par l'esprit du désir, tu ne dor- 
miras jamais plus, 

Le Bien-Aimé vient de t'enga- 
ger dans le cycle terrible de la 
soif!" 


Nous songeons à la parole de 
Claudel, non moins catholique 
que la poétesse canadienne, di- 
sant que “qui a mordu à la ter- 
re, il en garde pour toujours le 
goût entre les dents”, L'amour 
de Rachel et de Jacob que chan- 
te le Chant de la Montée est un 
amour profondément humain qui 
n'ignore ni les larmes ni la ja- 
lousie, mais qui n'est qu'une pré- 
figuration de l'amour qui unira 
plus tard le Christ à Sa Mère, 

De Claudel Rina Lasnier n'a 
point que le goût des sentiments 
à la fois humains et chrétiens et 
le sens de la plénitude, elle a en- 
core la strophe ample et envelop- 
pante qui se déploie pour laisser 
se briser sur la rive de nos coeurs 
des vagues de sentiments émou- 
vants. Mais, incapable sans dou- 
te du souffle presque tempétueux 
des Cinq Grandes Odes, la poé- 
tesse a inséré entre ses quinze 
chants des pièces légères qui re- 
prennent sur un ton féminin les 
thèmes qu'ellé développe avec 
force dans chacun des chants qui 
composent le Chant de la Montée, 
Cette dualité d'inspiration ne £e 

reconnait d'ailleurs pas seulement 
dans la construction du poème, 
mais dans le choix des person- 
nages que la poétesse aime à op- 
oser les uns aux autres, ainsi 
ia à Rachel et Esaü à Jacob. 
Le Chant de la Montée n'est 
pas une adaptation d'une histoi- 
re biblique, elle n'en est pas non 
plus une simple paraphrase; c'est 
une véritable re-création d'un 
poème ‘antique et solennel”, 
c'est une ouvre jaillie du coeur 
même de la poétesse. L'Ecriture 
est éternelle — le Fils de Dieu 
a dit que Sa Parole ne passerait 
point — et Rina Lasnier y a trou- 
vé le sujet d'un poème person- 
nel et nouveau malgré que le su- 
jet en soit fott est, à ce 
signe qu'on reconnaît les poètes, 
et dans le cas présent il est im- 
possible de s'y tromper. 

Avant de terminer, il faut sou- 
ligner la qualigé de l'édition, or- 
née de magnifiques dessins ano- 
nymes qui ajoutent à la valeur 
et à la beauté de l'oeuvre. C'est 
une réussite à tous les points de 
vue et le Chant de la Montée res- 
tera un livre du premier rayon 
dans la bibliothèque canadien- 


ne, 

Le Chant de la Montée, par Rj- 
na Lasnier, Montréal, Editions 
Beauchemin, 1948; 120 pages, il- 
lustré. 


r. 


Aimer, ce n'est pas seulement 
donper, c'est se donner soi-même. 
l Mgr BAUNARD. 


es de spiritualité 


1 vol, de 288 pages. 


Aubry. 


Lisieux. 
Philipon, O.P. 
thérésienne. 1 vol. de 128 pages. 


: $1.75 franco 


ra sans délai à la 
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96, rue Sherbrook, Winnipeg. Té- 5 ART TOUGAS à Mere deu) + 
léphone 35 226. venue rovencher s'adresser 
Tél Rés. 206 952 H. GOULET 


949. avenue Harris 
Maillardville, CB 


Plomberie et réparations 
Pour nous, pas de travaux trop 
considérables ou trop minimes 
Ouvrages et réparations 
de toutes sortes 
ENGLISH PLUMBING 
& HEATING CONTRACTORS 
274, rue Garry Tél. 92 792 
Demandez M. A. Plamondon-—99 048 
Winnipeg 


Diplômes du Collège 
d'Embaumement de Cincinnati 


Salon mortuaire 


NY Desjardins -- McGee 


138, bird Dollard St-Bonitace 
Tél. 


Cherchez-vous 
des livres? 


Quels que soient 
vous désirez 
proc 
Service Canadien de Librairie 
C.P. 128 Stotion N, 
Montréal, Que. 


201 467 


Service d'ambulance jour at nuit 


les 


urer, 


Grand Bazar à Saint-Eugène 
! 


. 


Les 30 avril et ler mai prochains APPAREN AUDITIF 


"'SILVERTONE" 


Pas de batterie 
Un petit appareil + 
ditif à bon fonctionn 
ment. S'ajuste dans l'o- 
reille, inaperçu. En ar- 
gent Sterling, de teinte 
Chair L'osteoclérosite 
cause 65% ie la surdi- . 
té Si votre ouie est moins que 70% 
de sa capacité totale on remarque 
votre surdite 


APPAREIL AUDITIF 
SILVERTONE, $12.50 franco 


Ecrivez pour obtenir le feuillet on 
envoyez votre commande à 


Silvertone Hearing Aid 


Station Postale “L'” (3) 
Winnipeg, Man. Canada 


AMIS ET BIENFAITEURS!!! 


VENEZ EN FOULE! 


vous amuser! 


vous regaler! 


vous enrichir de magnifiques 


. 
Prix! Il y en a pour tout le monde et tous les goûts. 


Angle Sadler et Chemin Ste-Marie, St-Vital 


Avec la venue du printemps, les goûts de 
tout homme qui désire être à la mode se 
tourneront vers les complets et paletots 
faits sur mesure, de Huot. 

Tous nos clients seront épris du style der- 
nier cri et des teintes gaies de nos tissus en 
gabardine, à rayures, covert, worsted, ete. 


et M. Ed 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


s du f 


theatre 
nombreux au 
de 


representati 


amateur ran- 


endaient 


| 
«Æ 
soi nier 


nn 


Le 
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es re- 


Molière 


as 


venant 


en 
bien 
Ce rçie 
spectateurs 
l'on peut 
un succes en tous 


au 
ve 
du 
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appt 


Ju com 


esæentauons 


nt Les 


f pas déçus, car 


fut 


ent 


LA 
choix de la 
Cette 


le 
heureux 


i'abord 
t trés 
de Berr est fine 
n, amuBante, spirituel- 
ommencement à Je fin, 
sans faiblir 


de 


st soutenu 
toutes 
plus compliquées les 
les autres, sont suivies 
attention grandissante, 
le tateur par- 
du 4ème acte sans 
rendu compte la 
la pièce 
acclame 
logique et du 
toujours 


€ 


ripéties 


1€ spec 


la fi 
s'être de 
ur de 


repose 


ne 


de 


qui 


la 
finissent 


ntantis 
sens 

a! npher. 
M. Hen 
Me Vernonnet, 
nat 


i Bergeron, dans le rôle 
fut 
Son évolution 
scène pourrait-on di- 
d'un véritable profes- 
situation difficile et 


et el 


est 


La 
parfois compliquée 
t, exigeait 
tude tendue, ce qui ex- 
plique qu'a certains moments son 
élocution fut par trop rapide, 
|faisant perdre à l'auditeur cer- 
tains membres de phrases. 
vite pardonné, 
demandait par 


sionnel. 


nerveuse, 


cela lui était vu 


rôle 


que son 


dans laquelle | 
une atti-| 


mo- | 


“Un jeune homme qui se tue” 


bon- | 


chargées | 


il se sent dé- 
les re-| 


tout à fait | 


Mais | 


| 


{ment une telle volubilité de pa-| 


roies, 

Quant à M. Léo Rémillard, sa 
réputation n'est plus à faire. C’est 
un vétéran dela scène, qui nous 
a campé, en l'abbé Oulin, un bon 
curé de campagne idéal, plein de 
té, de mansuétude, de sages- 


cnar1 
et 
M. Rémillard n'eût pu remplir ce 
rôle. Il l'a fait à la perfection. 

| L'impayable M. Eugène Ragot 
a su, une fois de plus, charmer 
son auditoire par son incompara- 


se 


| ble subtilité sur la scène, ses ges- | 


tés “bien à lui”, Son interpréta- 
|tion de Laloupe, modeste employé 
et cousin de Vernonnet, fut na- 
turelle et bien rendue, Il sut nous 
rendre sympathique ce person- 
nage un peu ‘“profiteur” mais par 
ailleurs doué d'un bon coeur. 

| Mlle Louise Bernier, 
[aime toujours à applaudir, 
|sède, à n'en pas douter, un vérita- 
{ble talent d'artiste. Sa tâche ici, 
comme Claudine Tourtier, était | 
assez lourde et elle a su s'en ac- 
quitter avec honneur, Bien que 
sa voix soit agréable, il lui fau- 
drait la rendre plus forte et plus 


que l'on 


de prudence, Nul mieux que | 


pos- | 


hab: 


ensem 


contribuer 
réussile de 
empli 


Tourtier, surent 


lement à 
T 


ôle avec 


ia 


be “us trois ent 
"up de nat 


Deauc 


uti du détail 


de 
L 

guste 

que 


o1s 


Robe 
police ) 


de 
ean-Pa 
Deniset 


MM. Au 
1}, domest 
(Bar 


nie on 
Calvez 
Jean-Ma:ï 
secreta Ve 
Trudel (4 t 
et Milles Louise Kennedy 
(femme de chambre Marie- 
Louise Mercier (Yvonne Plu 
chard), fut bien réussie. Leurs rô- 


prétat 


(J 


le 


de 


t ommissaire 


Winnipeg, Man., 23 avril 1948 


Laveuses ‘“Monitor’”’, 


de grandeur pour appartements 


Une autre primeur chez EATON! 


Occupe peu d'espace, juste 15x15x30 
pouces de hauteur! 


De forme carrée, pour placer dans un euin 


Lave le linge 


les, bien que secondaires, n'en 
furent pas moins difficiles à ren R u 
dre rapidement et parfaitement 
; 1 
Un mot des décors ls étaient Î 
excellents dans tous les actes. On Caractéristiques importantes: ! 
imagine facilement la somme de À 
travail patient et ardu que l'éla Moteur de grosse dimension, actionneé pa urroie 
boration des tableaux et des di en forme de V. 
verses scènes représente. Aussi Une turbine pousse l’eau à travers le ge: pas de 
nous en félicitons les auteurs, et pointes saillantes. 
tout particulièrement Mlle Ger- Cuve en acier inoxydable, facile à nettoyer, qui ne } 
trude Kelly et M. Roland Trem- salit pas le linge. i « 
blay, à qui était confiée la direc- Excessivement facile à faire fonctionner suffit 
tion technique de la pièce d'insérer la prise de courant 
Par dessus tâut, il ne faut pas Ne pèse que 45 liv. Montée sur des roulettes, elle 
oublier l'âme dirigeante de la peut se déménager rapidement et facilement : 
troupe, Mme Pauline Boutal, se- L'essoreuse à main a un rouleau de 214 pouces; se 
condée par sa soeur, Mlle Chris rabat lorsqu'elle ne sert pas 
tiane LeGoff. Leur inlassable dé- Capacité, 7 gallons d'eau, avec 4 ge sec 
vouement à la cause du théâtre (environ 2 draps ou 5 chemises). 
français chez nous est bien ré- 
|compensé par des succès tels que 
ceux qu'elles viennent de rem- $ 50 
porter soit au Festival provincial C acune " 
soit à l’occasion de la représenta 
{tion annuelle du Cercle ; 
« ; Termes selon le plan budgétaire, si désiré ° 
Nous les en félicitons, de mé- 
| me que tous ceux qui prirent part, Section des laveuses, 3e étage, centre. 
| d'une façon ou d'une autre, à la 
| réalisation de ces représentations 
| Le Cercle Molière nous fait hon- | ê E A | O N { | e] 
neur et nous en sommes juste- | Æ ‘ 
ment fiers, 
A, Es" « 
[=——— —— — ES — 
odhauinitiittémicestineenrmmeeis ie { d ‘ 
‘été . |} = AU CLUB DU SACRE-COEUR gnants de la deuxième série 
Société St-Jean-Baptiste |} | Il est question d'organiser un 


| 


|rèle Lemoine, O.M.I., 


ferme, au bénéfice de l'auditeur. | 


Quoique Mille Jeannine Trem- 
|blay n'eût jamais participé, dans 
le passé, à la représentation an- 
| nuelle du Cercle Molière, elle 
{n'en était pas moins une habituée 
du théâtre, ayant rempli plusieurs | 

rôles dans les pièces jouées soit à 
la radio soit sur 
D'ailleurs, son magnifique succès 
[l'a prouvé. La douce Marguerite | 
1e hambrenel qu'elle a personni- 
|fiée ne pouvait être plus résignée 
là son sort. Son jeu discret et nu- 
ancé fut très impressionnant. 

Mile Raymonde Marchand ne 
pouvait mieux interpréter la par- 
tie de Mme Tourtier, Elle était 
| tout à fait dans le sens de son rôle 
et l'a maîtrisé parfaitement. Sa 
diction était claire et précise. Sur 


la 
ce, ce que peu d'amateurs savent 
faire. 

Mme Elisa Houde possède déjà 
renommée qui ne fait que se 
à chaque fois qu'elle 

scène, Aussi, que 
interpréter le rôle 
d'une fermière, 

ou d'une servante, 
Houde le fait toujours avec 
art. Ici, comme Mlle Ou- 
du vénérable abbé, elle 
le type d'une vraie mé- 
Bonne, dévouée pour son 
aussi l'influencer, 
discrè- 


june 

|confirmer 
sur 
pour 

reine 


revient la 


soit 
d'il 
d'une 
Mme 


1 
le 


ine ou 


duchesse 


même 
elin 
constit 
nag 
frère 


voire 


soeur 


le 


elle sait 


même le conseiller 
tement. 
M. I 


dinand 


is Souchon, comme Fer- 
de Brézolles, M. Charland 
Prud'homme, comme Rapsberry, 
win Gallant, comme M 


ou 


À VENDRE 
Vêtements de dessous (foundation 
aarments) Spirello, faits sur mesu- 
re pour donner du contort et pour 
protéger la santé 
S'adresser à 
Mme Anna REIMER 
telephone 92-1, 

ach, Manitoba 


d'autres scènes. | 


|tion nuptiale, 


| robe en sheer bleu poudre, à en- 


| prières, 


mnt 


scène, elle marche avec aisan- | 


| A 


| 


| 


| l'église 
|nipeg 


|le dimanche 11 avril, fut un grand | 


de Winnipeg 


La 
par 


soirée familiale organisée 
la Société St-Jean-Baptiste, 


succès. 

Les organisateurs, MM. R.-A.-L 
Mercier, E. Marquis, A. Trudel et | 
J, Guay, surent entretenir l'assis- 
tance d'une façon très intéressan- 
te. Le questionnaire surtout ré-| 
serva d'agréables surprises et cer- 
taines petites consolations 
Lorsque les nombreux prix eurent 
été distribués, un excellent goùû- 
ter fut servi par un groupe de 
Dames et de Demoiselles. 

La Société tient à remercier ses 
membres et leurs amis, sans ou- 


blier tous ceux et celles qui ont 
| contribué au succès de leur soirée, 


Mariage 


LEMOINE—JOYAL 


Le samedi 17 avril, à 9 h. 30, 
fut célébré dans la chapelle de 
l'église du Sacré-Coeur le ma- 
riage de Mile Héiène-Marguerite 
Joyal, fille de Mme Gédéon Joy- 
al, de Charleswood, Man. avec 
M. Raymond Lemoine, tils de 
M. et Mme Joseph Lemoine, de 
Ste-Agathe, Man. Le R. P. Au- 
cousin du 
la bénédic- 


marié, leur donna 

La mariée, accompagnée de 
son beau-frère, M. Marcel Go- 
din, était revêtue d'une longue | 


colure dentelée et manches lon- 
gues. Le bord de la jupe était é- 
|galement dentelé. Elle avait 
comme, coiffure un calot de myo- 
sotis, noués de petits rubans de 
velours. Elle tenait un livre de 
sur lequel reposait une 
petite gerbe de roses Johanna 
Hill, garnie de longs rubans dé-| 
corés de rosettes. 

M. Alexandre Lemoine servait 
de témoin à son frère. 


M. et Mme Raymond Lemoine 
sont partis en voyage aux Etats-| 
Unis. A leur retour, ils résideront | 
à Ste-Agathe, Man. | 


M. JACQUES DE DENUS 


| 
Le vendredi 16 avril, M. Jac-| 
ques de Denus, de 289, avenue 


Wardlaw, 
à sa résidence, à l'âge de 63 ans. 
M. de Derñus naquit à Bor-|voir 


deaux, France, En 1906, il sa 
résider à Edmonton, ‘Alta, où 
fut employé à l'hôpital King Ed- | 
ward de cette ville. En octobre! 
1947, il vint demeurer à Winni-| 
peg | 
Survivent au défunt, 5 fils,, 
Henri et Marcel, de Winnipeg: | 
Ivan, de Noranda, P.Q.; Roland, 


de La Sarre, P.Q.: Jean, de Swift | près de fiévreuses recherches le] 


Current, Sask.: 2 filles, Mme S. | correspondant du nouveau Con- Coiffures attrayantes 
Wachowicz, de Tuelon, Calif.; | Quel St- Ana ve qe est mt trou- 

Mme C. Mowat, de Nanaimo, C.-| vé. Quel pseudonyme adoptera-t- 2 F ‘ali 
B. Le défunt laisse aussi dans!il? L'avenir nous réservera des Aubaines en fait de jolies 


le deuil 4 soeurs, Mme G. Pel-| 
land et Mme Yvette Bocquin, 
toutes deux de Winnipeg; Mme 
Auger, de Montréal, P.Q;: 
Mme Paul Madon, de Apt, Fran- 


ce; Mme L, Carrere, de Bor- 
deaux, France; 2 frères, MM. 
Guy et William de Denus, tous 


deux de Winnipeg. 

Les funérailles eurent lieu en 
du Sacré-Coeur de Win- 
le lundi 19 avril, à 9 h. 
L'enterrement se fit dans le ci- 


1 


|metière de St-Boniface. | 


| 


Garçon, qu'avez-vous de 


| bon? 


Je] 


— Le caractère, monsieur, 
ne me fâche jamais. 


CHEZ HUOT 


200, avenue Provencher 


Téléphone 203 795 


|un sujet que nous aurions pré- 
féré passer 
puisque l'abus, loin de s'amoin- 
drir, 


Colomb n'est pas une société de 
bienfaisance, exception faite pour 
ses propres membres de qui elle 
perçoit tous ses argents. De nom- 
breuses demandes ont dû être dé- 
clinées dans le passé pour cette 
raison, nous faisant paraître sous 
un mauvais jour 
n'avait pas 
nos règlements. 


cation éclaircira 
ce sujet et fera voir pourquoi no- | 
tre société, 
règlements, 
droite et à gauche son petit avoir. 


du Conseil 
Winnipeg, est décédé | questions importantes sont à l'or-| 
| dre du jour et nous aimerions à y | 


surprises. 


tournoi mixe de doubles, Suivez 
lès affiches au Club pour appren- 
dre la date définitive 


La coupe Dufault 


Chevaliers 
de Colomb, 


Samedi dernier avait lieu la! 
quatrième et dernière rencontre | 
de dix quilles entre le Cercle Ou- 
vrier et notre Club. Le Club du 


_— Vous ne chassez pas, cette 


Co il P h Sacré-Coeur est sorti victorieux. | °° se? ] 
nse! rovencher Fe dé #1 …— Oh! non. Tant que les mat 
e Le comité de dix quilles tient à | «hands de gibier n'auront pas 


féliciter nos porte-couleurs et à 
remercier ses bons amis du Cercle 
Ouvrier pour cette série très fra- 
fs ren pour la jolie coupe Du- 
| fault. 


Bien à regret, nous abordons | baissé leurs prix . 


FLEURS ARTIFICIELLES 


sous silence, mais 


semble s’accroître, nous! 


DE TOUS GENRES 


croyons qu'il est temps d'en par- A l'an prochain, les amis! Par sr 
en Be Ar bo Pa 1 À pr roi Ligue de dix quilles Coursenes merteires 
né e P 8en€- | Equipe G. P., Commandes de in camparse 
Pepsi Cola 22 14 remplies avec soin 

Il ne se passe pas une assem- | Cercle Ouvrier 22 14 | FLOWER GIFT SHOP 
blée sans que lecture soit faite |Guertin Frères 21 15 | 185. rue Smith 
de lettres venant d'un peu par-|Provencher 20 18 Tél: 98 961 Winnipes 
tout sollicitant dons, aumônes, | Hôtel Roblin 17 19 Madame E. Lépine, prop. 
souscriptions de tout genre. En |Bourbonnais 17 19 
giutess ces demandes sont pour CHAR PUDEREES “ 2 

es oeuvres très méritoires qui|Banque Can. Nat'le 2 
ont toute notre approbation com- | Records: — DUFAULT et METAL 
me individus. Le point que ces|H 1 P—X. Gorman 246 AND RETIN G Co. 
quémandeurs perdent de vue ou EH : DE ee à Pi 22 Entrepreneurs . 
ignorent complètement c'est que —# spsi CVOo'a } a 
l'organisation des Chavelieti de H 3 P-Cercle Ouvrier 2474 CDSUVEREURE ORAVIER 


CLIMATISATION 
STOKERS 
rue Taché, St-Boniface, 


Téléphones: 
202 505 Residence: 


Ligue des dames | 

La ligue des dames s'est offi- 

ciellement terminée lundi soir. 

[L'équipe Lafrenière s'est assurée 

de la deuxième position en ga- 

nant trois parties contre l'équipe 
uilles 


ercier. 
illes tire sur | 


Ligue de cinq 
La ligue de cinq qui 

la fin. Il ne reste plus qu'une ren- | 

contre avant de savoir les ga-! 


693, Man 


Bureau: 204 309 


parce que l'on 
la connaissance de 


James Shaen 


Nous espérons que cette expli- US 
les esprits sur Optométriste 
et 


Opticien 


liée par ses propres 
ne peut distribuer à 


GUERTIN Frères 


MARCHANDS DE PEINTURES | 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


266, rue Sherbrook 
Winnipeg Tél: 72550 


Mais, parlons un peu de la 
grande initiation conjointe pro- | 
jetée pour le 13 juin prochain, | 
Lorsque vous lirez ces lignes, 
il ne restera plus qu'un mois 
pour terminer l'oeuvre du re- 
crutement, étarit donné qu'au- 
cune demande d'admission ne 
sera considérée après le 31 mai, 
Nous vous engageons à com- 
mencer et à terminer au plus 
tôt ce travail important tout en 
vous souvenant de choisir des 
sujets dignes d’une grande s0- 
ciété catholique. Visons à la 
qualité, toujours. 


Il y aura assemblée régulière | 
lundi prochain. Des 


204, EDIFICE MONTGOMERY 
Téléphone 97 850 


Offre spéciale 
Pour rendez-vous téléphoner à 96 042 
Le LYCEUM PHOTO STUDIO 
la étage, Edifice Stobart, 290 Ave Portage, Winnipeg, Men. 
offre au public 


une aubaine spéciale à titre d'annonce 
pour une photo én couleur 
Une photo Lyceum en couleur de 8x10 (une par personne) 
est prise. Pas d'objection à ce 
qu'il y ait 2 personnes. 
Aueune entente ne sera acceptée sinon celle qui eet 
imprimée dans ce contrat 


95° «95 cents au moment où la phote 
Pas, de reproductions acceptées 
S.V.P. apporter cette annonce 


une bonne assistance. 


Le fameux Ciseau nous fait 
penser à nos belles aurores ho- 
réales dont les lueurs ondoyan- 
tes nous charment par leur su- 
bite apparition pour disparai- | 
tre aussi soudainement. Quand | 
nous reviendras-tu, Ciseau? 


Nos espions nous assurent qu'a- 


| 
| 


PERMANENTES 


Ondulation lustrée | Ondulation séduisante 


$3.00 $3.50 


Ehampoo et mise en plis, Shampoo et mise en plis, 
incius inclus 
la journee 


Tout à fait spécial 
$4-50 
le samedi 


Onduietion à l'huile à 1e crème 
GUARANTEED WAVE SHOP 
Tél. 96 090 


BISTOURI. 


Pour Vos 


Troubles de pieds? 


Consultez le | 

Dr J.-N. Rousseau, MT. | 
Pédicure Spécialiste et 
Orthopeédique Technicien 


Ouvert toute 


Téléphone: 203 926 
157A, AVENUE PROVENCHER || 
St-Boniface, Man. 


Ste 2, édifice Stobert Prés du Lycoum 


De plus, cette année nous reprenons no- 
tre service normal, c'est-à-dire livraison 
3 semaines après la commande. Si par 
hasard vous désirez un complet, pale- 
tot ou veston de sport tout fait, venez 
voir notre vaste choix, aux prix ordi- 
maires. 


